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siVOUS voulez
Ont êreat tre forte,

J.M. Mackay, M. D. C. M. rObuete et
nROPR*iAIR ET SURNENDmAN _MEDsCA

pleine de santé,
La chose est très facile.

Il n'est pas nécessaire de

vous soumettre à un rr'sMe

fatigant ou tout au moins

Flari SO EFFennuyant; il n'est Pas nées-
saire de vous soumetre à la

réclusion. Il voue est pos-

sible de xester forte et robuste, de conserver votre jeunese et

même d'augmenter votre résistance à la fatigue en prenant

trois petits verres de VIN ST MICHErLr tous les ;jours.

Le remède est simple, peu coûteux et même agréable. Vous.

avez 4or't de ne pas l'essayer au commenemeAnt de 1?Iive

quand vous entrevoyez comme un supplice inévitable une fou

le de soirées où vous vouslamuseriez si bien si voupode z

eler votre vigueur d'autrefois.

de l-I ýgnê- ne ~ ~ ~ ~ estevnte dnsa toutes les pharmacies et les dIbtdevls

Bim P 201QUEBEC,
Q96-1. Oid, ~~~canl éotie O T E L

UAnètie chz le



éalle al' "6 1ýÉm trivÈsEt(Mone~d flHustré) !tftêu année 1to llet

AVSD 'DIITAINLE M!ONE~ ILLUSTRE PRIX DE LA REVIJE

1- bnnmit pretdu-o du A lbu mi UPvere abnemns $.50 par année, $112
por mois, franc de port pour tout le Ca-~15d cauemis esrmie dagetPuiél toute les semainesà Montréal, par nade,, les Etats-Unis, l'Alaeske. Cuba,, le

dovn tefitse adt-oste, dean Rd iK~ dtou r-iropritétaire. Mexique, les les H~awae,~t les lies Phiip.
MakaBot psal à8 onral . A. NANTEL, Directeur de la Rédaction. Au numéro : 5 cents,

51, ue Sint-Caterle-Onst.Pour les autres pays de l'Union Postale:
reds élpoeET 4415 Coin de la rue St-t1rbain francs.
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Sommaire du NO 1151, du 19 mai 1906 perfides de la rue, de ses gadoues, de ses fumieria, Nos paroisses
sans l'énorme quanti-té deaux vives qui baignent
comme dans un courant rapide ses principaux or-

Paris, pax G. Aý Nentel - Croisade de la tempé- galles de VOi,8riO et inondent, au temps des s6che- Nous consacrons aujourd'hui autant dpeEWaSrance - Chronique - Echos de la eemaine - resees, les préâ de ses bois et les terrasses de ses
Saint-jfflme, P. , et ville - le parler ca- jardins. Le matériel d'arrosement à màin coin- poskble su précis monographique deSaýaf,ýJ4e5Olýý,

La semaine prochaine ce sera le tour du Bic,
nadien, Lionel Montel - Magnifique Privilège, prend 1,557 lances et leurs appareils fixes ou mo-
jean Canadien-A travers la M-ode---*Un ýTam_ý biles montés sur des roulettes et que l'on piNomiène te du Sault au Récollet, de Berthier, etc..

Se rendant à notre invitation certaine
dans un sous-marin, par André lieuze - Le aisément dans une zone d'arrosage déterminée:

amis et patrons ont bien voulu £aire eux-mên",F,
droit d'asile dans les ra,ýosquée8 ý Petiý"G 'te'* y a encore des bornes-fontaines, des fontaines- travail de documentation et nous proc"àt
,scientifiques - Feuilleton$: Sans famille; La buvettes et des fontaines Wallace, qui coulent jour tration néessaiT à in , ap
guerre noire - Musique; Berceuse de 4c -Toce- et nuit, ces dernières débitant environ 4 mètres eu- remercions cordialement non seulement UrPOlyn 111, par B. Godard, violon et piano; 110m2ný» bes pax 9,4 heuree. Il y a donc abondance d'eau de viS rend, à l'Albuni mais au noun de .weeux
ce -suis paroles, par Oh. Gounod -Deux pages par tout Pari% au moins pour lý,service public, et- jintéeseent - et ils Soiit déjà ýnonlbxEýu.it
h,=oristiquee - Nouvelle. Le verre brisé - comme les ruÀffl, avenue», bou1eva:rdsý etc., offrent, connaissance plue précise de la ggéograp hie
Géographie illustrée du jeune âge - 0aueexie en long et en. largeý une pente afflez fortement in- Phistoire localede notre pays,
médicale: La coqueluche, par -le Dr EL Ville- cilnéa pouT la, conduite des eaux et des menus dé- Lee iiionographies de IlIfflet et du Biec t
,court - pêdàe à la trdte. - auche de afflon chets à l'égoût, le travail d1arrosemeiit et de balaya- teautres, remarquablement soignées ; elleSport - Recettes de la ménaere - Notre ge s'opère d'une façon rapide, faee.ýt complète, 'lue6 avec pluisir et plue tard consultées ft-vee,
courrier, etc., ete.

Veut-on savoir ce qu'il en coûte à PaxispoS les pax les cherdieûrs, et les
frais de sa toilette quotidienne, poux leaUvement N-oius citerons spécialement comme exe'UPIO'l
des WùueEý le ealaire des ouvriexe, le balayage et vxe, le travail eux Je Bie, qui était, il est, wa1ý

arrûmee, -. neiges et glaces quand il y en a 8ýýet attrayànt et bien Capable PM je pi

dépeneffl 

g§n&&Ieg, 

1(),628,500 

francs, 

soit 

de 
son 

si-te 

et 
le 

charme 

qui 
sattache

L& 1ý0I 1 LF le ixillepirler Une plume exexcée et un cil
TTIC DE: -pARM cE Quil coNsoMmr iYmiq 120,OM, en e res ronc et par année-QUXSTION )Y-ACTUAMÉ.-ET MONTREALI Parie paie cher poux se faire beau, mais, encore de faire connaîtee. et aimer run (les terne

-FAMS.&-u BON VIEUX TZMffl. ravissante du Saint.Jeu,ýent inférieur.
une £Dis, agit-il sagement en cela, et les millions -miule que dýeutrS endroits, dano notre,
qu'il jette à leau ne lui reviennent-ils pas en dizai- que l6ýP&riq couche, tard et se lève matin. Dès les nes de millions que lui verse l'étranger séduit par jeux pays, mériteraient au même titre que lGý

Premîèreg lueu» du jýDur, voue le trouvez à ea toi- peine dýune dewriptimý Consciencieuse et Ip
..jette; il y uLm le êoiný les attentione minutieuses Iee charmes de sa noble propreté? attirer Flattertion du sportmaz et du i0t0ý

qWedge'la m-xëeUon. de sa tenue, et pour Paris, la Pouvez-vous me dire, ô mes concitoyens de Mont- Que faut-il PRUT rencontrer noe Vuee et tr
tý , dest la grandî-, tous lea jours. Capitale de T684 ô v0us,ý au moins, ses édiles, à quel chiffre vous oi on me veut pas ou si on peut ]Pas îai

la fflueVSrieý Paris entend dicter le ton -à toutes estimez les dégâts causés à V08 intérieurs, à vos -les grandes lignu eune le de,
Meubles, à vos habite, par les êua- ' roiffle Î
ges de cette pouseiête fétide qui (M

i IMPondre aux questi suivantes
enainue parbout, è&uiýue tout et Dame quel osmtcn ou dans quelle geigueudl*l
gâte tout, malgré lu plus minu- située la pacroisise, la vige ou le viuape, eJe
tiense précautions? Pouvez-vous Dabe de afi fondation et pax qui î le nom
me dire, a vous, médeoitLS, qui prê- mlien fondateurs - histoire, récits an0XWMý
chez à f&rt et avec 'beaucoup de les eommemeements de l'éteblimenidnt;
rawn, contre là pxopa«ation ï*UB fondateurs et phetofmûpÈie dw vieux
toutes 1". formes de tous les mi- Ete premiere missiminairos, eux6s et
crabes. mals&in-e, s'il est un véhi- Leurs euccameum jueeà ce jour; lew»
Sle plus aùr de centagione. que portm*t du inaireactuel.
'lm én»aiàtiom des lumier» de noo Léglise, le presbytère, lée eouwnts YW
rues et de n'ce ruelle% v4ritables ou aeadémiqlý;"Iee indbâutiomamis de
dépotoirs à certeÀ 1tographiee et quelqueis mioýts 9a to,
nm.éfflties de Vaimésa A quoi icription.
boça lm &anMorie pour s&vver les . Ftitbliwmýmmtg
individus quand oout vi4bS Ige etc., eune ýMpStanS dilpý S,&txè
loi$ iffl Plus 6lémentg4eS 40 la Popula£M

»Lit, de à quelle
V**,O, indûstrie lÉitièr'c' Cu1tureý etc., Mý

lee eoqww#;,ieo quýI" c6toym-t ehet hàý oeebou- jadis v»e enui ýt" dé, wtoïas ]Sommes de prDf*MiGný-
lb'ruà, ý4ane ses ses de t->utýes 0ob&ti0*1ý par l 040ý le ga=, le er- Les hôtels memei&FL"

Et queUe dome9ticiM Se'boueul& Poig breg,,lu 10 bon Pavage ýu bols ou en Pler- Lee magusima,£une certaine. imptIrtwwol" 1 '
foiro la t(>ilette de madamao 1 m Yout (xga lui coÙte les yeux de la tête, Mais Desoriptign dee avamtage& au

Les Qý4Vrjý e u1j"Mreff emiplOY468 au nettoie- _Iqu'importe, ai Sla Pentiàit ' - 1 vî1léeeture -d" - et " aîîui",-
ment d4o 19'ý publiques psvéým -et &$PhulUes, des ý Les Farisiens, maio lm Pari»Îennee surtout, ge eomw aeweý telsque pouvàù1ý

sont Su noebre 3,770 plaignent parfoi» de Parie, de &n PeýaS boureê de bois e foxke, TWèr«, Iseo,

dont et %266 00=iliaiffl 1 débSaIu6, de om "OkqH& dlieoekl«ûu kévitkhlte y à li«u,.
et"Inoeb do !>&4eou» pn- d4S ww oi viste expnisation. Cee qS leo Pari- q4elles qýee fet£,ý ou lignes àà

=",I* 1>»rww=ou 'elee de aexe<mt la locafité et la régý
eïï 14 1oçù1itý 'Ae" vwtm pat lem,que

municipal de Yàri4,iCý, dèâ intér4u
'M ',

pèpe d«, lu ait& 0c"Mt
càwe=ilýw de Pr blic, làt i«4&N=blè au point, dot

Paau, sibk 0t'a0e tsaxo,4ýve»
»Il» de, pendant que, l*'
elupm ieec ýe 4M franc$, loé wole Jiý 98=Wne taMpe le

et 106 âd- JJeneent, 1 14jee'o* Vetâ, fr
»s, peut o<M*ýbile à la'i

ê1eý

77Zw

7

et, Poi4r 14

à; emomaI, Àa ýV=I%ïm fq9ý, Jêî
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CROISADE DE LA TEMPERANCE

Texte publié sous les auspices d'un comité d'ecclé'sia§fiques dési-

gnes par Sa Grandeur Monseigneur l'Archevêque de Montréal

Les effets de l'alcoolisme lement des accès qui survâmnent mais des crises séductions Iffl plus coupables, quýil commet les fau-

violentes et prolongées, de nature épileptique. Qu- tes les plus graves dont le souvenir pèse ensuite si

de jeunes gens ont aïffli sacrifié à la passion de lourdement sur la conscience? De nos jours les éco-
de$ facultés intelleciuelles; l'alcool le brillant avenir qui leur était réservé! Au nomistes font grand bruitsur les désordres sociaux,

Ruine des facultés affectives;
Ruine de la moralité; sortir du collège, à la fin de leur cléricature, on lei humanitaireg et intelleýctue1s de l'aleocýisme; mais

Ruine de toutes le8 vertus chrétiennes. signalait eomme des hommes supérieurs; leurs ta- personne ne songe à ne demander ce que deviennent

lents devaient leur ouvrir -une carrière de succès. les âmes de ces infortunés. livrées au plus dégra-

Un remède Hêlu! avant trente ans ils avaient disparu dans dant des vices. Disons-le: l'alco'olisme, est une- eau-

l'ambre et le silence s'était fait autour d'eux. 12al- se de réprobation éternelle pour des millions dýêtres

coolisme, avec les vices qu'il provoque et qu'il en- humains. L'alcoolique peut à chaque instant paraî-

en ore un appel, combien éloquent! l'appel tretient, a pour jamais étiolé ces belles existeinces. tre devant son juge. Et ses excès, ýses pas incertaiE6,

MÙ Jeune à ses Camarades jeunea Coýnme lui, que Vabaissement de l'intelligence estaccompagné de l'absence de sa raison laisséeau fond du verre l'ex-

âllons faire entendre aujourd'hui à noG lec- la porte -de la mémoire qui devient *infidèle, confuýse- posentû toutes sortes de dangers. A chaque instant

Et la volonté, que devient-elle, eaus, l'influence nous voyons, dans les faits divers des journaux, les

*c'est encore dans "Le Semeur", le vibrant des boifflons foirtffl? EHe s'affaiblit rapidement et terribles amidents de mort que Dieu n'a point vou-

il de l'Association Catholique de J'a Jeunesse en vient à être totalement dominée par la passion lu èmpêcher. Quel réveil dans l'éternité!

dieune-française, que Cet appel a résonné en de livrognerie; la libexté fait naufrage- I:hýom-me * * *

,ýeCCenta si 6incères et si virils. me peut plus dire la parole d'énergie qui exprime la Mais Valcoolisme ne s'attaque pas seulement à la

n tous permettra sans doute, comme juste Te- force morale; je veux et cela sera; il en est réduit moralité de lâhomme, il détruit aussi en lui tout sen-

de nos einprunts, de réclamer pour cette oeu- à balbutier tri«tement le mot d& lýimPuifflanS; je -timent religieux Gumment pourrait-il en être au-

de jeunesse la'sympathie publique. voudrais; oui je voudrais me corriger, je voudrais trement? Lhomme qui se préýare à devenir un ivro-

P'têtw.e qui &,-rit ces lignes connaît à fond et ne plus boire, mais C'est Plus l'ort que moi, impos- gne, est un chrétien qui a cessé de prier et de de-

rc. et les jeunes genis qui la Composent. Il SE sible de résister. L'homme alooolisë n7eet guère ca- mander aux sacrementa la victoire sur ses paseionsi

garant de lu valeur intrineèque de l'uneet du pable de bien faire, muis il peut faire beaucoup de Tant q7 ýuln homme reste uni à Dku? qu'il se,3onfe,3-

Peu ordinaire aussi bien que du Uleurt des mal, mur la bête humaine une fois déchaînée 2ý-,.pié- se et communie souvent, il ne saurait devenir la vic-

cipite dans descrimes sans nombre et dans les der- time de Palcoolisme. Il résiste, il lutý&, il montre de

Ceux qui veulent le -bien, tolis ceux qui rê- nier8 excès de la démoralisation. la bonne volonté, avoc le eeeours de Dieu, il empô-

de grandeur d'âme et de patriotisme éclairé * * * chera l'habitude de la boïosan de Wenracin,* en lui

la gýénération, de demain, pourraient contribuer Maiý ]!Meocýl exerce surtout une influence (lésas- et de le dominer. Le démon- le saitbien, Augoi fait-

efflient à la iéalisatîon -de effl nobles desseins, treuze sur lee facultés -affectives de l'homme. Nulle il toue ses efforts pour détacher l'homme dué
4amt inscrire leur nom sur lu liste des labo-n- alllianS qui le Protège efficacement Contre ses atta-

part la ruïine nee plus lamentableni plus complète.
Semeur Phénomène étrangel C'est parmi les bons vivants, ques. Il faut que pax degré, il lui lasse abando,,-:ner

ante cents, tel est le prii de la ecuwTiption ks hommes ýau coeur plein de tendresse et de géné- la prière et l'usage de@ sacrements, pour qu!il puisse

Ji rokté, que l'ak»ol fait plue faellement effl vietimes. enfin engager avec succès la luttý entre la passion

esý le citoyen qui &oufîrirait deavoir fait Vous avez connu deces hommes alatieoi,3 bone pýn_4 ot la volonté humaine. S'il y r6uesit> sa victK>in dé-

e0tenue sur san budget? *a faveur, suetout de £am-Ille, remplis d'ýgarde polir leur -femme, dýûf- finitive sers Certaine. Ce travail dýe die8olution et
ai aimable et vivante Publication, toute Pleï- de dégTadation sera lent, presque imperSptible

fection; pour leurs petits enfantâ, Devenug ivrognes, 1,homnIe nýen aura pas 'Conscience.

d'une jeunesse &rden- lu les trouvez sans eûtrailles, san4 pitié, sans cela prendra

dévouée; dMireffle uniquement de ae piýrfec- doeur. TKmute sympathie, tout %entiiùent eaffection, peut-être deeann" Mais quýhnportent les années

ret de perfmuon.m£S wautresl toute i-atetUigenoe du devoir a dîepahi. La femmeý au démon de ,,,"Ogner,% Pýô^urM. qllenl.,n il eem_

inigtmtibn ýdu Il SemeUr "' est établie ali» Xo pleureý petits ený,an,1,s, joignent leurs prières à pare de sa viotimel Lui aumi eait attendreý parce
là; rue Sïainýe-ckathérÎMe Est, à Montréal. celles de leur mère pour empecherle pèr& de boire; qu'il est immortel.

eapérome bien qu'après ."air lu l'article que peine perdue, l'ivrogne reste froid- et inaensiUe. Les Voilà, camaradee, où conduit l'ülýooJ, et quels dé.

on penm-a en effet que l'oeuvre &6,timeute. généreux dalgmloig ont fait paace à la sordTes difficilement réparables, il produit dans le-j

_0# eorti, heme et fond, mérite la"etze emou- paffliloïn la plus impitoyable et la plue cruelle: ilé- intelligenCw auffli bien que dans les âmes.
1 k-oieme. . 1 . 1 * * *

.0119 jeunee à z-estex bon& et généreuxJ à MAils En préence de ce triate état de êhosee, en, pré-
plusieuraprêtendeut, que lalcool est un con.

kr ferme Pour ]!bonneur de q1ôtre raee. aolûteur. Lhomme heuxeux bGýt pour aug=eub,.r senS des fumkstw et trop fréquente ravages que

P" dl,&eié..S"fiiô,> se$ jOUrs, l'hon=e qui 600Ùffre et ae Wutd&ýoumgé l,&Icooli«le eomxmemS à produkeau milieu même

boita bui pour m"r eon, chRgrin et retrouvS clans de notre populûtion Camadienne, qulavom,&,noW à

exou eot à lýug1 &entre eux. Tivmme lee TMW de boxà4eur que les rWités de la faire? devons-noue restem imaotifg rép&c2ýnt tou-

Guimond Wadreffle à ses 0amamdes. 'Vie ent brutalement anéantliý4 Tant de ûsuffl m Laiwý dow f aire, il y en- a dau-tres que

e, le célèbrê hamul-è eêtat anei8, di«ait effst, jettent l'hemme &ns le découragement et la moi pour: ramAdier à cela t 2ýý0e lâ, je vous le, de-

L'intempéramcc a e*S6, en Auglêtcne, tristeuBI mieux com,*Ue ééhoueutý les =an&, le ide Wui qui dait a-voir au coeur

ravages que la guerre, la Poste êt la famin;e espérances lefi plue brillsatffl -Wévauôuùý t, les a£- le noble ambition d'arracher du gouffre:oeux qui
'Qui oserait Woui pae la lame de résiffter au. courant qui Zeey.

prétendre que eet hânme £Éýrqe Wnt mal, .a rulue se, Molitr.t-Valmol'en 8ffet s'eg étendu à toutes enttd"o?.,u danffl est Pl'. 8,andque pluisieurs ne
:Thüxïzoàiý QUM aille au club,,qu'il

kb M&4p;, il,Ëleat fait d'es ad£ptlýe ptar- eeiAbleid-le èroïré; l"ennemii est danz ýroB nàm.$, at-
7o1eýn,; et quelques veTres de 

au-

des èkoaea &rigSntes, il a P&Iétr6 bliei aes malheum-acit ren-à-renit le CouýrA4M à àme ten&nt, elame ie las.06erxle nouvelles viotbne& En-

Il a ses Palais la& alyatt-a"., Ép réponse, je me contenterai de vutýgCiter Core ute ne ze--,eWL2 PU!gOurda à la
çQ preo&--nt chaque Joihr defý fouýûs éb69wý_ voix ù% se ne -nens Pae vous Prêcher, de

les paroles Suivputes pria,* je -h
eube:rklýý$ ýe* JeA, outriers &6 T&C -mDe e&is trcp Qý. olm t. bien inutile;"

Commande 1eýr4zt Y08 ne vo*ý aie po,4:, pa*speý l," ru
par-tout il txfyue en sc>u"ealu, -et es et les.piaeee publi-

'ime <le ea-jets- 1 Oe qnenolm vimû-uï ïîé (lite VQU4 que* kë gens ý à la tempérance. Il, ys une
"n4za vgs le reuragEýý l'0Eýpoir, Výç«M, vos

0*tàý, illâut X 9*ýêeý TralveUez et:IÙttizemtre, l14ýýe f«i- 1uenîèý» CW P" ,er, qui, pour être «10*1 Wen

PAW, ý3ây hàaumi a àcyé,4ý* tempiés ýà ee t,ý ý ý 7 ý,, ý9t p«a M»itkA efficace; deot de prbdM par ll,&x«m-,Wuel urý,â 4eý " l'O mende, tmnmç un* *un : il f aïÀ- isvoner;,
là' ewqwi n01Jý Èe tý10p rý-ûÈir, ý'0"40ld4t dàýè le« Taný0 ýMuân1é. vi Pt4ý.' ýcêk n'est ffl t01,ý laae,

ibl» ù6ail, ýCé,t 101 1ýent ce ne fflra qu'au Prix des plue gméreux.

ýd0, ý di1ýc, l,ý6 que e,ýet quÀ ' ilewil eflortý que nous Obtiendrons ce X65ultat; m'O
Ir 'd donne ai$ zwp-

ww Aie Dîéu UGU6 a a0eU4 une volonté, e
lfflPlffl Mbl* f" - 9, Pe on$-wl'6 que

lè4wle" k la'peme, . 1 1 .
yokat4 nous a 4=26e

1j"t uh ",ai dW qui eleneüge en- t,ý0ept4 do#ne4t 1 que eette pour accomplir

de ïlehfflle duel 1 d â1utýwt bie3ýý
"ee, blîýe ce derniè a u9am danger

, Pyoiw-k«Wept par -rai" ; ddirtu, V0tý ý «ï1,ý ýâvent dans M_"ece die,"Èm une
vo'm fir0,ý IWJEI'

-vont pvê O*bqvov» jeé p11ý4 trii à le6 jeunes, laisêez' donc,
tes. LA aka0ýï a

190 in- Iffl agireleux quq 1W Ott doté d'une longue «Xpé-
affeetivýe4 d-b 1 Miottre fm fi% , ia dé t6vol-q-_ç4ýýAW4 ý ýW04 <m, moi= d&c'es Pfirý,ý1tt6

ne ni*itent P" JWýQ a'j,, ar-
-çrýô» imilemm

e; 4)ýoo1 ëe, twi 4êoi» ýWâ Xoc, uouâ ea t
4ë1téeýý le wutdb - ý1,Îu que les

Êw Ibo
A*, Ç(M

a& mna
V
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Juifs et dès spéculateurs véreux, tous ennemis jurés des 'esprits avýsée comme Léon Bowgeois., r
du négN-ÀateuT de Portsmouth. li a -dû, en entrant carré, Clémenceau.
en fonctions, faire appel au paSti démocrate oousti- A moins qu'ils n'en quient, rendus -à un degré d!,AMlChoses d'Europe tutionnél et affirmer hautement que son gouverne- veuglement proche de la folie, avant coureur dveo 'ment den tiendra striotementà la charte desdroits ruine inéluctable, les gouver.nýantscle la Franoe
octroyés antérieurement au peuple russe. vent se rendre compte que c'en est fait de lour 310

On ne croit pas que le nouveau Premier'ee main- ble paya si on ne peut y vivre, y travail1erý YLe Toi Edouard VII et le tienne longtemps au pouvoir. De Witte se retire les bases de son avenir, sans 2e secouTs de la t'.En Angleterre prince de Galles sont ren- tout»à fait du mouvement politique,, d!autant p,ýus ou de la maréchaussée. .. : Ï .,

très à Londres, le sept de ce mois après une absen- grand «Îl a su, dans les circonstances jugées dée Le cabinet Sarrien aura dailLeuis à tenir tWce assez prolongée, l'un arrivant d'une visite à Vem- eespér6es, concilier les justes droite de la dynastie une très forte OpPfiosition que viennent depire dee Indes, l'autr6après une croisière ml-hYgÏé- régnante avec les réelamations, du peuple et l'exejrý armeS toue les désordres, toutes les grèves, t1l'utnique, midiploniatique aux pays azurés de ýa Médi- cice du gouvernement constirtutioýnDel. Il a été aU- sang veTsé qu'elle met, avec raison, à la charrýM'
terranée. termédiaire entre le Tsar et la démocratie pendant l'autorité. De nouvelles figures, paTmi 108q

Ce retour simultané du souv'erain. anglais et de les terribles moits de la révolution et maintenant. que nous remarquons Paul Leroy-Beau1ieýu, 1
son principel eollahorateur quil faut initier aux les soulèvements sont apaisés et que le trésor publie à renonini mondiale, et Maurice Barrés, l'ae
fSictions royales, es:ýÎ1 l'effet d'une eimple coïnci- es > t à nouveauz-empZi, le oomteest mie en disponi- micien le plus c-élèbre à titre de bazde de la
dence ou le résultat dun mot d'Sdre rendu nécee- bilité à la suàte de vulgaÎ1ýes intrigues decour ou, de raine mutilé e et de la France reconeituée et i,
eaiýre par les événements qui se dessinent précipi- lacouliesé parlementaire. Il out manqué -cette cou- sible.
tamment en Orient? renne dingratitude à sa Tenommée et sa gkdre

Une chc6elest certaine: l'affirmation de la puis- Weut Pas été Complète 2i la diêgrâ43e ne l'eÛtpas, re-
Le cardinal Marie-Jýosoph Labourée,&anee nipponne sur toutes les mers de lRxtrênie- légué à l'arrière plan pour qi2il pût mieux contem- de Rennes, est mort le 21 àrril, à un âge trb& av,

0rientý affirmation que la politîque japonaise pous- pler son -oeuvre, en vio-ir les défauts Wune nouvelle
ee jusqi2à Za provocation à l'adresse de lAngleterre rentrée en faveur l'appellera sans doute cé. Sa mort réduft à 57 le nombe des membre.;

a 'O'lg'r' Sacré 'Collège, qui doit compter 70 titulairet de l'Allemagne. luÎ_mëmeý

U'iie nouvelle doctrine Monroe semble eurgir de Rien i2i.ndaque cependant que le grand ministre Sur ces 57 cardinaux, 6 appartiennent à 'l'or

l'autre côté de l'océan Pacifique pour exclure tout se soit séparé de son Empereur, chagrin et boudeur; des évêques, 3 à Foirdre des prêtresct 8 à Forglro

pouvoir qui viendrait en conflit dýint&êts av&_- la il connaÎt les hommes et aussi phikslophe que poli- di,,r,,.

Il Dû Teste plus qu,',Wi seul cardinal crééPe',prépondérance des races jaunes dans l'imperium " tique. il attendra de nouveau son heure. De &on IX, le cardinal .1 1
des Célestffl. côté Nicolas II comblesa retraite de toutes les fa- 52 furent crééq par

Pour -le moment il -s'agit de rejeter au large et 'eurs impériales. 111 le remercie avec effusion de XIII et 6 paT Fia,tous ses mrvioffl et l'accable, pour ainsi dire, deloin de. la zone d'influence nippone l'allié qui fut deux dý.eiitre euX
de ýprîmç abord le conseiller belliqueux et le fOUT- compliments; iJ le fait membre de l' 'ordre d'Alexan- morts depuis lèniâseur financier du jeune ýemp dre Neveky, il con8erverason titre de comte et 1-cfra mencement deire insulaire que for- , l1ý
ma pèitraînement ýhrit«nnique P.Dur mateT ,&Scen- br, du conseil de lEmpire 1 1906.
dance nir,,scovite. Il ýs'agit aussi de tuer dans l'oeuf Attendonis nous à ;revoir de Witte à la tête ýes Suir les 57la puissance naissante de PAIIýemugm,,ý. affaires, mais dans unesituation c-o-nsolidée, agran- 34 s-ont Ital'ienls>

Maie viendra bientôt le tour des Etatv-Unis qui, die. Il faudra avant, que les incapables, les tenents, étrangers; 29 ca
par leuxs possesedo'm philippines, sont un ennemi envieux et forts enoore dune toute puisumee de na- résident à Roinc,
autrelent àoraindre poux l'expansion de l'influen guère qui e'eface ehaque jour Voùrn'êtze plus rien de cardinaux de
ce jaune que les ports européens, d iwémin-M, &UT Jes bientôt, donnent la mesure de leur nulEtà dans un MARiz-JositpH LAiýouRÈE, les 28 autres r
côtes de Chine et du Japon et incapablesde se dé- état de chose nouveau. Quand cela soie fait, la puis- qui vient de mourir, dans leura diooèÈe"ý,,sýnee'vi=dwâ4 p4um leur reeter, -aux auteurs du ré- nger.fendre dans un cas de surprise comme le bombarde- pectiis dItalie et d'étra

g1mequýil s'agit d'introduire, qu'eux seuls connais-ment de Port-Arthur. Quatre cardinaux de curie non Italiens,
E -West pasM sûr«n«at quelque chose de grave dé sent à fond,.et estiment assez à sa -Valeur pour en à Rome. Ge sont le eardînaz MeTry del

ce côtédaqis. ces Mrniere temps et que laprésenee dégireT le loye essai et en afflureS le régulier d6ve- t,ýi1,e ý,Etat, Espagnol; le cardinal Vivk'
subite du Roi, S sa oapitale, ooîncidant avec également Espagnol; le cardinal Ste .ith
rentrte duprince dÊGalles, retow des Indes, ne @oit trichieu; le cardinal Mathieu, Frangais.Týw ne eau- Nous avoiw dit à cette place même) Mgr Labouxée, Laquit à Achivel-leýp1w.4pas:ez»mpte de aignification politique, AXý'i1 ne iallait Pas trop c,rait.ixý«ins nou« ourprendre. O'npt"" sur die îe 27 ootd4re Iffl, et rJcç1ýt 1Rý pou*1.!ýle r -stàffl'éýtiçns îranQaieu POW 'MÎT Un Xe

Nous PT6DSO M0iZ9ý au tragiqlU8 1911OUVOUe de= ginie pýua Ëbéýal. ýMý r à "e'à au ', Bloc liee le 19,avril 1@ý7-
ultimstum de rAngleteme 'à l'a Portequà aurait iait

Le, gouv«m«tamt en det, est i« grand électeuroccuper par ses troupes mytaine pcdntà,&- la pénin- de la France; à eet maît&e de tout le "afýme éleo-
toial par ses pr«etéët se Auw &Puis

1 Mort tragîque.de M. CurieDar£ un pays mal policé c4mme retmpire turc; il, lK Révolutý ou, lee gouvernements les plus différents
y ù touibure des bandea4e soldats PZ"@ Cu mçbis dans leur origiale et dans lelice teiýiànces, ont été
Teconnue qui guerroient ou. mieux, qui pillent à leur OUCcmivem>eut I"intmtllé par le euLfflage Univer-
.0obpte, pour ee: payer de la solde que leuS échiquier W. Uegt ejý Prànce »Wtout que po, peut citer
oublie, et pour cawe, de leur faim remettre à date avec v&jté le de Pie IX 188 Voici en quels termea émus elle futmoit suj£Tage =ivél 1. Zautre jour, par les "Annales politiquS et

Mensonge univmeel. Ge qui peut surprendre c'est 37B$ :
lk cabinet:(lis sAiait4amlea a dû cependant pro- ffl dans 150 eircomsSiptiSs " membres de grau- Le grand Mvant qui visnt

de mý,urîr '11,,te2týM 1cýntrë oette inûm-eon de la soldate4-ue tur- Pes OPPOsitiohnistie iàenti pu T&twar à se faire on si tragique appartenait à. une ýflMi11equû, jiur Je territaireîiu Êbé&,ý,e, -vice-rci del t uew, modestesifiq -et vaillanqe.ý Son ýrère,ýEM tml le mbinet de la Sublinie P 10146 Il leya'P",de P*rU'd'OPPOMtiOnEm France, com- ques oirke, occupe lachairede. mWra1,oý0,Je1ýst réulii en reeevan;t la note proteiRtataire; il a me en Angleteilve ou au Ctuoxk: il y a des groulffl culté de M=tpoljier. son pè1,eý J's.g £ait emenee et Vîncident, le' alopposition, qwp&rfoi,«, eur um que&tion d--êe exero6 Jongtemps la -méd«àno:à Pariss etla même nat-uxe depuis (Me 1j10qýmû- Y-Alaëte $Oit 16uniesont en O«mu4:Lm îËdividulel e for' pé, pendant tout Ié eoixa 4ý " carrièm Cbien que, les puisgahoes -eurep&ettie» ee POUMýùle"at Ment = gzoupeinent 'le touteo lee opposýtio1Ls les SuTtout aux Mé0eqkteuý de recaierch oc"8*611tendre pour l'adbever, l'inaidènt, 4jeje, eït clos. plue ài&pamt,ýg et J'es pluig inconciliables qu'il eoit 0ligineee. QMR-xLt à sa Î«nme, doc tour, âAl-VAý%g1,eterie exigera-t-elle, une indemmýb4 en f»m- ýp0fflibk ýrÎmügiXteT, maié> qui n'a r6u&siA$eýat Pu de VUuiveTeté de Paris, profo&s_ý,leuur ààpensatiOn dmý1s ennu 9 qus lui eauEk- cette deD1àý n1eÏýk8 à battre un gùuveenement. male de Sèvres, -on sait juýsququê1 poWt,,01garadel' demon faeaequ'e pupille,?. Je n'eu doute. 15W opecýsiïeù0 "Imies ne efturAient fornlem un sa 1 dérouée et px,ýçWjc8Àe,
rai& paa, 0'il en coûtait: moins dier pour &0 f aire. 90qPP'ememènt pmw eek et d'aiâenm le Président > ITUSQYà Za fin de 1903, Piexuecuril%payfr dû ce grand inwolvable. de la République oarait fort 'en p6îne, dlewýbr à lesseur à. IFoaQle Mil 0ipale de phy

former mýbÎuOt und«Ére les chde dce gwoýupe8 mie industri41e,ý n'était cpnDu 'que des"
En Piusie qüï,&Ont «UlMPOA petag4a, 0'u Sénat et'à la ÇkRm- travaux de physioien &jà rLom,"re= el>,9nêe lQi$qu74u,ý ennonesat a* déýMtés- L' »Onneukè, ýêýeç8 n'étaient point allés jusqu'au gr==udýýwitte, comune pré@ideVý 4ý1 pre- deux nouveau 0abinot 41ýý Aa, découverte, du radium fut peenqu'cuàmkw cabhSi de la Russie Le petýt boeiwýe, um, peu ýà lagrâS & ixou et au ', "S pazigien.; 'eue fut mieux. un xé0ogrand iiiuîntre, qui gardera quoiqu'iilarries, le titre 0-ý ýe te pcu§eîý Il. , , ý 1
et 'la 'jo4m dë fÀýndateuT des ins,ýJtuti6ný parl«nMo- voila imutu6ent il 1 eý faitquie répiei- Depuis cet y*,*t'a eÀw4g »ý>MPaye, se retire svýec, tow les Ëetmelu% -les hù=êuroý,e0iàs se «etoèd(mt eane différec d&,,$ J'orientation p«nsesý le-s témoignages dadmimtien,

poât, de leu poutiqlMe que k mc>if«meûx 1ýëeîe t fywe à Pieeze, Gurieý B41léfieûdxeque 4114 ýe, Jtý ýMç idée exac -ei on de laid tu9ti jeu" ol%»Sie eq été# Ç& thangé plus c'est la UlAine ehoq"e. prix: Now, dlm prix Osiris, à
renemâre 'dami de eune, èheire à la, sorbSuie', élu î
petwIés dinarates et ''tùé, lier

1 "", , lZj ý , , -,
toute fMtTýp,-tiùn, M d eé*ý MAiýt«w& Jpý,, =aý fer- Pi rre cuxiee ua 80""Wt-U' T' oüjýmrvçe éa, i»àhèkfiýe euteAu- par tout&oette forti1ne, pa1ý

'u loi &ýàpý"tiQu ï, n',acceptait lûiý prix que pour &U ÜM4
dVnÎ0ýî0 'Pour, cýire pluet qaý U rude à sems Éravza=, quand

Skn- refusa ret hoý e Ïý-Ltjk-, 0ýjaY tt d;ý=0 n , ýb4*W, qul iwontý »0" W ",flibï4 naturelle poër !eý décoi4" betioo4 or- «ntëÂVý e= **ý"0eaùw p0uYiXMtý té, ý*ý> à àMew de »i6rter un ï4" "

41». une ea
'0hý »gr 80»e

rotte deJk
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Echos d'Amérique

Pen de E la grande et belle ville califor- verture du concours hippique, qui, cette année, la pousser à son adresse un hourra d'admiration et deD nienne, si éprouvée il y a quel- septième de ce concours, ýera, encore plus couru Jégitime satisfaction.
ques oemaines, parviennent des dé- que par le passé, ce qui nýest pas peu dire, ERNIEREMENT, nous voustaile dont l'horreur ne le cède en Durant &on séjour à Montréal leneveu de Sa Ma- Terreneuve D signalions l'état prospère desà Oelle provcýqu6e par les premiers communi- jesté, sera l'hôte de Sir Montague Ulan., à "Ravens- etde la Presse américaine. Non qu'il s'agisse du crag" la superbe résidence de notre distingué conci- Canâda finances de Terre-Neuve. C'était

ou de l'hécatombe de milliers de virýti- 1 qui pour vous une marque certaine dutoyen. Tout -un programme de fêtes est prépare progrès de cette colonie. Or, à notre confusion,Comme on l'annonçait -tout d!ab-ord - mais ne manquera pas de distraire lillustre voyageux. nous avions peut-être tort, si nous nous en rappox-de drames de la rue, survenus lorsque se PTO- Aussitôt arrivé le prince Arthur a élexod-e de la populationaff alée de San Fran- cla - ombreuse fo té très ae- tous aux paxo2eýs que le Rév. Dr Howleyarchevêque
Çar, dès le début du désastre, alors que l'in- du Me Par une n ule, qui S'était ren- de Terre-Neuve prenonçait dans une interview qu'ile au débarcadère, afin de lui souhaiteý une ecKrr vient dSoýder en cette ville à un quotidien. La815 déclara parmi- les ruines faites par le diale bienvenue. Notre hôte. royal est un Jeune, -Neuve au Canad'ales Pillards co6mopolites de la grande cité, homme, de mine excellente, et apparemment enL question de l'union de Terreayant été posée, le Rév. Dr Howley aurait dit.les dangezs quýi1s couraient, entreprirent chanté de la façon dont il est reýýu partout au Ca- cetriste be&ogneý D'atroces actes ýde cruauté fu- rda, q,,il » , à loisir. Trè-9 épris de pôche el de . - considèZe absolument déplorable que notre

e0mmis par ces misérables,. lle allý-rent jusqu'à chasse, on -assure que le prince de 0onnaught est peuple ne réalise pas les bénéfices quM retirerait de
er des femmes évanouies, pour leur voler: ri- émerveillé des plaisirs de ce genre que le Canada l'union avec le Canada. Il a ététoujours hostile à

bague@ ou boucles d'ozeilles en diainant. Dans offre aux sp T t i puisse n la oond4démtion à cause des dénonciations qu'en
oTtsmený an m eux, so altes-LI lu P10111ce l0calû étant imPuis- se t, ent les poàîticiene.1 généro ouver le te .mps aussi court qu'agréable aux fir

ýniaiintý&dT. l'ordre, on confia à Paxmée le bords du Sàiýnt,.ýTýaurent, et emporter du Canada et " Notre population -ne réalise pas combien elle est
faim mspeiý la loi. Et les lettres qui ar- desCanadiens le meilleur des souvenirs. en arriôre du progrès, de là son antipathie pour la

de "as de décrire de poignantes, et inou- conf6démti,&n. Uest avec regret que je vois'l'im-
wènes vuee 1 par leurs gigmataires, :auý1-»urs T, E 3 PO"ibilÎt,6 apparente, sujourd'ýýhui, d'en arriver à

précipitées. Tout S que la cupiýîiië.ý mie Feu S du courant, à Clifton ,entrée de TerxeNeuve dEms la confédération ».

býes6e1s s'étala ai .i grffi4d- j cur,à San Pran- l'honorable prings, N. Y., est mort Nous aimons à croire, oepemjdantý que pour ley Peter Whlýe l'honorable Peter White, M. P., de
r, ai l'on tient cSnÊte du péril qui mon'a- Ren--Îrew-Nord. Politicien distingué bieý du Dominion et de Terre-Neuve, cette deznière

t le %on compren&a, que même les et ancierL Orateur de la Chambre des Communes; finira par se laisser convaincm, et, «un jour arri-

furent énervés au point de perdSe leur le regretté défunt eut une carrière bien remplie, > vera où notre voieine mêlera ses armoiries à. cealee
D'.o-à des ûctffl q-U'Gn aurýëi-t Peine à comme le prcuvent les notes biographiques suiva-n- du drapeau de la Puissance du Canada.

s'ils'n'étaient narrés -parnomàhre. de témoins tes, que noue et2upruntonsà un confrère Bancluet en A semaine dernière au club Stýde foi, Au plus fort de Pincendie, un mal- "12hon. Lse jette sur un tuyau alimentant une ý Peter Wilite, l'honneur Demie de Montréal, a eu lieu
était d'origine écossaise. de l'hon. un brillant banquetý donné en I'honýet, se désaltère à même une fuite &eau, Son père, feu le lýieute, Lernieux neuT de l'honorable R. Lemieux, part lui intime PoTdm de îéloigner. lýiidor- nant-<ýoloneI Peter Whi- nombre de hautes personnalités canadieimesfranF-t prendre Ume g0,rg6&ý de plus, le sol- te, s'établit à Pembroo- çaiSE& Cette fête amicale avait pour but de f6li-

tieuté le fusille su' Place- Un Pou Plus ke, en 182s, où phonora- citer _uotze jeune solliciteur général de sa récenteM : aTi Conduit son époueç' Des tî&om em- ble White naquit je 3o nomination dans Fordre de la Légion d'honneur.des pans de muraille&, menaçant de les tuer août 1838. Le futur po- M. Gonzalve Désaulniers présidait, ayant à sa droi-instant, Le couple svanoe ýentement. &ur- Iliticfien fit sea études te l'hon. M. Leniieux, et à sa gauche 1%on. M. Bro-
ýw eoldat qui les menace de sa baÏ«anetteý 0(>Mmeieialeg dans sa deur. Paxmi les principaux personnages présents,qi2ile-se'hâtenf. le mari explique que sa ville natale, P-de il fie nous citeDons brièvement: L'hon. M. Dandurand,est malade, qWejle ne -peut 'Marcher plus lança-dans ae commerce l'lion. M. Casgrain, l'hom M- Béýque, l'hon. M.soldat de répondre: " malade ýou no'n, 1 Feu lu'on. Peter White, an-de bOie 111 fut ouccesoi- cîen crteur de la h..bi-o David, notre directeur, l honý M. Nantel, Phon, M''elle marche ". Et, de son arme, 18 tmp vement eonseiller etî4tuÎre pique bTutalemenit la malade i ' = = et "té"té de Guérin, M]ýL Honoré Gervais, M. P., M. C. Aý Dan'qui n en mulm de Pembrooke. aereau., Dr F. de Mýartigny,,btc, etc. En cette occa-Exaspéré le muTi de oelle-el se retourne électiom ý de 18'72, il %fut candidat malheu- eaon dléloquente diemurs furent Prononcé& par M.en main, bree la oer'v'elle du soldat... reux. En 1874,'il ýut élu mais son, 4jection fut cou- G.

dutres drames eemMablýe, que nul. ne Déaeulniem, PaT Phon. R. I&mieux, par M. W.
-1 testM et animlée. A qui den eu!- J. WMte, avocat, au nom des c»nviies de langue&mais, ée dAroulèreùt auts la -vine ', rei-ne CLU vit, ÎÏ: fut baftýL;ý mali- il prit en ýrevAr0he en 1876, anglaise,,et le banquet prit finsur un tust proposéDu récit de ceux que la pSeme a citéi en faisant

U116 monde, eegt que. en PlIge6uce d'es, d6riaîýer Ëon adversaire, M Murray. par l'lion. G.A. Nantel, à Z'zdxesze de M. G, Désaul-
'daugýe' 1 M. White r6élu ensuite jusquen niers qui pr&idait à ces fraternelles agapm Nous

'tg à prévoir, on devrait e*"Igner aux De un:1 18M, il fut orateur de la Chambre avons plaisil-à oonaigner ce iéoye=,6vénement, flat-h,>=me à se maîtriser, à être ýtîoïques. 1,ors-
Francisco oem zeeons .truite, il est des C«a9ý . A 1'41êctide- psTtielle dé 13r'oekviJ1eý teur pour un des en£anto los plus distiugués de ce

à 913>u- il échoua èn lm. Aux g6néra- pays. et réconfortant pour tous ce= qui tiennentqu'un monument élevé pour C04M26noxer les
tunt de IW6,, ra aux mouven e ilflit élu à uiiebonne niaioýité> député au progrès de la race canadienne-française et à sondi e& génkra- du wmté 6 L'hon. Potez White a avancement.et lee actffl â'h6ro-itýmee Wil rappellera 8'u- tom, our$ 6t6 un eoMwSvàt0ýw d4fffie et tous . RAVeT_ NEIN, la grève dos mineursýexemPIe9 -- et 1,Es faibleffleo eil évoquera. eaires comme avaient le. Phi4 grand respect Le ocmgrèg

de E d'&zLýhxacite de la Pensylvanie
pour ce vétéran de la politiquà Sorenton est règMe. Dama un disoours sensa-

lleureux 'daPÉ»n- tionnkl, M. 3UfehaU, président de
que y- riem" offllxffl Irnperiat 'EST ainsi que la grand& com- rumion des mkews s'eet opoSé, cfflJoura dermîers,ILOY, le Savant dirOctaur du " BU110- c pagnie au chemin de £" pagi- à une gr&e g,6nK-ralé ice hSnwS dont il défend les

tiu des Racherches hi«t'o'riques, ", de 1 rnl"d li(lue Caneen, nomme ü gerviee intéýêteý Bien que les 8alaireS dm mineure ne soientqui Mlie emprunticite naguère -dee pagea spé" «elle établit ehaq" W en- pu àe$ez élevés, M. 3fitcheu admet que ceux,_4111 ne
'Vient dý'ôtre fait officier de, lu3tirud3- tre MMtrýa1 et Vancouver. Rien nýest n(wbe 'Var sont 1ý" prête à 4ýgitxeprün&,e line lutte gigantesque

tèe, Psr le 901'vcrn«ment lýrsuÇg'$' Ja- k.10- Z -P, Peu faim de 4 Ilmperial limit-ed Pe ue et dêîinitiýe cSitre le capital- En conséquence il a
ne fut plus sag=ent et Pluo juote- couvei vý au mSde tant par W:ridieme:: dé ses, consýillë à sen hommee de repSendre le travag. "XN . us en MU-citons @incërý rh-en- voituresque pgr<10,00MÏ-Ort qW7 trouymt les pu- wnditwr-8 suivantes :
re- M'iýae, -ab" n(>Ile 0kisý à gager& Sm$ 0G"eý. la pui,30mte coM-pý e dont Io. Salaire aûtuel eixéelà " Dotiuýn dont s1hon0ýrq n«ýrc, émdit. nous parlons, wingénis à pour une Pkioap à

tidair» les gmcûtg du pum par une 0otveztion de mineurs et de patrons; 2oI>houri= àigS ýr6cuTr'8ur du ruban blie voyageur le plus di " 'abmMbefficils à owitonter. Et fin que le coýh!té des galairez 9 a'me les e=pa-Paraît dest" à porter, étalit donnéÇ que nul migmerÉ, Iffl pTog,,ýe ' eUe réaEsý ' spar drg,&,ât gni-es pourpS6>ver de suite = céglemient ý.ý cet,si -re=Lrqý en h!ýut lieu, - Car, OPL lee maoie à%iv,8r, la heRe " on, le C, P.. R effet; ecy que la 5,ýînventiorLdemeure ensýuXn Ju8ý
P", em dane 1,8 mon" Sillpie "u; =«Mbres de qu% M (wellc rèQoiw le rapport (lit règl«MBbt"

ÎOW de rSevolir la presse, à qui eet àom off'art un Çýôygge dj 'que 1a repTisedu tmv*n n'ait lieuqu'aprèg raacp-ck'ce tio, "au la cûnvèýJebM»
ý1Aëon 810111111r. voyage à grande allum, qui Go termine gén6raleràmt Naturellement les c-empagniffl derv-ront raprondi-eUn à 0ttaWý4 lee ofEý2i6rsLdýU C. >. R signal tl

1ýn W &eý les grévl teg à,eeýàr terviee, eGmMe imr'-]» P" y
«aléhmatiû]aB aPP-ortéffl au matériel roula ailiii questoue ke «npl(>Yé« qui £uXelit '

"a à 19 'Nie- et 11ý@ iQurPalWte$ en font eonsciefieeu- danse ik '4 t*èýla lM T>Rtion% par ilemm"11ilsè dB
sempent zapport w Metîre, POPýtiom 4y,"t ce qui. -leu
t3,,o6t PTCýdwt k »Dqtveau Io q omnrûnt, lokm-UW: pmvma quolgi xid"ure ý,eentagéw à

xSomet em pr r vG q troW lm gang àýfletî". A l'a, fin de
$"Ièm de cette enuée, A S qu'il P*Zah le 1i«nLý dil Pàd-, eettn P«io ï4pit et Jýp'rés t1erfs

fique, canadien ne Io-js» ýrâm, -à «àiýrsr. Noue'le de& &Uto%04, -40 W
au &,ce. tend»,= * ý*në4t I* PMMie4v»Aýio 'fàli-

r- Inimt 4"Det eiii4 4u% vent 'ù .,iw iëel-*êpÉli

"14 f4to emtr4
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ST S ROlV Paroisse et Ville QÎ
viledlle ntJéôedetlechfaintTom l sinerrômeM . u on est eleelel, échef-lelieu dus, Fxcllntovrgecom-ý_ý

t6 de Terrebonne. Quoique relativement de conesu lenmdlagetto del e- M Clm tG.D ch p,',uiiait tP$
f ondation récente, la capitale de la région dé- gered ilýllffomn n tnu etr ose" u 'rêea 1dcmr 85

nmmlée le royaume du curé Labellé, a fait parler rtiedevrn6mle efotsrevrn1
d'elle comme peut-être pas ne jeune ville de la mle epoodubrlevr énr-spri
province, depuis 1868.àFumnaind asigered ereone

Poinr fairelpt Phstir de9- Santérred ses sud-on-t
dateuri, aityen d'iititiv que ie n'aonn pu rebu-à Pu
terenato parite ardents dont da deais étai "Toujours
eng s avant "; poures écir la description de ce senil

chéxan enin plar ddnne parise cemaete part la plumet
uneagenato juut idée des cexm-ns qentr d'eiiéetdshme
remoquble gni travaillnta riièe dnt travil et laongn

phisieursýor ndmro de notr magazne, età notr
profond pregreati, nou 18 pouion conr, que deuiequ

éages siué unn e sujeté auss variMntane ftauui>en
Nos ~ ~ ~ ~ ~ éacé dmi de ait,érme s norruxetqu

sone monr avri 1Wre, San-Jrm ness dencontee nntam
ppooneunr noume unn douteie pae Sait-Jnverveoir

vildee lasic àe juilre 185r5,s les atttesd leut-Mrge-

vieue son déauée deobrbe posibirté doriss pou natmee

lets ddne aloud'a mône idéée daitneeabestfomé
dedun autr ecnôte divle de sesinstitutions, decemer
r18er1, ca'relst l'et pour ains direMniue uneelèe
doSumentatrôm, daßi de rrude dn sanes d'ébau-sPlu
ehe~~~rchs S adge nlon, par etlà

ma ispe oL aveffal!! tell e féueer not6; off1rocmre18n l eeni
ln tertetdine fdert é-endulet inoneaniréonstan

vile parreue p*rmiqni494os pduuss enueat7ovrer a Jrmýéatdsev
dourefairet ephtogae et de parae la loluiial.n-.ttrseiif

la~~~l seineri de SaneMne Dumon etdeBelf ile
dateU9,cityonA dlhiiLtlre ue ienW& u rb r-Ceie devil, esm, forat ue due de léiltue-i eu o

ter, atrites rdens dot laderie étititoir e d'enviren la mm% de fronter su Lavro 18pll,
en ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ mle dean proândur blné versipî de nod-et partie etrst apatesu el pris

ààr ,n l'ug enato deU lan segeui de Terreonne, e

juste ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ pri auxe Ter4 deSt laetée Couronn" -it nantd d'A--tJým e u. eSi
rémarquables ~ ~ ~ ~ ~ errobi -u ou simplementu let "tw-hp quiM dee vi t epeie 'tbi e
déwio ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ m iaintHypolte e 1u6-- versMM il. sud-ouestr ariée s aiat n jl
plùàewâ ~ ~ ~ ~ ~ pati auxn tdrre del la"m Couonn et pati nor l'aug-anecote apoasee
profond ~ ~ ~ ~ ~ ~ mnato dere la' seignomio < Lacý e dee Deux-Mon-SM=c ds clns arh

Faffl ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ nnxn à la ditet paroiss vette pati deu lazx di eeaxaD, sbitned é ave
Nos~~~~~~~~~~umetto dui Lac des Deux-Montagn quibrùx se e'looabeM oi Rttl rme

omit~~rov comprise entrer é lanù edotsu larivière du: Noroerldlgn

reedpe ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~~ nr defü Sainte-Scholastique.t- eIuà rsiene eisazt =o

junombrab.létai située dans le comtée des Deux-Montagn futgn a I i

Nous,&xMonk ~ ~ ~ ~ ~ ~ dtahé deoud'u Saint-Jérnl liséuns buno prime. rnd$
de,~~~~L 22, avrilât civ47, CantTéOm e#t encorei, e, ent caademes

remmu'ésnaÏàýuslVes pur ins dreu o u fome uneé pati de SainTevie dà Blain-exs
unvile leeasd u 1er juillet 1o55 venien edtjà cint-Marueri

jaut, épant déacée de notr paroipou pourformer

ldu ~ ~ ~ ~ ~ ~ e de la mome annfe Rri Saueu e-tetnte formstéeideat 1ý
xoiwlpàbe td'une autre côtet-n de Saint-Jéreame;t de 11 déôtmbr

1871, ~ ~ ~ ~ ~ e Isiot legn)È tord&ait-oiqenuelv
SaintJérôm pati den dun detes sesie cmt lesplu

étabjimriches, Saintê-Maried

tel~~ilin le8.6 Grg9n févrierir 186ae7déelr 60 ldvni

et ~ ~ ~~ e dei paoalimuiiae

rUioeed mtii#t eSaintn # i ýâ palr d'vci -n6 " ** .ox ême

M.Eý Cleme ntus. dietigms "ea MuicpatsetP

Avan last desnuto da lammdaitun13

l*e

"1‡

tt
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décisions et donné l'hospitalité à une collec- vant d'une vie dont on rougirait, bien à tort, au- re Simard, président, C. E. Laflemme,'Dr Henri

de ministres et de députés comme peu d'en- jourd'hui. Prévost, Jules Maillé.

en ont vu passer au courê; de notre histoire Plus tard, les Loranger George% les de Villemu- Le maître de poste est M. Chs Godmer. Lý-s ban-
re, les Hervieux, les Brière, les Côté, les Duches- ques d'Hochelaga et des Marchands y ont des suc-

seigneur Dumont avait établi des moulins im- neau, les Godmer, les Beaulieu, vinrent contribuer, cursa" qui font de superbes affaires, de même que

Uta, à moudre et à carder, et, grâce aux pou- dans les professions et les affaires, à la prospérité la Caisse d'Economie des Cantons du Nord.
auliqhes dont l'action n'était jamais in- toujours grandissante de Saint-Jérôme. Quatre bureaux d'avocats, sept médecins, quatre

Mais ce n'est à proprement parler que vers 1868,
à l'arrivée du curé Labelle, coïncidant avec un es-
prit d'union -admirable et avec un élan d'activité
sans précédent vers le progrès de la jeune ville, que
date la transf oimation de Saint-Jérôme.

o-us n'irons pas aussi loin que Buies qui semble

ignorer tout à fait le8 co,11aborateurs nombreux et

distingués que le futur apôtre du Nord trouva dans

les principaux ciboyens de Saint-Jérôme, mais nous

,admettrons volontiers que le curé Labelle déploya

une activité inlassable et fit preuve d'un esprit de

civisme et de progrès peu commun, en rapport avec

le développement de la jeune capitale du Nord. Le couvent des sSurs Ste-Anne
La gare du C P R à St-Jérôme Mais à partir de 1879,, c'est par la fondation des

nouvelles paroisses dont Saint-Jérôme fut la mère notaires forment le contingent fort respectable des
_Pue, les habitants des paroisses environnan- que le curé Labelle se distingua et mérita avec celui profesGione.

e, Sainte-Th6rèse, Saiute-Schol-asti- d'apôtre, le titre de Roi du Nord. Nous tenons à Le C. P. R. a fait construire, il y a quelque cinq
me Saint-Eustache,, y venaient en foule et
aient pas à remarquer les avantages hors citer, ici, l'autorité de M. Buies, qui a écrit sur ou six ann a, une gare importante; le Grand-Nord

1 -lque la natare avait prodigués au nouvel éta- Saint-J6rôme, " Portique des Laurentides ", quel- dessert aussi Saint-Jérôme, où il entrera de plein

ques-une8 de ses meilleures pages. pied quand les projets de MM. Mackenzie et Mann
samýs pompter que le développement des " A force de volonté, d'énergie et de persévéran- de faire pa-qsor cette ligne sur la rive gauche de la
Couronne ne manquerait pas d'apporter ce, les colons vainquirent tous les obstacles, et à rivière du Nord, à partir de Saint-Sauveur jusqu'it

mesure que les années s'écoulaient, la paroisse- de- Sa int-Jérôi ne, seront réàlisé

venait de plus en plus prospère. -Elle engendrait
d'autre-s paroisses, qui sont aujourd'hui Sainte-So- _01 ,

phie, au nord de Terxebonne, Saint-Hypolite, sur

le lac Achigan, Saint-Sàuveur, Sainte-Agathe-des-
Monts, Sainte-Marguerite, sur le lac Masson, Sain-

te-Luci,ý et enfin Saint-Donat, entre les lacs Oua-

reau et Archambault, gam compter les cantons 4

Howard, Montcalm, Salaberry, Wolfe, Clydel Ar-

chambeault et Grandiaon, dont l'établiseement a

suivi celui des paroisses ci-dessus. Ges paroisses

nouvelles, unies de coeur et d'âme avec leur alma

LEcepioe de? seurg Grises
Le bureau de Poste

t coneîdërable d'affaires à son coin-

Iet à Som, imaustrie. "La Nation", journal conservateur, et VAve-.

e6rôma lut peuplé par les jeunes gens de nir du Nord l', libéral, sont publiés à Saint-Jérôme,

pluo aedÎÉ.et les pIÙ9 ouverts au et font preuve d'une grande énergie dans la défense.

Nommom» le, notaite.javanée, les Uvio-' de leuxe idéffl.
Saint-Jérôme est le chef-lieu judiciaire et politi-

la-rôoqÜ% Dr, G., pko faudateur de

Eý lebscott, les I»u"r6, lês. 4Sýauthior, que du comté de Terrebonne.

e, les.. Ood*n,ý ke: Lapierre5 les Ubriei Nos lecteurs neue sauront gré de leuT donner la

lee:lmgwall (W"aient: p1ý6ý déjà,: ligte des députés qui ont représenté ce comté, lequel
peut se flatter d'avoir élu plus de ministres et plus

MatS l'étai ent pluR par &W Mit6rêts iamti-
qUffl; cest ce qui oxplique la Merveilleuee, visalk6
de S&îiit-J7érômý, sa et Ise liens
intlmes qui l'unissent à. la rI du nord. Cette
oeuvre de féeonàation, souvent ingrate Maig jamais
interroniplie, EL 1,âit qu*On peu dunéee, on a -vu
moins d'une vingtaime demille âmes répandues clans
le territoire qui f orme le noxd et le iLor&ouewt dee
comtM de T«rrebcnibe et d'.Argent«4 et des habi- .............

totio,116 poussées comme ho-rs d,4ý t&rýre ju,4qti-% cent
mille$ dane l'intérieur. Fn.- se d6veloppegit eue-
même de eette £4ýýon et en Propageant la vie tout.
autotu d,'elýe, la paroisse mère était dewnue rapi-
dement le centre elommietcial de la vagte région q4ý

y4vQno ait,, mu do -XýontiM Gri '36 à6put& &iffý r aukurs, uý,au-cum'alu-t"
BMtlend à plus do vine lieues EM arrière, et ý apru

40ex, w4mium une lutte én«rgi4ueý ülle avait cou4uig le tit4,e A-,ýant' ý ý è, fennA en I*Ô' duched-lieu du oonité Il .
-d4" -du Nord_ l - . comté dTffinghara, avait &oità deux 8épuus; il

Jauw eüb1îÊý où »&Imt l'hou., A,
dans w N. M'ein, q,ýù fut, à proprement parler, le fonda- a élu MM. J'Mph 0. ýTur9e6n> 26 'octobre 18W

ýs 4éý 1a de teà ile attý"belle pawe.,ý au 9 octobre Iffl; ImFontaiiïe, 'Siï- la Hýýliiie,
"Pý4pàn" à u= honnête ai- isaliniljk,4m,* ý0Q9%ptO mie poppbellon 'de 619 00tobre 1820 au , ie mai 18U 'Bouc, SéMPI

tit JaI IS34, ýau 28 dako de «On décëe.pple la 7ille, «t,ýe1 oËl. 1 eg»ý

tuxeo,, plus

en oeout-
po"édaut

éJýAr _'hyàràufi4àýM pe$J5ý et uU otktW«ýe',dc
touf pwpSier oýý,_]Wet

Pr 1 èO à empe 4_i>4cý lqt-ý lei

mice et üu,
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LÈ PARLPR CANADIEN nsgn iet mne" tjmi mnaJ yvred Iaoetpue oltfi un lý(Les dangers qui n'en igont "a) ae o i " Ba"n s i nleetpr i abt ies;mi esrierd iu î1ý
MosiunRaulieurtdas oRaxelen D(- i ou; 4etm dansplsnos voslacatrceunsincellent doci l e"ibeDietr, t

tionnaie de nos fautes contre la langue française ", ,quseitsn êteputnlapoc- rî ree mèeàavlele osreui 5tsignale Perchaïsme comme un des travers du parler itolapuunvrel.ttdeeràsshbtne";tcmeesit
fr&neoýcanadien. 12 ne condamne pas les mots de

Lesoffe earac atoalsm q pssea ;n ls énoinaenateiont'ofantenfolmCmmed jstiepaionirsutreduà '--tulement sur le's 46tes nious rendra duáe éériaté etsypesn".Cseteneftlepr elr oecetàavi.D làrgni edotderâ ,plusÑbdoiwie; et ma foi, j oýseraf direque e ne13

France a tellement envahi notre march littéraire meuedéoe u epit 'bédOie a tmp lyetdn e rsospu.ducnadepuis vingt ans, elle a si bien submergé de ses va-
gues majestueuesf la frêle et modeste littérature di eacat ubc oeprnte u e poic u nu orin rcae ucanadienne, one, pour avoir trop délaissé ceux de

nosl auteurs qui exprimaisent l'âme dua pays, no en n letnq'Pai;msoneau it'nvyr epsotch gé
avons presque perdu lie sens national. Noue nous àBreu uàMnplir tfieq'lysi -lu orumle epuiusate âi

,sommes fait, presque à notre insu, comme une Mien- pooc ylb a ylb om ai esdn e rsn eRuni 'ntow e

pour le@ choses de notre vie et de nos traditions. quoùllagedlaFacvlibincledu oge amr es u ejrétsâisllt
Mais à mesure que nous nous blasons enfin ,d'être judhi enetpse (ratd o rdtosv-tcu e"and er,
des Français tout eourt, pour deven:ir de cana- Pu ente u OSerwvamn osmms Prilsqar hniecagscteanME

dn-ra ai;que nous cessons deappartenir et delàd dridegâ o.em qutDo AèlVLý
-vivre, à l'étranger pour rentrer et rester cheznous, cletuor not
- et ce n'est pas trop tôt - nous avons moins l'hor-"bo"iatqaleuinlecshsie.Elaviteuopsufrttdfit(âTcn
"wa d'une foule de choses, et en particulier - taiin u etfied rne hsse e q'la-i uprrs èe lr ui vi
allons-y tout de suite - d'a ces bons vieux mots qui gad ovnr;mi lyeteasijsuax as asdsOiOSaOý atclèeetPé

n'oônt que le tort de fleurer bon notre jeune terroir. mnfïttose uq'u etgslspu ii ls smcat výn éér aslu
CGes maots, neles iretrouve-t-on après tout, dans la me.doPmanetaeNorlageaasz!,n sn'tapèavi attAsleàueCO

langue sv ruedeMontaigne, de Marot, dAt Rom- nmsxl obtr u osnu êins d o iaaetmsar osse ex a
sardi Si 1-age classique les a condamnés, une autre delie.cecequn'n@n a "asn e qlim tnt Smèeuiap littqul
époque mieux inspirée n'a-t-elle paa voulu travail- nÎr frsuctrlsmt u otééd iç, puatscui
ler à leur réhabilitationi A peine du reste, le dix- aponlelsulreienug auotps Il'tî ftpêreorpirpuramèL
Septième siècle S'achevait-il, que le do.ux Fénélon , inetcl.-(ten aqirRchrýË. veaataco um deper8
pas un fervent de l'oStraciame celui-là - en íétatporlsmcatafnufaneesétntil
mieux que personne par sa connaissance approifon-LINLMNrL lebos

,die des antiquités classiques de démêler le fonds et G oÎ elseeoc u nem
le génie. de la langue française, po-ussait ceS pro-Unmgiiu rvlechgsspamntdpo;rucnam4

onds oupirs de regret deant l'affreux travail Gvledsagâ.Lecoxe iféu u
d'émondage réeniex alaceduu'pdogeréteneniernsjedipuxhinlBalzaeeU§ et r sêt i .dug urlpédagogue Minde-fr

Malhierbe: " On a appauvri, desséché et gêné notre ieso.Cs ued@pu mdf êe eln un ejuecaon itàli ll
langue en voulant la ,purifier... On a retranché, 3i1ýaxâe oekdnatle rgure 6eprmuisn o aleee,
je ne me trompe, plu1rs de mets qu'on den a intro- U.PuProt ioamn asl on ied oln lsd a-inaatSfied w

dt4. D'ailleurs, je voudrais n'en perdre aucun eti g
en aicquércir de n ouveaux ". erpel e uomiee el ýte paatu mor% ouclidu en

Cest qu'en effet il y a plus que ce qu'un vain peu-Cild &ffqaue oraras éircto onag-Wdeunzas-q'navt
ple pense dans des échos qui vous arrivent d'un Pas-EncteplàJéu dtaprdenueuàe&mtdnsueixbLfo evtlia,
sé lointain et profond. Que dirait-on, siTloan voulait apteetàscxpplssulemn eliÇe"MnehPrsSd ifldeeocw:
nous enlever nos chansons, nme refrains du vieux tu.POCl e4lslm avkd ),d iati ucaone70z
tempe, eous prétexte qu'ils sont d'une langue Ar- Etof 4c iideamet',si àsulauale eteaheïugcmsu

ebaïfque? Nous prendrions la langue de eyranoi et c rsn *be1z-eTcaeedI-qie ,ie sasn i iqpu.l

now ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ o genek àiet ceses" etbae deai "monaus "yee tetur IlsEtmi tà

GS ~ ~ ~ ~ ~ ~~~~" eteu ;Lu "u pay a"; "Biau" neeser teeu di ncetmtn par-,Ot= fl a

tni h. Il aud Pra pemWe àla-ee ponass- er u efr enaip éý"
Dont hsque noteee='le un petie sSw sa e e , à u $oï dieVor as vte ourtantre l pronon-jem njen eiion . on enev

ces ~ ~ ~ ~ eato laa &ntlaleneuiverielleds e.
Que le payq nata exhale de ses Its, parlaneté inn, ds -ldéut de3 a to e tue rm farrc uýname êr

Ces~~~~~~~~~~~~su air &nreeÉqeaPi -'t nptl l uégmet frnil pay de bauie ueia1ux ane i t aot.
mitdel Atemigae Oh 1 0det j'fean en lesasulew?>

A lar 'dêtreS peç.»1 Volà ben ýJe tk et -e inet. Ossont len afft de pèreý Ê4eemlevu !ae asouel
Gar nfinoi out , lxweduqul ' dklro a tephavom la iere dfrel é'Itanait<, pfla Poveie lerr an

guere 'étit u'me ffXusepatierie pase n m p re d-et g s su ce" puint omseT ah d' rn, 'Vtra

eore. mais n sài q»a'i ney' pu d 'M rý 1r da, cril a rtaý dha i ue, notla ci e par mnt, detsu Ole- -' éO ue o m o s w .a e
ÇaLe pus omime-t pus vib tiqeL Mepat,>i vmogme tnq' Pea ris; mae éis, ronn anrat Tenyglove r edevteefnmo enîPe,0

n'eist "«ah«nou. cst né ýri&,qd n 4ýj desproic ylb pùar&t ylae Dmvmu S aeri W". a velemr;se erâý w yita

plus besoin d'êtwe répétée. ,u oùtc laetir 1«pàlo aesu >mrot der l raceL vaat bien cel d'au-l olnedeio ltL
Tes mmiant ilu fuentmoepremersauc f j étiurdhui Cà e n'esnt pas nr o nter nostraditioe

Caa&l lnueq'is ru otlé,qup nous ets dac elesd'npepl uen's
60plu lla notren àu nonue serole vraimente n-s-êm 'T

etôâ nue nusi Intiuson nwr - De offron un
'tax, oscolège, es ure a di- tdn, elfl che faie droe , radachse e

iepièmet u dx-hitime ièceé ýre àleu greansi Iouis; az icev yentreni inwuau
tête++tation e justqu'aues detg< een puul mini-

hommes ~ ~ m imluis g u me ot ane trale. Note languer a 1 e d't;en-
d« idiverse«!pürtienemi ríella FrnombattM&1ý%yprn re san que nlu nlor u melionsMa "eiselýT l n

de i é.ben hercher qui" n'e lot a . " Fin re
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nant &_1ý iqSimAie nWé à celuL'onese rappelleelea circonstances deli' montée av mmt,,l ertiréattMfn
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A TRAVERS LA MODE
ACCESSOIRES DE PRE-!MIE:RECOMMUNION

eans la Plupart des familles, la mère, dans sa * au plus; 2apetite 'boule allongée, est faite en bou- Ces lacets se fixent par des peints impercepti-
rt&sPe émue, donne une large eace aux préoccu- clettes de ruban. bles; ils pourraiemt, tout aussi bien décorer le der-

que suggère l'époque de la première coin- nier modèle dli-momière.
n de sa fillette ou de son petit garçon, et si Ceintures Dans le second modèle l'encadrement est formé
tout elle songe à préparer dignement le coeur -Ces mêmes pampilles se disposent -aussi, de place par -des fleurs régulikes' brodées en relief sur un
enfant au grand acte qu7il doit accomrlir, en Place, sur les effilés de soie des ceintures quand . e points noués, 'vec Perles 'au centre des

Me Peut rester indifférente aux mille détails que le bout des pans est oirné d'une petite couronne ou serais d a
-flerurs et de place en, place dans le semis. de points

l'te une toilette de Première communiante. d'une légère guirlande, en rocooo.. n , ouës. Un médaille d'argent ou un petit médaillon
ýap1,ès avoir réalisé cette composition exquise Pas de limite à Fornementation de la ceinture. brodé avec attributs appropriés, orne le milieu de laeur et de simplicité éléganteclont Elle voit Telle ceinture est en beau ruban liberty large et

couverture. Cette médaille pourrait aussi être rem-
ayûllce et avec un sentiment de vanité bien 16- souple, terminé pax un 6upezbe effilé de soie; par-

placée par un chiffre brodé, enfermé dame un joli
«a fillette déjà parée, elle n'oubliera pals nýGn fois, à cet effilé se mêlent des franges de chenille. 1

"*$ ft0Sssoires, et c'est pourquoi l'Album. Uni- Telle autre ceinture est en mousseline assortie à écussc,11.

offre à ses lectrices tout un groupe de me- la robe et très délicatement brodée au plumetis de Etuis à chapelet
,dans lesquels une parente eu une amie pour- fines bramches, de bouquets, de couronnes. Ces cein-
&11ý un objet à of friT et qu?,elles exécuteront tU[rEýS-là ne sont pas les moins jolies. Lffl étuis à chapelet se font en soie, en peau bro-

ubler la valeur. aux dée ou en cuir repcýus-,6. Leurs petites dimensions
peur en -do On fait encore des ceintures en belle moire (3 pouoes sur 1Y2 pouffl) ne permettent pu une

les toilettes des premièrescommuniant-ea, pans brodés parfois de couronnes et de fleurettes rande variété de déeoration. On ne peut guke y
'finesse de la mousseline employée et des en rococo, et blanc bien entendul 9

entredeux de Valem . broder que quelques violettes ou quelques brins de
ciennes on de broderie Voici une autre petite fantaisie pour ceinture , mugue ts ou encore une frêle guirlande au passé ou

qui en £nit toute Péléganca C'est le plissé de mousseline, &urmonté Cpune guir- y

ý,X'QUsSelinB anglaise est très légère, très vape- lande de petites roses en mousseline de 6.oie, rem- en rococo bien plat, mais toýujouirs dans les tons

la mousseline suisse est plus serrée, mais plaçant l'effilé au bas d'un joli ruban de satin blanc, tout devant êtrte blanc dans la toilette de pre-

La ceinture de ruban avec les bouts effilés reste mière communiante: les bas, les souliersou les bot-

týest que dans les petite accessoires: aumoniè- toujours la plus portée. tines en daim blancou en peau glacée, les gants de

Uv'fttures de ETTe, poàgýnéffl de cierge qu'on soie blanche ou de peau, etc.

laisser aller à plus de complication et eus Brassards Bourses
Il en est de même des brassardspour les premiers

ît de charmantes aumônières en mousseline com-muniam vous trouverez dans les dessins deux Les pochettes à argent se font longues (43/4 pcs)
k Valenciennes et de broderie an- ou carrée, en peau souple brodk, ou en
aux »transparent de satin ou de taf- cuir irepoussé. En peau brodée elle& se dé-

Mue; d'autres, plus élégantes, en coient comme ]?étui à chapelet, de fleu-
en moire, en peau brodée. rette8 légères.

dans les dessins quatre Leur ornementation ne devient intéres-
VaTiéS. saute que dans le cuir repoussé,car alaire

on peut choisir les fine ornements rappe-
Premier modèle lent Za décoration des pages des beaux

pni- .er est en IrGanýde à grog xeliels missels. Point n'est besoin d'arriver à de
arent. de satin 'blanc. -OÙ ne gros reliefs,; il est préférable pour ces

eke nieher lepoint d'Irlande, oette menus objets de s'en tenir à ceux pro-
-L7n volant de mousseline de duits par l'abaissement des fonds. Ceci

la termine; -un ruban de satin permet d'eniploy-er les objets en veau
;etd à la ceinture. LIrlande est blanc.

en forme avec uile jolie branche
(avec coeur en relief) se déta- P porte-cartes

ùr un Semis de motifs àégexe reliés
ba-rrettes et les picots. La petite Iwport"artee et le livre de messe se

font avec doublure de satin moiré.
ne 1 toujours la dentelle On fait -ausk le livre de messe pohte-

vient wappliqueî sur la tête mSmaie officier doublé de moire blanche
ine de soie; quatre gen- long de 5 poffles.

es d'Irl, e se posent en relief Les bijoux de la première communiante
tite dent. Bout Peu nombreux mais souvent fort

Le second modéle beauxý La médaille Jýr est parfois même

très çaiginaie, glex&ute en bro- l'oeuwe d7un 8irUst!n- Elle, Wattache au

çheniue sur fond de moire ou (le cou par -une petite chalne dýor très ténue. T ar-
Le bracelet dizaine est monté en er ou su

Dans le haut un motif brodé gent; il est en nacre ou pierwes de fantaisie. J'en
lie, avec ligne de PÎ41 fait peu-es, ý: ai vu en grosses Perles fluviales imitant à a y nié-

',fermetures dé M16tai. 1ý711» jolie prendre la wuie Perle.
de fleurs dwoites, broUeg.en die- Le6- parents, JS amies offrent à la Première com-

du bas de Faumônième et ne dé- =niaute de, aiQmbreux cadeaux, lesquels, souvent,
'un cro" on de, chenill,-, avec perles aux modèles, l'un en moire ou satin avec frang'à eii u , ont aucun rapport avec la cérémonie deo la pre-

des 'lignes. Des bouclettes, de chenille chenille et broderie de chenille; l'autre en taffetas mière de f«mfflesý il
14 f ranpû du, bas; une owddièrebu ýd0 jolis avec pli&, effiléset jours en soie týkneb« St eusage, doffrir Une montre, une broche, un bra

très larges, suepena", Paumônière à ceaet, on' eompoés, ainsi, ce, jour-là, r6S-in de laLe cierge
future jeuEbe fillel.

avoir soinde calqiýer lm mmiîà (Ilorne- Ime poignées do cierge, quand cierge il y a, got de pkrépayer ýS croisillons de chenille; £ont en 3poi",ý àwdn, taffleta's, 'ekJ»ýq ou peüu,, Lý Robe
ýont trac.63 à la règle, pour êtrebien -ré- elles smt ornéffl de guipures ou de b.,rodezies .eît ter-
- chenille qui sert à faire leis croisillons niées paw 4Kýs rucjaee et &_,q Volante k1ë tulle, de La -robe, pour rester simple conune, il convient,

ý,'e eoume qu'aux rencontres de lignes, t'an, dentelle au d, de soieý sera faite en mouaeline, ainsi que nous Favone dit,
chenille form«Ut les motifs brodés est Un des modèles "nés est otrné d'une b-re 1 ý e de ornée seulement de pli,% lingerie et de quelgues pe-
une soie trýê fine P.O"aut P&r-deýsôuà- ahenille (le croquio du dýeýu8 ýV',ous dO=c 10, genre tites insartiom de biroclexis fine.

de la broderie) et terminé en hautet en Éas Par une Ici, les différentes écoles et les divera PBmiOnr
ruche de tullé parsemée de bolielettffl de eheeleý* nata ayant &ae= lOur uùifo=w pour la ciTeons-

,eýee ou fine 'peau wanche, wqee bran- La s&aoude ait rayée de tubatte et 'do fleurettes tan,[>O,, =US W&YGIUS Saw &nt.e pas graI14 chSe à y
brodées en eoie b1anc]ýe et poebet- birüdés en eoie"blaýueb»,- en haut, eueh7ëet voie, surtout à pTéwat que l'a sais= de la Première,

,en peau blaU4b,% fixAe au bes de l'au- ne de »oie et guirlande de petitee roses en mnua«ý. communion est ffl -trèe avamoïie. lm Préparatifs,
tjrcAwýrr4 en haut par un rui= pagwé lineclz ecie, en bas deux voLmt* de uàou"iuj de: étant faitëý les toilettes a chev&&

brodes. Toutefie il y a uuwire qilelqum aimables pstiteS
et ý%1 euiAàudeý

de leurQ1Lýý modèle qui font kole préparation au foww> pFès
M&m&ný et &fflt pour oelke-ci Que, noue cremede

et de=i« Modèle est « 4nara, :Pý>7àr IM ODUY«rtUýW de. 1ifFýe on voix un peu aux le eniet.
IWTM en soleet rab4n 11, eemes matéziwux 'Que pour le« poignées 'cîeýge Sam£ ý oherober dffl

troïo auël.* $04t et tcýý ces gentile 4iwefflirEw de: la toi>tt&ý plac'e eu rôo=mnce4 Za maman, 70044 le couwre-
un, p«U XOCQU- Lee de= modèle* do=ës bout dee vine eirýS uez, aime à ce que " prWnière SM#wý ý p=w

*=Uiine je pmm>r"lau oe orné ze geutilk 40 P"bh, au Mmeu de ý-ette «àr40ý de
eu Un6 1nouM0âZeý

en ftuülùo je eo-ue«,4t ehar=,*umi W ýZ00rds 40 ceux qui, 0=

'a" w ëw pointe de ýi« tg *àr bëë&àý teme.
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Un drame dans un sous - marin
ORSQUE les six hommes, ayant refermé les -111 y a une chose à laquelle vous n'avez pas ffl'

portes derrière eux, au milieu des éclabous- gé. Pour faire fonctionner l'appareil, il est
surea et du mugissement des eaux Wengouf- pensable qu'il y ait quelqu'un ici,, dans cette pièce-

frant dans le sous-marin, se retrouvèrent dans la L'un de nous devra rester dans le sous-marin-'s fu.-t ép.u,..t,ý.chambre des torpilles, il y eut quelques instants de A la façon dont ils le regardèrent tous, Ilattoe",
silence tragique. lisait inieux. sur son visage d'adolescent. Son frère comprit que chacun pensait à lui pour ce e8crifioe ' 1ý,"

Renvoyés pêle-mêle les une sur les autres par les l'avai; attiré contre sa poitrine. Il le calma, lui par- Sa voix ferme se fit impérieuse
mouvements brusques du navire, ils slaccrochèrent lant bas avec des mots tendres, ainsi qu'on le fait -Nous allons tirer au sort.
en tâtonnant aux parois de leur prison, haletants et pour les tout petits quand ils ont peur. Lorsqu'il eut jeté dans son bonnet six pà
angoissée dlhorreut. Wilson s'était assis sur le plancher, dans un coin, d'inégale longueur, pliés avec soin, chacun en

'My God 1 dit tout à coup Joë Walker, d'une .pour relire la dernière lettre de sa fiancée. Us un en hésitant, puis ils s'écaxtèrent les uns deé
voix blancheý nous coulons... autres causaient entre eux à voix basse, et le mur- tres avec des yeux sournois, comme des

Coùime pour confirmer ces paroles, le 'I' D-6 mure de leur conversation bourdolri-ait lugubrement curée. Et tous les regards finirent par se (Wwu
ayant touché la fond, vibra tout entier sous l'effet dans ce petit Iýéduit, qui était comme une bulle d'air trer sur le petit Joë Walker, qui s'adossait tolIt P
d'un choc qui sembla devoir le briser,, puis il resta perdue dans lS profondeurs de lOcéan. ILa sueur à la cloison.
immobile, l'avant légèrement élevé vers-la surface. ruisselait sur leurs visages. -Vous avez triché, Hatton, dit-il oppressé, 18,v

malheureux demeuraient sans mouvements, Dans leur égo1àme,ý ils en venaient à regretter de sifflante, ce n'est pas à moi...
anéantis devant cette fatalité qui les avait fait Wen- s'être réfugiés là si nombreux, puisque cette cir- Mais lý& autres savaient que l'opération avait
fermer dans un tombeau pour fuir la mortý, et à. la constance allait hâtez leur mort en épuisant plus loyale, et trop heureIux de pouvoir désigner la
pensée qiiýils, avaient poux le moins ý quarante pieds 'Vite le peu d!air dont ils disposaÎent. time, ils prirent le parti de Hatton.
d'eau au-dessus de leur tête, le: pWood, leur aem- Depuis combien de temps étaient-ilsainsi englou- L&in6 dffl Walker sapproche, de son frêrMOI
blait s'écrasez. tis vivants ?... Une heum. deux peut-être... larmes aux yeux, offrant de se sacrifier à sa..

Ils ne savaient même pas exactement, comment L'aménagement dýun sous-marin est compris de -Non, Eddie, non.
1uoideýut &,était produit. telle façon qu'un équipage de dix-huit hommes peut Yves le repoussa

Le el D-6 ýI évoludt lentement en rade de Ply- supporter une plongée de douze heures, vingt tout -Vivez pour votre femme et vos enfants-
mouth, 1ý peu près entre Peulee-Point et le brise- au plus. je n'ai que notre pauvre mère à soutenir, mais
lames ouest de Plymouth-Sound. L'ordre du coin- Eux, qui étaient six dans cette pièce exiguë, vi- vous chaxgerez d'elle, Eddie. Respectons la Vol >imandant.. "'Aux postes, de plongée ",- transmis par vraient-ils longtemps encore f Car vivre, même du destin, et puisqu'ü faut mourir...
le maîtie ensecond avait averti tout le monde.de dans des conditions épouvantable% leur paraisgait Ses caTn rades l'interrompirent. Il né Bli
se tenir prêt.pour Î; manoeuvre. un bien-être suprême, et ils se seraient damnés pour plus de mourir.

Préoque awsit&ý et comme à l'ordinaire, la même "tarder l'instant fatal eune demi-heure. N'allaient-ils pas à l'instant, sur la cÔte,
voix.avait crié Le premier bout de bongie de Peary ieéWt éteint toutes les explications nécessairea pour soný

leFerm« los pamnaùr, r«npHBm lesb&Uagt& et il en avait allumé tm aUtm. Dans quelqueB heu, tage ? Dans quelques heures au plus, le
le " D-8 » avýit commencé à descendre, puis tout reeý sa provision serait épuisée. La mortviendrait morqqé jusqu'à terre, livrerait son

ýà eouýj l'eau, ser»nten awaanêhe pax le trou de prendre 'dans les ténébres. sonniez.
1%0n11ý avait envahi la 001%&.1narin. Peary, le plus audaciou-sý 8'

Dans les si££Wmente de l'air proieM introduit-dam Pappareil. Wilson,.e
&Lors ar)c viôlenS, oxi avait perçu deý refermé derrière lui la culasse du,
crÎs sinistres, des cris de mort, Les.deux torpllles, le précipita dame la nier,
Walker, Ooopright, Peary, Rattoà et projectileet instinctivement os
Wilson, s'itaient d'inatinct précipit& à rent tous avec inquiétude pour
l'avmit. et ils Wavaient dû leur salut qu'à percevoir un bruit quileur il,
leýProximité Cle-la diamlýie ate torpmeé. sort de leur compagnon. Mais un',
Mais !Mr sort était-il plus fflviable qtýý pesant comme un 8ileRýS de:
willi de le= malheureux eompagnonel.. eïeui autour d'eux,

lie 96 souvinrent en tzIezublant de quël-ý Alors, après quelques
Ie façon épo.uvantable,étaient.morts leure sou &0 d6cida, lui 'Aussi ; puie,

à bord , du, 4', B-1 Il et du ëopright et d» Eddie
« A-8 'Il et aussi Péquipage (lu sou*-marlu dirigeavorz l'a
frafflis "Farfadet", quelques mois au- moment de sýy iZtroduireý il

afin, de lui Serrer la main w=111.
sit»fion jeaemU- rp fois peut-être,ývcr8 le me

sait de ' robtmzit6.tégný=t autour d'eux, gon, qui allgit endurer lon
eae la lumiëZe ' électrique w4tait éteinte les, ph-es aniôisses dans la m
au cou" do iledamt. de ce tombeau.. em nýr tr

plus cah»Èý,"p0n_, mort
dant Peaxy os, 4ôt6ýà' quil wrait Mais il filirrêta br
lumettos et de boue 4uns sam'z'amuant tout d'un coupI,
ses pochee. il d«viý qu'il blêmisg'ait,

Cia= bëniîwait câte, ïaùa,ètidoi gr*,-" C'est qu'il venait a'aperfflýý
ve ý a= rè gleme-Ats qui Ë0rnieù1"ý tý de Eon compague. Dans
n=-t-au mécanicien de kmir ete ýot ýà»X4tea i ref«Ze W**Unwne.. Ja Walker, Éërdu, tout à 1
la lumière. -lie attendaient tî6ý kùý ý- visions sinistres. brw£ýt"
wwent, ét lor$Ique la pâle eût,1ýý0t& R&ttîor4,quý lx tkte'aant su mains, se 'ruclution qteÉ>u "nuit'
,$>é llobwwiu tutour d'elle, ils se êeutomlà;iàt, rei«a,' Toute sa figure en était
mut*Mkwbm# avec une mrio«it6 mêue d»Ouvanté, _Z4

NU44 juîtg uouastow ebwro une façon -Ce M78et pas la PWUýý Uàttoýml60rayé# do eougwýbe, une telle angoïm sur leuze de nous en, tiý, pénétrer dans ce
*489edL, On eût (ut 4n,=ë-ýiozee i=Ionnue 416ariatit ses, nerai pas le méeaniule.

nottêol dit Joë wýaiýr, que. now colÉpagnoue te dmillIait itu- luttou eut un sursaut de îýut'de ut,
]4»ý il Èê' 11£uit, d'entendre parler le,

14 tgtb fflfflpti'bie '"é ýJêwýà eýpX1Sei Ait mefiýiý e4 41aw ,ýËw' et'0., Aem rue sa lAeboté.-,
GrAe, og4kra,&,, teint 0a«4ý, ýAe la I»eoe, e6- ;ibapl, on 110UM10

oolà%e,.Ot iutegiïwgli en a- si
't Wîî î* 04 était, la"

ýp"
à quoi w

41vm» ce 10,A', T4 voile ýâà i*e,
envers -V4ý- oomtw, toixs »04

luz a 1460,
QL
ý£0 use

iffl cý,

J1ý_ 4* MArýpe, -7,47
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de convaincre son compagnon, puis, devant Alors, leur supplice commença. Par instants ils Walker venait de lui plonger son couteau dans
il-IObýstÎnation calme de Walker, sa fureur contenue se menaçaient et s'arrêtaient au moment d'entrer en l'épaule.

tout à coup. lutte, se rappelant que le salut de l'un était intinit . . . . . . . . . . .1 . . . . . . . .
D'une main forte comme un étau il étreignit à la ment lié à la vie de l'autre. Dix minutes après, ils Joë Walker haletait, affalé dans un coin, halluci-

go le marin, qui s'effondra sur le parquet. Alors, s'imploraient tour à tour, faisant appel à leur pitié né, fiévreux.
tant encore à l'étrangler, il lui cracha toute sa et à leur générosité, mais ne pouvant se résoudre au Il sentait que tout était bien fini, l'air de sa ýri-

'ne à la face. sacrifice suprême. son étant devenu à peu près irrespirable.

-- Misérable... misérable,... Comment pouvez-vous Dans ces alternatives de fuieurs et de supplica- Hatton gémissait de loin en loin à l'autre extré-

ettre un acte d'égoïsme aussi gdieux et me tions de menaces et de bassesses, le temps passait, et mité de la pièce.
e aucun indice ne venait leur apprendre qu'on L'esprit du jeune homm s'alourdissait de plus enà partager votre sort parce que la pensée de cornm

seul ici vous fait frissonner d'avance ? Car s'occupait d'eux au dehors, le laid côté de leur ca- plus des visions folles couraient autour de lui. Et

savez bien que vous me tuez en me retenant ractère s'accentuait davantage. Es montraient voilà que dans son cauchemar, le " D-6 " lui sembla

s cette épave. leurs coeurs et leurs âmes à nu, n'ayant plus de rai- être mû par une force extérieure qui, le soulevant

-Ah l vous Pavouez Maintenant 1 Vous n'avez sons pour dissimuler leurs défauts et leurs tares hors de la vase, l'entraînait doucement sous l'eau. Il

ais cru, 12est-ce pas, qu'un sewurs étranger pût morales. Leurs visages eux-mêmes en étaient chan- crut, en sa terreur grandissante, à un affaiblisse-

týs tirer de là. Moi non plus. C'est pour cela g6s, et, bêtes humaines prêtes à se déchirer dans leur ment de ses facultés intellectuelles, et, retomba dans

il faut que l'un de nous se sacrifie, liatton, et si cage, ils se trouvaient mutuellement hideux. sa torpeur.

me tuez, ce sera vous condamner en même Tandis qu'ils demeuraient ainsi face à face, res- Tout à coup, son attention fut réveillée par un
sentant déjà fortement les malaises de la séquestra- bruit léger et -régulier qui provenait du dehors.
tion, la dernière bougie fondue en une petite flaque Il se souleva sur les mains, hagard, éperdu.

Marin desserra son étreinte et se releva, les sur le plancher s'éteignit, et S fut l'obscurité dans Un petit rond, vert dans le noir de la chambre,brillant d'une colère farouche. toute son horreur. un hublot s'éclaircissait d'instant en instant. Plus
lker disait vrai. Si Hatton le tuait, il paraly- Ils en frémirent et un désespoir insurmontable de doute, le sous-marin remontait vers la surface...

PO-Ur toujours le seul bras qui pût encore le noya leur âme, Les scaphandriers, le sewurs, la viel...
Alors Hatton s'avança dans la nuit en tâtonnant Un frisson le secoua de la nuque aux talons. Sffl

èrent des pieds à la tête, animés Ses mains rencentrèrent les épaules de Joë Walker, bras trop faibles plièrent soua lui, et brisé par l'émo-
de et impuissante, butés à la même qu'il serra à les broyer. . tion, il s'écroula, évanoui.

tëBauvage de se tirer de ce mauvais pas, aux -Une dernière fois, menaça-t-il, voulez-vous Un ricanement sinistre, aussi faible qu'un soupir,
de leurs existenzes -respectives. m'aider à me sauver. passa pi-ès de lui, comme pour lui rappeler quen

Y avait là deux vies à sauver, chacun en tenait -Non, dit Walker résolument. i l'arrachant à la mort, on allait aussi trouver à ses
""dans ses Maine, et ils allaient périr tous les Hatton voulut l'enlever dans ses bras pour le bri- côtés, un blessé, sa victim% et l'on n'entendit plus

ser contre les parois du navireý Bans doute, mais il que les heurts réguliers produits par les sauveteurs
se savaient à la merci l'un de l'autre, du lâcha prise soudain avec, uùý cri qui s'étouffa dans sur la carapace du sous-=rin.

savouraient-ils âprement la joie de se con- un son rauque, et sa têteý heurta sourdement le
er réciproquement, plancher. ANDRE REUZE.

Îý Le droit d'asile -dans les mosquees

est une emzwm étrange. entre toutm'. chez » le inmqtM de Sidi-Mahrès est une des plu bellim iter impuissante devant lee nialfAteurs ùu' seuil de
1ý68 mu%ïmame de Tunisie c'est bien caïllo du et des plue «raMý de Tuuis; elle &Mine lu ville, '1811rIs églises, vient de décideS won n!empêehemit
Atoit cPaaUe dans les MDEq'u6éB POW les cri- on la voit de Partout comme un amon«Ëanentde pas caux-ci de s'y cloîtrer, puisque te-Re " t la vo-l 1 1 . 1 : dêmee 6tinSlantis de blamcheur. L'énormeý coul»le louté du prophète; mais quà Pavemir ceux qzi en-

un Arabe a tué, eýi1 se voit déeOuvelt, txf- pmÏaWipâle, est entourée eun collier d'au-trS coupo- #emient seraient rivés ar une solide chainade ferp
moyen. defuir plus loin, il entre dumt,=e I'm ?Plus petitee; 'toý» eft, mmnelon» ébIo,ýjÉsants, aux. murs, dont ils cherobaient .1pabrL
Ot là nul ne.-Pent. l'atteiný£VO: Pm p1W 4. '90nê l'ardent soleil &A1ràqpeý abritmt, à e , ertaines

,ý!wisu1man8 que la jumice fwMÇeiseý oc8piý4-, heures, les plus fennits 'dýeÇ8 du -pmphète et CeM un dur mloyen de toumS la diffioulté sman
violenter les préaeptee du Goren et, apréa pela, onS qui à MppcSt à la religion &ý 0*: ùùâd de ammde Süpýëles. auzait pu oroixequeý plus jaMaieý on ne venait depu plue que les parents deo -victimeEý, Ume &s pal-.ticleaxitdç,de ce vaste monument re- c * assez au&,oie= pour fiwnchir l'enti4e duY«a91Ekaý que.le b0v lui-même- Oýi1 lui ee ligie= -mugnimeil est dlêtze, W iiionient. couvert ýin4nele
temPW Oependant on me sait quel espoir fou en,funtaike. ame Zu6e de PiÈsons noiil;:ý ce sont dm OÎMOUX poume encore quelques-uns sur les dullS sa«MS

"el'ès.q» nu& ný%LuMit le droit de pren&e -ou'alin- cù, en -vAý ue se prmtSnýmt poS dem=dèr grâceelle le nçur.rit, tanit J>ieu que mal, à &ýe qui&lxe. Un sont ù la MesquM et kW pm«.tént 1>0,n_ à ARULà celui qui *X«it t'Mtce IR Main he= i-ý jour a <m ne leg verrait pln% ce eerwt Il se trÇaveý à la monqu4o CIO sidi-ma" , quel-'et gmnd laulheux,,eOugié; SOUS le» e4iutffl cfflPo1 ýË> il le Prémved'un ýzShe
quee-um de ces. mi"blee &puia de longmm

eroire par là que les mosquées reg«- aunée&
et " rtam&,U nýen eet rieU.: LO ifflrs tzaitB tw^ lew figul'e. : hâv% leum yem

oerv«it atm' de ýký :cfuge eQnt hag&rde diunt leure souffxanoà%,maie sueune.St,
quO le mimiýuài a=4 eai:ý très bien tant à plaindreque ce je=e et bd Ambeý de bonne

'qui 119tteoi danel 10 temple Wueubn&n, femille et & Snàuite dem=,,Orùe-
IýÀ nos fSlam Auffl &2* 'q S, la Ëéquý0$- tum se

la
eu es, leee4 paxant dee en 004scieuce, il ne l'est pu, Maie am enmSais (qui

iw, *Mt, J'* p&riýu14 ou fe'à, ='l dg, a pwnt le 416ulmmxent POUX lovoix pr&néât6
t,,,eý* bMdir sur hil er«mýez son forfait.

&ma lutter, trop ýÎt-% M eu144a 4 s!di-.Vihr4ý
lé A= yeuX de aýs un *Vout

oet gwydý, ýpi4 O=Me
lm Déi à il ne IN»te & loi qwMa qffltre dfMYRut

Ww Jus, se Uoutôt Our WkwXdieff de la
e= rrÎ s'Xý «U hideux gîbet

011 "i't dQIW pIWeiý foig Ife &Mýes' ^ant la qui "iRý, à la P>Xtoblance «=mo atige go Oeuwir aA, voué ambré de e*iàO,ýVÀM 1quam Iffl pigeOpg MYwýý YàOýOe, d'y P90er,
Sex-és Iffl une tu* gi lée amia &6 ytùtiülýwl" Boum

datiomt et aise»àwýý à tour 44 Me; t*" prënd
sOuvent todoe %%üe VU6 Tee 0M "bwÀ*nm là la

40m" qý4* »soo»M à le louesce
du' t'aà*'

%mis 14
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Petites notes scientifiquesJLL
Lunettes sportives à l'usage des automo- premier modèle, placé en haut de la figure, est for- Double -flûte La Fauvette

bilistes et cyclistes mé par un anneau ouvert qui se prolonge par deux
branclies terminées Fume par un cercle et l'autre Le jouet que nous reproduisons ci-dessous ee.

,M. le Dr Mà"vitcbý, à Pari% vient dUwmrter, à pax un crochet perpendiculaire au centre; au mi- PlutU un instrument de rausique; aon invention e5t
l'usage des automobiligtee et cycliww, un modâe lieu se trouve un ooudearrondi poux écarter facile- due à M. A. Kranz, premier prix de flûte, au C0C-ý
spécial de lunettes sportives çais fait ses Preuves ment labiunehe av&c les doigt& Las feulUes de pa- servatoifre de musique de Paris. Il consiste en.d0uýe
et a donné déjà toute satisfaction aux fervents de pieS sont ewéeg entre le Stle et je ,Oht. Le flûtes parallèles oonvernablement réunies avec

l'automobilisme. La figure ci-jointe donne une vue deuxième modèle placé au-dessous est formé d,,u, clefs peTmettant de boucher à volonté tellffl ou tel

d'ensemble des principales dispositaonb adoptées- gTand anneau à deux branches, terminées Fune par leis ýouveIýtuTw. Ce sont l'index, le médium et
Dang un ceScl'e mObile tet Placé un verre Courbe A 'un petit anneau et l'autre par un petit cro&et qui nuaire de la main droite et de la main gauchie lâl3i,

formant Ploculai- s'engEýge dame 16 premier. Un autre nxodèle, de di- font manoeuvrerles clefs.re esautour se mensions plibi réduites, forme anneau de rideau; ce
trouve un bOurrý-- dernier est oeoré et maintenu entre deux ,êch,,res avantw-es de t
lot en caoutchouc. qui iw, referment pair eûte du jeu élastique de la appareil sont les
On Xemarque éga- pince. suivants -ý avec le
lenitint sur le côté, même doigté, quiPorte-carte automatiquedes -tubes d'aéra- est celui de la
tion avec des ou- Il est souvenit difficile de aortir unecarte de son flûte à six trous,
vertureO libtffl à portefeiàll% dýune enveloppe -oude tout i- du fifre, on peut
1 extérieur, et dies pient affecté à cet usage, L'hiver, il fait froÏd; on jOuer indistincte- C[aý. - 3 .. Mldo dý

Lunettes sportive& ouverturés à Pin- ment sur vune -OU
térieur, Fune ser l'autre fûte, et obtenir avec tous les t'ne de

vaut pour la pénêtration et ïautre pour le dégage- gamme, cinq effets différents qui sont - la, fa dièaet
ment, On fixera le pont du nez à l'écart voulu, fa dièse-là (tierce), la-la dièse (sixte) et la diè0ëý
mais l'écartement devra être suffisant pour per- (dixième). Peur produire ces k,,inq effetei: le ClOi$e
mettre l'application du bourrelet en caoutchouc de est resté le môme, chaque cW a bou&6 à la foi», eut,
chaque coque, sur le pourtouý orbitaireý de manière chacune des flûtee, les trous ooTregp«ndantËL
que le sourcil soit complètement dégagé ; chaque
coque est maintenue danB l'angle formé par le sour- Pompe. cure-pipes
cil et la racine du niez. de la

Les pipes, par Vaccumulation _nicotine

Bouchon autc;matique à pression des débris de tabac, deviennent rapidement feJO&

Lee w éniotes attribuent a Be [bouchent, Pour éviter ces inconvénients, ilo 0Q
UX principes gazeux

que renferment les eaux min6rales, les vins de vient donc de nettoyer souvent eïa pipe, L'appa

Ohampagne et de Saumur, la piwTiW de donner Porte-carte automatique dont nous voulons parler convient parfaitement.
cowiiste en une pompe (No 2) qui porte à soudu tion au système nerveuxet; plusieure d'entre. eux

ajoutent que le gaz -a gants. Fendant Fété, les mudns &ont en sueur trémité. un houch
acide carbonique -coin. qet ne peuventrien eaieir. lie Purtemrte automati-Y de caoutchoucý

tlibue - -à Purifier le> que qqw mous représentons cà-joint eempàt pazfai- place ce borachon

sang. Il eet domp im- tement cette fonction. Dan6 une petite boîte con- la tête de Ja ý PiP«, -

Portant de conserveir 'venabl«n«2,t disposée sont plucee8 les Srtes. Sur pon trempe l'a
,du tuyaule& gw dan-à les bou- je demus se trouve une petite griffe glissante; il verre d'eau'teill, es, sanib ks laissé-r suffit dppuyer légèrement sur celleci, de pousser.

"apper;,dest le bu La carte sort tAs faoilement du, porte-carte et il -née dalc"l

du bouý*ouauk=atÀ* Wy a eý la, pyendre. carbonate de 90
que à pressikin qui ee On uspire le:1

compoee &un petit Wouvelle lamme électrique desûjre avec la Po ' mý
collier métallique que après quequeffls

rou. ýIace autour du IÎU«énieurý a eu en vue d'obtenir une sécurité des on le. reýj

geiliot d'une bDuteil- complète dane'lemploi des la;mpee él«etýdqum à,in- Pipe eet

le.. Lee de= mer6mi- Sndffleenoe et de TendSe ce modiedéckdrage pre-

tés de ce cýoUier %ont tique pour lie iserviee affl Mmes grisputeuses, des
rêmies Par une tige poudreries, des =048sine eit aoutes à poudre, d'es
filetée Sur laqu'elleee minoteries etý «m g6nàrâ, de tous les.miJieux dange- auta

dépkôe un é0ilou; on et 11mSndie swit'à »&,Uter. On 1. Mode eemploi. 2. Vapp-01L ILL Et PgXïàwt que, oc ne ce m»ort, Iffl lampee à ineandeacen- nantpeut alui aerréïr à: Bmwbm w2ton"que lorsque 7'ori désire une allumette, de p
Volonté le colii*x &ùr ee emt loin dýCffTir.US sécurité. fibeolue. uneboîte dans sa poelLe, de l'ouvrir et & che

Ia bouténe. à gaueb,ý porte un petit w Lofflue, par aveUtUreý l'ampoule est brisée, le fi- 8âikr lel-UMette. CL-2Ue-Ci éChaPPe. de« 'dDigt$W
Vier qui agit e" -un bouâlon en à lament brûle PU PO£fet du Om- se et ce n'est le (plue souvmt qu'après plue
la partia eupéri«Lieie. 1.)±sgw Je. levier fflt botizot- tact de l'air; mâia cette combustion. tativea que, Fon Parvient " n à ayoix 1,
tal, le bouebon; eit Tolom en Fair, Im»que auý con- outire qU'elle W-pet pas instantanée, On comprend toute l'impatience d ýM
tramie le leviee est abaissé, le bouchon est dans le Peut ncýn oeule M"nt être aSoui- Ma lacipretite, à-la bouelie
g«Wot et WY trouve maintenu autis la pIýêfflien peignés de prCw tion. de paýu- Un.. inventeur a eu l'idée 4 4is"er deËM,

tÈIýI =aïe enoQTe: tes dans un petit tonneau -de deux pwreeý.
donner litu à 19 Production dà- quarts de long1wur

ecuýeII« pinces déux P0ý
tâbSllee, si Pen tes que soient lazgeur pour une épaimur quiLeo pz,ýxffl que repr&lonte J& figure oidefflous ont oell" ,oSeH*;-tjý, suf figent pour dé- à pouce.

pimr but de pennettre de fbý0r, eamb qu?,aiicun glie- termimier l'infL= matim * rex- - On &ort ée tonneau -Cie sa poche, On--it
O=ent soit possible, Its qbjets Ice flus niinoa%, tale Ploeion de ce_ b0nd,,eý Lme allumette &oe par le trou

ýIâ0*e tom
q" fouMee de pepier, rideaux de fëaêtrýe, etc. lie £,air et âeýý Uay,,,, e MÂne &aaýr et il m est ftinsi'à chaque pree6ion ê-xer*'e

de poumièr*, rt " lëe- de jusqu'à ëPuisý,mt du résSvQixý

MiTwtg= , olu - 10lieit 1 16 'dÎUJýeT, il
:faut iý*po"eïbIe tout eýntùe de
phère " ýazite a-'w le filament C'eet

ce Pr6blem '4ue riUýàXiêýM Tou="i vient de r&-,
qGudre.

'OÙM=b gu le wit, par là figure, la lampe propre-
MOOmt dit,% d'un gystèMe quel«Yilque, est montée -à

eyzinâm en ver a feMM6 d,= côté

verole nmui d"= wtit r»binet 1 oette double f«MU--
tum "St 16*obdmL

L* fiu e0u4u0bMus oe fixent Utzbornes du 0oClý

Ph' L$Wë= 4*4 wok se trouve -un petit adufflet

#,Cie dlàk, 1 dé- wýW« Mý, wttee
ëf wi là dlk-'

W,
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ParSans FarnilleHCTOR M.LOT

Ouvrage couronné par l'académie française

..ï (Suite) Brents, et que Vitalis m'avait Joué, moyennant une c'est-à-dire une fluxion de poitrine causée par le
Msom d'argent qu'il avait payé d'avanceý au mari refroidissement éprouvé clans la nuit où mon pau,Dans les familles pauvres et même dans beau-
Fde ma nourrice. vre maître et moi nous étions tombés épuisés devant",Fý-aP d'autres familles, il arrive trop souvent que- -Et maintenant? me dit -le commissaire. Cette porte.

'l'infirmité d'uýn enfant est pour lui une cause d'a- A ce mot, le père intervint. Ce fut cette fluxion de poitrine qui me mit àbandon ou' de ré-pulsion. Mais cela ne s'était pas -Nous nous chargerons de lui, si vous voulez même d'appràcý -la bonté de la famille Acquin, etProduit pour Lise qui, par sa gentillesse et sa viva- bien nous le confier.' surtout les qualités de dévouement d'Etienný_-tte.
-cité, son humeur douce et sa bonté expansive, avait Non seulement le commissaire voulut bien me Biei que chez les pauvres gens -on soitordinaire-i'1',ýýebappéü à cette fatalité. Ses frères la suppor- confier au jardinier, mais encore il le félicita pour ment peu disposé à appeler les médecins, je fus prisÏý taient san8 lui faire payer son malheur; son père ne sa bonne action. d'une façon si violente et si effrayante, qu'on lit.,,Y,07ait que par elle; sa soeur aînée, Etiennette, l'a- Il fallait maintenant répondre au sujet de Vita- pour moi -une exception à cette règle, qui est dena-dorait- lis, et cela mýétait assez difficile, car je ne savais ture autant que d'habitude. Le médecin, appelé,L Autrefois le droit d'aînesse était un avantage rien -ou presque rien. n'eut pas besoin d'un long examen et d'un récit dé-&'s le, familles noble8; aujourd'hui, dans les la- E y avait cependant un point mystérieux dont taillé pour voir quelle était ma maladie; tout de"i'tnilles dýouvrieTsý c'est quelquefoie héxiter d'une j'aurais pu parler; c'était ce qui s'était passé lors suite il déclara qu'on devrait me porter à lhcspice.110urde ieýspo.n,-ýabilité que de naître la première. de notre dernière représentatic-11, quand Vitalis C'était, en effet, le plus simple et le plu'q facile.Xaýame Acquin, était morte un -an apr-ès la nais- avait ichanté de façon à provoquer l'admiration et C'e-pendant cet avis ne fut pas adopté par le père.4ance de Lise, et depuis ce jour, Etiennette, qui l'étonnement de la dame; il yavait aussi les mena- -Puisqu'il est venu tomber à notre poýrte, dit-il,avait deux années seulement de plus que son frère ces de Guro£olý Mais je me dem&ndaisývYi je ne de- et non à celle de Phospice, c'est que nous devons leétait devenue la mère de famille. Au lieu d'al- vais pas garder le silence à ce sujet. garder.er à l'école, elle avait dÛ rester à la maisïoïný pré- Ce que mon maître avait si soigneusement caché Ide médecin avait combattu avec toutes sortes de'Xfer la nourriture, coudre un bouton ou une pîèoe durant sa vie, devait-il êtrle révélé après mo ? bonnessa rt Paroles ce raisonnement fataliste, mais sans,vêtements de son père ou de ses frèrffl, et por- n'est pas fýci1 à'un enfant de cacher quelque lébranler. On devait mm garder, on m'avait gardé.r Lise dans ses bras;,cn avaitoublié qu'eRe était chose à un con=ifflaire de police qui connaît son Et à toutes ses odcaipations, Etiennette avait
"P1114, qu'elle était sceux, etl'on avait vitepris l'ha- métier. car ces gene-là ont une manière de vous in- ajouté celle de gard!&-malade, 'me soignant douce-litilde de ne voir en elle qu'une servante, et -une terroger qui vous perd bien vite quand vous essayez ment, méthodiquement comme lleiât fait unesoeuTývante avec laquelle on ne se gênait guère, caT on de vous &-happer- de Saliit-Vineent de Paul, sans jamais une impa-ait bien qu'elle De quitterait pas la maison et ne Ce fut qui arriva. tience ou un oubli. Quand elle était obligée de m'a-'fâcherait jamais. En micins de cinq minutes le commissaire m'e14 bandonner pour les travaux de la maison, Lise laporter Liée sur ses bra8ý, 'à traîner Benjamin fait dire ce que je voulais, cacher et ce que lui tenait remplaçait, et bien des fois, dans ma fièvre, j'ai vula main, à travail][er toute-la journée, se levant à savoir. celle-ci aux pieds de mon lit, fixant sur moi ses0 peur faire'la soupe du père avant son départ -Il n'y a qu'à le conduire chez ce Garofoli, dit- grands yeux inquiets. Lesprit troublé par le délire,la halle, se couchant tard. pour -remettre tout iZ à un agent; une fois dans la rue de Lourcine, il je croyais qu'elle était mon ange gardien, et je luioTdTe aprèe le souperý à laver le linge des en- reconnaîtra la maison; vous monterez avec lui et parlais comme j'aurais parlé à un ange, en lui di-

au lavoir, à arroser létéquand elle avait un vous interrogfflez'Garofoli. sant Mes espérances et mes désirs. C'est depuis SLýt&nt de répitý à quitter son lit la nuit pour éten- Nous nous mîmes tous les trois en route: l'agent, moment que je me mlis habitué à la considérer mal-
les paillassons pendant J'hiver, quand le gelée lepère -et moi. gré moi, comme un être idéal, entouré d'UneEÇOTtet tout à coup; Etiennette nvait pas eu le -Comme 'avait dît le commissaire, il mefut faci- d'auréole, que j'étais tout surpris de voir vivre des (lêtre une enfant, de jouer, de rire. A qua- le de, rew=aître la maison, et nous montâmes au notre vie quand je mýattendais. au contraire à leans, sa figure était triste et mélancolique quatrième étage, Je ne vis pas Mattia qui sans &u- voir s'envoler avec de grandes ailes blanches.celle d7une vieille fille de trenb-ecimq ans 5 te était entré à Phôpital. En apercevant un ibgent Ma maladie fut longue et douloureuse, avec plu-aut âvec un rayon de douceur et, de Tés4m-a-- de poliS et en me reconnaissant. Garofoli pâlit ; sieurs Techutes qui eussent découTagé peut-être descertainement il avait peur. parents, mais qui ne lassèrent mi la patience ni le_Wy avait pas .cinq minutes que j'avais aiocroché Mais il se raseura bien vite quand il apprit de la d4vouement &Etiennete, pendant plusieurs nuits,harpe au 01ou qui m'avait été désigné, et que bouche de l'agent ce qui noue amenait chez lui. il fallut me Veiner, Car j'avais la poitrine prise deio en train de raconter coniment nous avions -Ah 1 le pauvre vieux est mort dit-il. le manière à Soim que j'allais étouffer et ce furenttpris par je froid et la fatigue en revenant de -Vous le connaiêsiea.,tu- 

liexiset Benjamin qui alternativement, se- rempla.
tilly, où nous avions espéré couclier dans une .- Parfaitement, erent 1aupa*ýs de mon 'lit. Enfin, la convalescenceýýre, quand j'enteý un grXttem1e4ý à -la, pý0rte -Eh bien 1 dites-moi ce que -vous savez. arTiva;,MaiG, comme la maladie, fut longue, capTi-

.9uvtait sur le jûrdiný et en mikne te=w un -Cfflt bien simpk Son nom n'était point Yita- cieuse, et il Me fallut attendre que leprintempslis; il Wappelait Cario Balmni,.et si vous, aviez vécu commençât à reverdir les prairie$ de la Glacièreest Capi 1 dwje oâ me levant vivement. il y a trente-cinq ou quarante ans, en Italie, ce nom pour sortir de la maison,
Liee me prévintl.elle courut à la -Porte et suffirait seul pour v-ous dire S qu!était l'homme Alors Lift, qui, ne travaillait point, prit la pla ecdont Vous vous inquiétez. Carlo Balzami était à dMiennette, et ce fut elle qui me promena ffurýle$auvre 0api s'élança eun bond eontre moi, et ce éPffle le chanteur le plus fameux de tout, att - bords de la BiývTe. Vers midi, quand leýec1eîl ét'itje leue : i domames; bru il se mit à ýýÏJé_ Fltalie, et ses S-Uccéa mir nos grandes scènes ont été dan8 son plein, nous partions, et nous tenant par l'ala figure en pcýussant des petits cri.à. de jole',; célèbres; il a chanté psrtout , à Naples, à Rome, à main -nous nous en allions doucement suivis de]son eorps trembleit'l-1 mil", à Venise, à Horienoe à Londres, à GaPi- Le IPTkÈteMP3 fut doux et bft-uý K*tte année.-là,Mais il est WMU un iMm oÊ' la voix éeet perdue ou tout'au =ine il mýen set reeté un douxet beauquestion, fut compriffl. &lors, ne pouvant Plue être le roi dSartietes, il n'a' eouvonir, ce qui est la Même chose.
bien, Capi restera evec Pm voulu que sa gloire- £Ût aniDindrie en la eompro- CBst = qu&-rtip-r peu <xm.nu des parisien@

mettant a= des théâtr'm indignes de sa réputation. cejui qUi seý trouvý entre la yýfti&on qMeïl comprenait, le ýchi saUta Ïtem. et _BIen, anche et la
t la patte .dre 1 te, «x eo-n -cý , L'a âb&qug aou nom de Carla Bozani et il egt de- Glaeiý-r8; On *et vaguement qu'il y a queqS partvenu Vitali% se eRchant de tOUS MUX qui Pavaient par là un11ý petitevanée, maie comme la riviére qui

Aucoup ri" leR enfant% etixtout Lise, et pour dané O= bS'à tebîjt. 06pendant il :fanait l'user, je voulus que Capi leur joUât, Une.pièM cenul' arroïse egt la Bièvre, en dit et l'on croit que cette
eépertoirel mais lui ine vouhe pas m'obéir et, . vivre; il a essayé de pliwieu-ra métiers et 2a p" yallée est un des fflkoits les PlUs «ales etle6 pl,&

eur mea genouix, il eecorvffieniza à m ein- réuisi, ai ÎAen que de ehuM en. chute, il t'est fait tike« lie Paris. Il nn est lie, cerpuÀs, dSSndaut, il ne mit à nie tirer Par montxeur de chUns mamnts. Maie, dams sawmI .gère, pend=t, Ç't %laroit vaut mieux.qi» m répuutîon.la fierté lui était reý , et.g.. serait mort de'honte La eèvre, qàu'e Feu ma V"4 Ou jU90 tZOP, gouvent par co qu'elleqJne iie IÉ pliblic avait pu apprimarë que le briffant Carle est devenue iMt1striý1l :
Balzani'était le paum vita%. jun hasard. saintý.ý1tA, eMecý -dam Io, faubourg

1:e 1ný1ýx &.uprýs' de tçoi WavËit rendu maitre de'S oeeret. et non Àpar ce «e%.étailt liatr"w
de police qM ev«ient emp«rté vitalis mfflt à Verrières 0u à Ruýý mule % «M t«t auC'était donc là l'explicat .im du myatbe qui 0%- melmi eeülwt la ûuý tetape ý dont se PMI% -du ýâ-#nient beeoin de m'interroger et- vait tant intrigué. épais, douvert ' Mue un

qu&nýd je serais de saules ot de poupliffl et gue sS
et r6vém& Ç"tý,hi0n long, bien ince> Imantent don-.

miit=' &üvojýr dos Xx . eemett jusqu'à -4eg P8titâ oeteaur emYonmM de
Vit" "mort i«ZdÎtia; IlieTbe St fmîche et drue duý 1 

PÙQU«Mttfât'Il kýqet1 iemi Te w" , Moi. Il
141am oon tapis, d119ý_On deve± entsrxýer mon =dtre k kÙaSM1ný et de, et &ana 1" 9&Ulffl-' qM >"54üe*ý le le père nil-vait P"tnis dé me «kduýre à imiterte-- leumiamnt, d=g lm pMý,

WeÎý1;â ment, PHem d=t bo'm'XOIX11iM'aie le lendenwlki > ne vu me bome, tar ýe £m pont «e" d1=er60iýtà'tt,+, 4ég** que Vim% pria dams La,=Iit (1,=e frande «ýN" qui débuta par viwtuév», ýM
un, fri*= d'»CO bWase dw,16=, il me eMj11ý, id fwd'"'

mu, que $ôn ec1ti«0tý,t ixà
Par en
en, epore e mmipplit*u* Aw ta.
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(ýe fut ainsi que le vie cette petite vallée, - qui que les nôtrS. C'est un grand soulagement dans la régulièrement tous les soirs, après avoir ouvelrit lem
depuis a bien chane - et l'impression qu'elle inIa, peine que Pégalité. Et puis je rencontrais là ce que volume, ils s'endormaient sur la troisième ou 19",
bd" est vivace dam mon souvenir comme au jour je cro aie avoir perdu à tout jamais: la vie de la quatrième page. Pour moi, moine disposé au 8OW-ý

où je la reQus. Si fétaie peintre je vous dýefflimerais famille. Je nMais plus seul, je n'étais plus Penfant meil ou plus curieux, je lisais jusqu'au moment Où

le rideau de peupliers mm oublier un seul arbre, - abandonné; j'avais mon lit à moi, j'avais ma place nous devions nous coucher: leé premières leoomo de,

et les groa saules avec les groseillers épineux qui à moi à la table qui nous réunissait touS4 Si durant Vitalis eiavaient point été perdues; et me dAisamamt

verdissaient sur leurs têtes, les racines implantées la journée quelq-aeÎois Alexis -ou Benjamin m'el cela, en me couchant je neaig à lui avec avon-

dans lem tronc pourri, - et les glacis des fortifi- voyaient une talochie, la main retombée, le n'y peii- drismement
catime eur lesquels noue faisions de si belles glis- sais plus, pasplus quils ne pensaient à celles que Mon désir d'apprendre rappela au père l'a temm',
sades en nous lanÇant BUT un seul pied, - et la je leur rendais; et le soir, toussutour de la soupe, où il prenait deux sous BUT son déjeuner pour schel- u
Butteýaux-0a Mes avec son moulin- à vent; - et la noue nous retrouvions amie et frères. ter des livres et à ceux qui étaient dans Parfflirle,
cour de Sainte-Hélýne avec sa population de blan- Pour être vrai, il faut dire que tout ne nous était il en ajouts quelques autres qu'il me rapports de
éhisseuses; et les tanneries qui ealimat et infec- pas travail et fatigue; noua avions aussi nos heures Pari,% Les choix étaient faits par le hasard aa les
tent les eaux de la rivière, - et la ferme Sal de repos et de plaisir, courtes, Imen entendu, mais promesses du titre, mais enfin c'étaient bolg*UM>%"
Anneoù de pauvres loue qui cultl la terre pas- précisément pax cela même plus délicieuses. des livres; s'ils mirent alors un peu de désordre d£ýe
mat à côté de voue 0ouriant d'un sourire idiot, les
membres ballaniý% la bouche mi-ouverte montrant le dimaniche, dans l'après-midi, on se :r6uni"Eýiýt mon esprit sa-ne direction, ce désordre s'ef£aÇu PI»,

sous un petit berceau de vignes qui touchait la mai- tard, ce qu'il y avait deboii, en eux me fflita et deM
un boit de langue, avec une vilaine grimace. son; j'allais prendre ma harpe auclou où elle Tes- resté; tant il est vrai que toute lecture profite.

Dans nos e Lift nRtumUement ne PRT- tait accrochée pendant toute la semaime, et je fai- Li4e ne savait pas lire, mais en me voyant PI«44"","

lait pas, mai$, chose étonnante, nous nýRviOns Pas sais danser les deux frères et les deux soeurs. Ni clans les livres aussitôt que j'avais une heuxe de li'
besoin de pamles, nom -noue regardions et nous les un ni les autres n'avaient appris à danser, mais bertél elle eut jecuriosité de savoir ce q 1
nous comprenions si bien avec nos yeux que jten Alexis et Benjamin avaient étéune fois à un bal, de riessait si vivement. Tout d7abord, elle 0
venais à ne plus lui parlermoi-même. noces aux Mille-Colonnes, et ils enavaient. riçpoiM, prendre ces livres qui m'empêchaient de jouer avéd,

A la loniýnw les forces nie revinrent et je pue Wem- dffl abuvénire p1m ou moine exacts de ce queest là elle; puis voyant que malgrIII5 tout je revenais à Ou*>
ployez aux travaux. du jardin - j'attendais ce mol- cOntredangeý; C'étI1ý t des souvenirs qui les gui- elle me demanda de les lui lire. Ce fut un nOuv
niènt avec impatienüe, car favais hâte de faire pour daient. Quand ils étaient las de danser, ils me £ai- lien entre naus.' Repliée Sur elle-même, Èintel
lm autres ce que les autres fâÏssient pour ftioil de salOnt chanter mon répertoire, et ma chaneon napo- ce toujours ai, aguel ýWétant point occup,15e
tr"Mller pour eux et de leur rendre, dens la me- liltaine produisait toujours son irrésistible effet sur les frivoli , 1 i iserles de la
eme de force». S «0».Wavaient donné. Je Lige. elle devait trouver dans la l**urýe ce quelç4no Itr<o)
-elavais j'amie travaillé, 01 si péniblffl que wient Fênegta vawla e patrona crudele
les longues inarebel el ne sont pas un travail . 1 Em effet: une distraetionet une nouxrituTO.

continu quidemande. la volonté et Papplication, Jamais je nIai chanté la dernière strophe sans combien d'heures nom avons passées aind;
m'oui a4siae devant moi, me me quittant pas des yeuxn,

maila il me el , que je travailleraie bien, au voir ges ye= se illêr.
moins ellxingelusement, à l'exemple de oeux que je Alors pour ladistraîrel jeJouais une pièce boI lisant. Souvent je =!arrêtais en rencontrant,,

voyais autour de MOI. fomie avec Ol Pour lui aSsi ces dimanche. mots ou des passages que je ne comprenais
je la regardais. AlIcIrs nous reMi«a» quelq

Ctait la eaison où les giroflées O=Menwent à 'étaient des jours de fête; ils lui Sappelaimnt le pas-
amiver mw les ý=reh6s de Parie, et la adtuîre du 89, et quand il avait fini son, r6le, il Jeût volontiers l"S't'lPs à chercher; pui% quand Mffl Mo

père A«Itàn était à ce =ment Slle des giroflées; vions pas, elle me faisait signe de contiuaerý
un geste qui voulait dire " plus tard Il. Je lui

not» W&n en était rempli; il y en qivait des rou- Deux ennées 8'écoulèrent ainsi, et coMme 149 père aussi à deffl -à Ilire
ge4 den Manches, des vio1etteaý disposées paS cou- MIein2menait el avec lui au marché, au quai inerý 0, efft à ce que j,,appelei&,

einer. Cela fut long, difficile, mais enfiu
leurs. séparées &0110 109 Chamise de sorte quýon aux Flmwa, à la.Madeleiné; -au chfitmu-dT"l à peu près à bout, Sans doute ï6tais
Vol dm lignes toutes blanches et dautres à côté 'bien ch« les fleUristes à qui nous portions'noe maitrç.:IS.Aia nous nous entendiýXw, et le hûn,
toutes rouges, ce quiétait très joli; et le soir, avant plantes, il-en arrivai -petit à pet à Omnaître Paris du maiÎtre, et de Félève vaut souvent mieux,
qS lee:*Rsois ipsaent x&ozmèeý Pair était embau- et à Oomprol que si ce ziIétait pas une ville Cie talent Quelle joie ýqwndelletra"ça
=6 par le parfum de toutea ces Ileum où Pou pouvaiit relce ce qu'elle a-Valit'

tAëhe qulm -me domma,ýlia Proportionnant à faire l Le père ,A.,equin ieembMua
Ém forcelli encore bien fsi*bý Snei&ta à lever les

-All'ons, dit-il en riant, j,«=a,à pu ýfpauneaux vitrée le matin, quand la gelM.4tai-t pli
gée, et à les refermer le Isoiz avant (welle erri;4t;. plus grande bêti1ýe que dé te prenalm Lim

dans la journée Je amis lm onibrer avec du paillis cela plue taTd.

que Je jetaii del pour préaervee ke plantes dýun ..Plý" twdý c;ý"à-dixe q1mnd elle P8
coixp de eoleàl. (Me nýétait, iai bien di;Mtiile nî bien (>â liavait point rel à lui rendre la
pél mais. cela était aâýez long, plu- lemoeut lis$ médeeip6 avaient dit que. Pour
skwa centahies de penzea= à remuer deux fois il n'y avait -rien à faire et qu'il fallait

Pal, Jour et à eurmller pour les Mbrer iou lez dé-
el geloliPD;rdeur &,açk2l: plus tard était aussi le fflte triote qu

Fmi&ut ce tmips, Liae.matait "près dý nAnège sait quand je lui diall îl leý
qýui servait à élever l'eau o6celseaire a= arroel voulu que je lui apprisse à joutr & la
et vite ses doigts slèteient habituée -à imiter,

fa-tigu4eýde tourner, les
dAms son masque de 01 Ta- Nawrellement elle rý,4Vait Poe

101I lit fé falwal claquerun ter et cela la déviitait. BiýEýü &es

un 4ew ftorm renv'em"it les ae= que larmes dam Sm Yeux qui nie disaiel
118*uo wdlailt eon avec àa;bozýde et douce nature le

,pl -, ahwi ëI Ë#e P"*Olnle ne et lil clcmme je Favaia ku«iu4,,S, Wél tatt, pas ; elle !'essuyait les yel s
percte Mgné me dieait. plus tard.

pol;,pýuS vine4' ý e 1 A46pt6 ]ýur 18 pèm AcI et tra*lesp«yýM*, Z, Vý 1ýýI O=eut«ýk4x le quartier Meuft,#ard me Paraît les enfant&, je serais prob«b Mt,*0, m»is je n'avti» «UOI c»,ým ue peu trop viti , 1 1 ' 1 1 lement zes
<»I te et & * lintenw",«VS no feltrei, danoi < Wquel la Glacière oaieý uw cetalettophe

dom environ& de'rteïg, jé i1w iv,»ïwmeiý jo long ý ýâlË 0" 'lee boýý vint Une feis encore change ma
4yant que Je feow paraime,,au li- ' t, Mýn tgý rd' iw"lm deg que >,ne powTais pas meter
«41 elle 2 0 110M, elle dépensent tout el et Wi- qiýe"qu=4 jOý 4ýlQ croirais le',mi
nout l4ýMtl 1.ýwiiw ýout de foIrcelé durant Wte loaliue irt, rel en âatiliâ &-vaut le M'I nt des ce mait jvet==t rheum où jQý11

euweé la terre, mais je na- eý0%1JeÉý eO MOUVOeu; par dm ik4nemento
'veis Outmo go elq= peut lui iaire pr»duire v»Ilouté 4=8 MA rie

ulpal Io **M& ýM ce 10MI pu de Mffl
1u$ 1 bol 6eek 'Ablin b Pb" ÀOI da Mx* ieý>

uIý

14eeý, *e* 4si ë" de ooaow» dom le,
le"w , lire et

dî, î e "âtý tmý,
*effl que

7
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FEUILLETION Dic L'ALBum UNIVERSEL 
douma,

La guerre noire
]Péiir J. 13.

(Suite) Je vous présente ici une notabilité de la mon- je regardai de tous mes yeux, en écoutant des deux
tagne. oreilles.

craignant quelque nouvelle réplique pi- Carabi était un être complexe, je veux dire qu'il Une ombre paraît sur une pelouse située en pente,
à Padresse des Anglais, il se hâta de coin- y avait en lui deux personnes, e ' t son nom lui était à cent pas de mon arbre : c'est un fagot?... non...
son récit, acquis par l'emploi d'une figure de rhétorique qui c'est une grosse pierre?... oui, rien de plus : une

Quand j'étais jeune, javais pour la chasse une préside assez souvent à l'imposition des surnoms... illusion m'avait fait croire qu'elle bougeait.
, qu'hélast j'aurais dû consacrer tout entière la métonymie. Je la surveille avec obstination: à force de fixer

service de Dieu, et je faisais chaque année de Carabi, le vrai Carabi, était de grande taille, le même objet, mes yeux se fatiguent, tout semble
a excursions dans les montagne-,;,, avec les yeux noirs et vifs, l'air très intelligent, ardent et remuer autour de moi, mon arbre paraît savancer.-- niexs. habile dépisteur d'ours, il n'avait pas son pareil lentement vers la pierre, j'approche, j'approche ...

1 s la fin d'un bel automne, j'étais dans les AI- dans le canton; léger comme un cerf, infatigable et Est-ce un rêve ?
qui servent de frontière entre la France et la faisant retentir le bois de sa voix perçante, il me- -Rrum? rrum?... et la pierre se divise en trois ...

Oie (vrai paradis terrestre pour un chasseur), nait la chasse pendant un jour et une nuit s'il le ýc'était l'oÙrse et ses deux petits qui, depuis près
le fameux Ali, vint me voir. - Notre entre-vue fallait; son manteau était d'un brun doré avec quel- d'une heure, étaient là, sans mouvement, flairant,

,lien dans une belle salle de verdure, encadrée ques mouches blanches. érpiant, écoutant se méfiant avec un merveilleux
Ins centenaires, dééorée de guirlandes mous- Oarabi était le plus magnifique chien griffon instinct...

formées en vignes. sauvages, et parfumées par qu'on pût rêver. -Rroum! rroum 1, - La mère a parlé, bien bas, il
tapis de violettes tardives. L'autre Carabý son maître (celui auquel s'appli- est vrai mais cela suffit: ses petits ont compris...

Je sais" un-ours, me dit-il d'un air prodigieu- que la métonymie), était un très petit homme, haut il n'apparaît aucun pýril.
lit, mystérieux d'un mètre, large d'un mètre, épais d'un' mètre, qui Et les voilà qui trottent, se dressent, se penchent,

1 très, bieni avait une allure inexplicable, il ne marchait pas, il reviennent à la mère au moindre bruit...
Ui, monsieur, et gros comme ça... roulait, il rebondissait' comme un ballon; bref, il Ohl les jolis petits oursonsl

âit toujours le premi r.doigt, il me montrait un sapin qui mesurait arriv e La mère s'avance à pas lents, l'oeil au guet, le, nez
pieds de diamètre. Jamais on ne lui avait vu Iâýher la Piste d'un au vent, toujours méfiante, la voilà sur la limite de

1 encore mieux 1 ours sans l'atteindre: les montagnards l'appelaient Ivoine :
iii, monsieur, fit Ali, redoublant de mystère. aussi le "notaire" ' parce qu'il "faisait toujours faire Elle prend une bouchée et la mâche avec inquié-

s .e pencha versmon oreille et, me serrant à l'ours son testament"... Mais ce nom était réservé tude: de vagues soupçons l'agitent... cependant, rien
tiain à la briser, il ajouta à voix basse pour les grandes occasions, pour les Co m>pliments, ne trahit l'ennemi.%et une "mèW, elle -a ses deux Cipetitel, 1 pour les flatteries...

Les petits sont entrés, eux, sans souci, en vrais
.1 : eh 1 répondis-je avec un point d'admira- Comme lui et son chien ne se quittaient jamais, folichons; ils gaspillent, ils houspillent, ils gaspil-

on les confondait sous l'appellation commune de lent cette pauvre avoine.
mommeur. Carabi. L'un d'eux se roule; l'autre s'élance sur un petit'Îl, se fit un grand silence qui voulait dire D'après les registres de l'état civil, il devait se poirier; son ffère l'y poursuit.

ment CIO choses. nomme%- Genon. Rrroum, 1 - Soudain ils s'arrêtent comme pétri-
monsieur, reprit enÈn AU (la lo< Je les reçus l'un et l'autre avec leségards qui leur fiés... la mère gronde et flaire avec ânxiété... grand

ve était son mot, habituel), elle m'a mangé étaientdus: nos deux chient; s'embrassèrent après silence 1
kisseaux de Poires et gâté au moins dix bois- avoir, fièrement pourparlé; et,, entre deux gouttes -Rrrouml - La mère murmure un nouveau

davoine, éette pauvre bête, Ah 1 si vous ;de rhum, nous organisâmes notre conspiration. congé... aussitôt tombev poires 1 tremblez, branches 1
ajouta-t-il avec un frisson de plaisir, si vous Le même jour,.à dix heures du soir, quelques jouez, oursongl
quelle "trace" dans -MOn.chamP,.COmme un -ombres s'agitèrent silencieusement autour du ver- Cependant, une idée vient à l'ourse... elleregarde

,à deux bêtes, monsieur, oui, monsieur. ger d'Ali; ses Poiriers reçurent en tremblant des ses petits, s'asmre qu'ils ne risquent rien, et se met
'il soupire, de satisfaction. fruits nouveaux d'une dimension inusitée; puis tout à faire le tour du champ d'avoine, avec une méticu-

le motif de cette mystérieuse allégresse dont rentra dans une complète immobilité. Ieuse circonspection.
confident: Perché sur ma branche, j'aspirais avec bonheur Le coeur me bondit, cette - marche l'amenait à

'Ord, Ali était chasseur ; en, second lieu, un cet 4î, calme et Pénétrant des nuits tout chargé des belle portée...ý mais faut-il compter sur quelque
peau et AU, qui ne se fai»ait point scru- 'parfums des " bois noir'$ je me sentais planer chose?... avec les ours.

la tendriý &avançe, savait £0#. bien que les dans l'infini de ce ciel bleu aux scintillantes étoiles, Jamais affût n'aurait obtenu meilleur succès,
ures lui seraient - Payées enseInble cent sur les cimes murmurantes des sapins, le. long de sans un accident bizarre.-

n-te ou deux omts, francs; plus la chairi dont. ces coteaux veloutés -de mousse, et sur les flanS, L'ourse ayant fait la moitié du chemin, s'arrêta:
ôty il féýùit enowrer peut-être cinquante de uelà se rellétaient lee va lue " flottant un bruit étrange arrivait du village; tout à coup ilsq gues Urs

p1m la priMeýý qui, pour Mait dans l'horizon.
france .-, total, environ tic61*8 ceùte franc$. augmenta, s'approcha comme l'éclair, et trois om

£"ait àuffi&akÉzýent P'additioe pour y poýmes de rêve% il.y A un ch&-rmý ma- bres tumultueuses apparurent sur le eôteau, de fa-
getique dans ces solitudes sauvages OÙ leon entend çon à coupeý la retraite à l'ourse.

calcul.. que le lointain frisson du silence; où la chute dýune Cegtàient Une vache indisciplinée, un âneerrant,
eu troisiënle lieu, il savait amez bien la eeuille rývêil1c un écho; 0% un monde nouveau Sm- et un affreux roquet poursuivant le tout avec desla PO .Ur , penser que àrli ble, seýr6vé1er. aboiements aigus.

ýMtt1e affaire à quelque 'C»Uèffl %racon- C"e# le silence d'abord, absolu, saisissant terri- Ot saint Hubertl votre patience fut-elle j ig
iiiudixait partager avec lui. fiant; soudain une rumeur légère surgit et paffle..., soumi ï à Pa 'ille, épreuve 1

tcluoi il me faisait l'honneur fflte un. oiaeau a agité son aile-,, un écureuil à heurté je conservai ea=çinsqueque espoir pourse
eadýa» par cýXPéricDcý-_, qu'il WY aurait une iýoÎX... une fleur de roses sauvages a laissé t«m- eut vite 1ý?FýêÎé, les nouwýau-X venus - W deux Our-y 4r sa goutte 'b:ro@ýe.. le'sileneè reniait.er ýwý nioL. qu'au contraire, c sons terrifiés étaieniý descendus de leur -arbre et se

làe pouee surfine, balles... Souâain encore.. un crL. seul..6 -aigu.. lamenta- gliËgàieût Comme de= rat$ dans J'avoine.
de 1âýpÏpter un, bon compw- Ilk.. siMis:ýee_1 PUÏ1 1 rien 1 c'est le 43Ti: du lchat- Dg t à Mei- Malhewousement, je ne les

le de fou. huant... eeau-le-ýLre lesprit.de la montagne' voyais paiw bim
de toutes les a parlé... pl= malheureusement éncor% caial>i (le ai),

" t ýenu ïne e,6vëler lé, C'cm- Vous sentÀýz thlit à couplan fr8l"Ment. eýtw: tur quýf . emi maître avait titA apes lui 13ur le poirier,
i1'ïý ýq11» eitiam U plutôtý 4uleu ÀÎrique votre ý joue- lino ombre eenýftùt.. cý»t l'a chaUvo- euité outre Z"ffle Par lu aboienum:6 du roquet,

comxnent -tr"yý6 e loul ne ;AOurig curieuse qui est i venue faire unetwS=à- éolieppa. a son 1 =ïtm et bond fut gum le dS
un don de seconde "lé ýûuf'ces "4ee.,Pýrès de vouýs._ elle est loin dffl. d'un Ouxgm

Et puis, 4anJý les gorges solitaires gronde leview 'Un cri effroyable, un tonnerre retentit; un tôur-
leï, idém dans 8ee ý grande Y##x bleu torrent qui teujoum 5eplaint et se torýd eur les; ro- billoz fit "ter l'avoine comme uns eau iaflfiupnto;

fýX4it sur MWI eu ýcliguOttant d'=1 'Air ehes aiguës;, et'elraq-ae bouffée de la brise apporte le chien poussa un hurlement plaintif.
ou qýmmèZe ces sourds =rmýuxeïm, cette. harmonie Vourse, furieuse, rapide Ommae la foudreï l'étrei-

1 &e-jeý, il 14e faudrait pu lui lais8cr sauvage qui berce et fait rêve;% gnkt daffl aw effeq puissantee.
ce", eux bien conserver nbAo%&Ur, -»ed soue l'oëll de Diau, -Peul cria Ali d'Urie yôiX de levant.

pour dont le regard =Mezffl nt dert Jaziais: Prumèuo, Tr«is coups de carabine tonnèrent
"44rý pei- a, çurt6, m'n,ýtto,,,,ae tes ys44, ravis aur ..(;euou sélà, sur le groupe deslates ýeuùv-eà, 16

lès Y&ué,ýs, prýf6icdeeý1Oe bois, 106 rffl cottte«u à la main-
'hôte5 des t5mPêt* et.à,ëe nu4m (lu Cie; respire Ifia- < -Ny vu Pfig., cria AU... Ahi Srae. .,&Ëgêment -cet air ntrténeûx , 8* nuits, 19 emedile "Id 6cout,ý cette OÀ 1 il y ý*t1
Plufflute výoÎX du elOI41" qui 44t bettre ll»- 0"" et Et il m>61«no jour securir

= ônce llluliei 1:.,. 'Je les eni*l# 4ý> ýrý
se Pa"& Îïne wène mnâl*

ÏM ait 4kon,11 venue se ý'eo'41ùT6 uuptiwde nous- j'O Oom«n, eueffl dé, la niý

ýý iüt vement Pour me - d44*ep de sain ll,,Oeàè,tu ci et, i> sm e«ïteau, eler" t k,
lui trancher W%6,patte erisp6s Mr le ptuvre caeau

"aie geête" io =e,*Mný ViYcMiý 4i- roui-te rXwtottAi4t eun *M de Îrdie et-*# de
'Ali at.' fkkait uvXýe le* 4UCW

woY
4.
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jambes des montagnards ; il était déjà fort, nous chien de chasse digne de'remplacer Carabi... et nous Où avait-elle passé ?
roulâmes ensemble par term n'y avions pas songé... Peut-être allions-nous la trouver sous le

Je parvins à le terrasser à coups de crosse. Nous avions Caraba, la belle et intelligente Ce- troue d'arbre... peut-être était--elle déjà en Sa
Quand je me relevai, le groupe luttant avait con- raba, soeur cadette de Carabi, élève de Genon, et plus de traces.

tinué ses mouvements convulsifs. vendue par lui à un riche propriétaire qui, l'ayant La chienne, après avoir décrit, dans sa quile,
Les deux montagnards, enlacés à l'ourse, qui te- payée fort cher, en était fort jaloux et ne voulait la sieurs cexcles, sans rien trouver, iétinait d

nait toujours le chien, furent culbutés en un clin prêter à personna.. neige et nous demandait conseil, en elot t dl'
d'oeil... Mais l'animal, sentant qu'il avait affaire à A personnel«.. pas même à Génon... oatience.
forte partie, blessé d'ailleurs par plusieurs coups Mais nous venons de voir comment mon drôle élu- _' Ali et Genon explorèrent minutieusement tO
de couteau et par les balles, lâcha prise et battit en dait la consigne.. il n'allait pas la chercher... elle replat, relevant avec précaution les feuil1e8 ý
retraite vers le bois. venait le trouver. branches tombées sur le gazon, chaque touffe

Inutile de dire que le roquetý l'âne et la vache Quand il eut reçu majestueusement les caresses bruyère, sondant chaque bosquet.. Rien...
avaient disparu comme par enchantement. Ali se de la bonne bâte, il détacha avec précaution le frag- Nous nous regardâmes avec découragemeutreleva aussitôt et courut à sa carabine, puis s'élança ment de corde, embrassa le 'beau museau blanc de
sur les .pas de l'ourse. son élève, lui lâchant une bouffée de tabac qui la fit 1. _Bsiszzz... 1 fit Ali en respirant. lentemenL .. Ole

Genon resta à genoux auprès de son chien, le pal- éternuer vingt-cinq fois. choix pour. se tromper.

pant, le soulevant le soignant avec une tendresse Puis, étendent un bras vers le bois... Genon ne dit rien, mais il méditait quelqu>
de son métier",paternelle. -Tout beau! fit-il à voix basse et tremtlante...

La pauvre bête n'était pas morte, mais toute con- l'ou... 1 houououououl fit-il en prolongeant sa note Tirant de sa poche un morceau de pain noiX ' '4
tusionnée et profondément blessée par les ongles de gutturale décroissante jusqu'au silence. mit à le grignotter méthodiquement, oocattrroO
l'ourse; Genon confia Carabi aux soins d'un petit Caraba poussa un bref aboiement et s'élança... il temps à autre, avec la plus parcimonieuse
garçon que les coups de feu avaient -,ittiré, et tous ne lui -en fallait pas tant poux comprendre, cence, une miette à Carabe.
deux nous nous précipitâmes sur Jes pas d'Ali. -Tout beau! au piedl sécria Genon. En temps opportun, il me demanda la go.'.

Celui-ci était déjà loin, mais il s'arrêta bientôt, L'intelligent animal se rabattit vers nous et dé- rhum, lui donne des signes visibles d'a
ayant perdu lourse de vue à cause de Pobscurité : Sormais se tînt à dix pas de distance. clapper sa langue et nous regarda d'un air
nous fîmee station sur la lisière du bois et nous tîn- Bientôt eUe s'arrêt& court, et, levant le nez en n88able.
mes conseil. l'air, poussa un hurlement contenu. Ali et moi "cassionB" mélancoliquement une'

-En voilà une daneel dit Ali: qu'en pense,2-tu, Genon, déjà près d'elle, reconnut une large trace te... mais dur est le pain du chasseur qui a
notaire ? de sang fumant encore: un bruissement se fit en- piste... 1 amer est le rhum 1 froide est la nei

Genon ne répondit rien; il flairait (on Peut le tendre dans le tailli& -Qu'est-ce qu'il y a de nouveau, notaire?dire) l'herbe, et demêlait- la trace sanglante que La chienne et l'homme s'élancèrent comme une je en -avalant ma dérnière bouchée.l'ourse avait laissée après elle. flèche... un coup de feu retentit, quelques pierres Je crus devoir, en cette grave circo
-Oh 1 tu auras beau. compter les brins de mousse, roulèrent, et je n'entendis. Plus. rienl. stimuler au moyen de la plus délicate ilil fait trop nuit - pas moyen de la chasser à vue. AU et 'moi ne restions pas en arrière; mais qui Il cligna de l'oeil gauche, en regard&utFaut attendre le jour et avoir un chien... Carahi, pouvait tenir pied à Genon? puis, l'oeil droit, en regardant à gauche'. -1où en est-il 1... Nous arrivâmes à temps pour voir llourffl qui en- -Eh bien, oui, répondis-je à ce muet kdJýGenon, sans rien dire, montra le poiaig à l'ourse . ...:

absente. trait à gauche clans un taillis. droite? à gauche? rien... rien...
-ESt-il mort, ce .pauvm Bibi ? Nos deux coupa de carabine cinglèrent Pair; l'a- -Parbleu 1 dit Genon, comment 7ô.

voir... vous-Non, répondis-je, mais pour le moment il est nimal roula pax.'terr% se tordit le flanc, puis se re- fermez le bon oeil.
'bien malade; le petit Buisson Va emport6 entre ses leva et disparut. -Çomynent cela, donc?'
bras, cependant, le jour, qui commençait à pindre, Genon ne crut pas devoir Satisfaire ma

-Alors, poursuivit Ali, il lui faut un remplaçant s»Çannonçait par des lueurs blafardes ; bient8t les mais, appelant la chienne, il marcha fflu&-,

m aujourd'hui , nous prendrons en passant le nuages s'ama8sèrent sur nos têtes, le brouillard nous vers la gauche et s'engageo dans les rroc
ir enveloppe, ý et de larges flocons de neige (la premiè- sent

:chien de Gautier; il ne vaudra pas... non, il ne vau-
dra, pas Pautm.. mais, comme on dit, "vouloir" et re neige'de la saison) se répandirent silencieuse- -Venez 1 mon petit doigt m'a dit où elle'
"avoir" sont ckux_ ment comme un blanc linSul tout autour de nous. Quand nous eûmes fait cinquante pas ýàI ',

-Eh bien, ett route, dis-je, allons chez Gautier. 08tt1ý flachOuffl eirconetance rendait preffle im- chienne s'arrêta en grondant, puis elle
possible, pour les chiens coniMe pour lee hommes, contre un roc en aboyant avec fureur,Noua partîmes aussitôt, mais au bout de quelque's (lnon.de suivre une piste ; car les couches pressées ý de -Voyez, dit tranquillement (Jeuon.pas, Genon s'arréta et posa vivement la main sur neige nouvelle effaçaient en les recouvr

Iea;be glissante. ant, toutes Du point où nous avions stationné, sëe..
-- (West-oe qWil y a? demanda AU. les traces «auraient pa déméler PSil du chameur, lynx avaient aperçu une tache qsaiig1ýa

ou le flair du chiený touffe de poila attàchés à une aete qvu4-ýGenon fit jaillir le fou oili= allumette, et la Ckl- 3faig iI n'y avait pas à h&riter m!avait pas pu couvrir... mais il avait..:té tremblotante du petit flambeau nous peTmit de
voir sa main toute taclée de @ane avant! (lit Afi; toi, G4non, MT le pied 'le couverte pour lui.

-Vourse lriegt de, se reposer iet dit Genon j:: la b9te; monsieur,. le 1 ' des erétc% -, quant. à moi, Dominant la situation de
ai les «»&Imffl" (nom montagnard clee ro- de son génie, il avait déjeuné tranquilki,,allez Vite chercher is phien... On pluet... attendez. ýe suivr

Et, eéloignant de qudques mètres, -il disparut Che@ h'pie qui baîdent les bois) regardonq bien héros sendort la veille oi e octoire.
dans un bosquet. partout,, battons le bois à gran4 bruit, nous nous -Ah 1 dit AU en armant oea Icay ï,

Ali et Mci attendom dam le plus, Profond Silen- rejoin&rons sa? le "replat des charbonnier%"ý testament, notaire, dont je m'offre pour.
ce,. ne nous parvenait du e8t6 (le . U battue commença, circonspecte et attentive_ Il était impossible de chatouiller
Genon. Je marchais seul au milieu du taillis, enveloppé deun ment, plus superlativement, <le

Soudain, dauele creux dýý geta,;ine" située au épais brouillard dont lee vagues mourantes tourbil- propre de Genon.
bdUt du Oateià4 Ilete»,t le souffle 't un affreux :tracas de pier- lonnaient §one Inquietau "nt. La neige Il lit oigne de se ta1reý xospopsea, la
reï raulantêe, âé br'anaffllee. frGirAfë1ý4 gkblxrlemmtg Serrêe et abondante reeauvmit pnirie, arbres, et.ro- rière ses tàlons, nous
ç ýa chien, de cris ý4%Oýime, chers, amortissent tous lesbruît,3 (le la nature, elfa- des autres, et.-ýiouýj avançâmes

-,pfflairel dit AU, vom le diable qui alen:mtle. cart tous les eontours, grofflissant tous les ol>jetR, l'oeil et Toreillé 'lu gwt,
Ft il ar= sa carabire, rffl :ris Antûntý Parfois une piS-re, roulait lu hrandies, cru- Moment 80= qui f4t. býttrý 10Fnt,, E-,t-ee PoueeL. ùon... un canard-Taieut taîaluËt erisït'là Geý fur- lir le sang 1:

-noe. %oa 1 m'on, eon 1 enu 1 1"our" -1 Taiautt tif... un coq debruyère les pas lointains Un long quart d1am au mý4s'-eýde la ebieuzo& ïilEt ce dernier en, -aigu om=e un sifflement, 41-.ý eueleuees..i - - ;, INos cýrig se répondaient par intervàUes; un, jappe- En. "rivant Prlent rebondiz. déchoe en échos, se mêlait à den aboie- Sapin à
Momts furieuxý ment sifflait &ans pair- puis, le. silence sépulcral étendit Ba earabïhe comme _1iý,

U voix lQintainç d'un chien seýmit à faire.chorue reprenait son " ir% troublé seulement par " Iris- *arr-êtime&..- il -unus montrait,,
Avec ce tapage infernal, et au bout de de= mmu- sOnnant mumul'es &Ja neige et du -vent ail "ïvers A vingt M41ýrl3e en avant, On,des feuilleetes, arrivait, dans toute la fiýRftde ses neuce couverte de neige;arrivâme,% sangiambeoi Un grand chien- b6ne" trati4fipt au cou le -rencontre, au replati nous flanc$ 'eabsigod, ' ant et se

étions sur le faite de la montagne.fràKmeiii, 4 sa eorde rempule. lait d'une respixetion puleea
Devant nous S'ouvrit un ravin d'une profondeur AU saisit une pierra..A4 pem un jo»= éaat de. ziee. "t 'Plaça Bon immènSe, dont lem flancs hérissésR]ýme gar l'épaule. de blocs roulants, toi., Martini crig'-e eýa

déracin6s, y larges champignons, dlinex- forS.,CàMme je le regardai& d'= Ur surpris--. tr1ýftb1es broussailles, pD,-açaient fort avoir L'ourse se leva d'un bond. p6niýýý-voiyez le diabI81 voyez Poursel me dît-iL., &hi
ti servi' de refuge à rourao, teinte Cie teoidi baueeýýà farceur, de "'notaire 1 il faut toujours qu'il dmi-te, lee ÎGnýMeS '900)ý t Jumu% -N'avanom paal cris AIfasse dea niýEmnm 1 pentes &

la 8aveie par ganta et pair bjincig (je a'ee GeZWZL était deveu t nous, bourrant bon ing entre,- vite-, beau noug hAterýsa pil» coupés de rocs errAtiqueg, de T1a1ýin >J.

profonde 
tranqu9fé. 

Ge, de bruyèresi 
Nous o«me& 

_a

cavorteg erfflgêelg par deg éboulements. Là en-ý:. rouJ6 sur eu&-M-eme, se dn>esa1ýWt lui 4à vouait de faire t'out ce vuearm:.à Co», lourse pouvait avcir etierché se retmiteý derrière en-rugissant ofe'froid, comme 13»(,1, *eequet qui crie au feu, A leg gmn<b pies *nus' et dkhaTn,ý68 du Les dentS 9rin9ante$ý Se-Vieux galét*t' de z0tairG 1 reprit -U eu, lui (t1roe (affreux, affroux, frola), qe ae &resqaient les griffes de dey=t, omf"eant sur 1'ëpa»1ýI-ân graud coup îla-çaitié, qui 00ýntrib lé ëlel emnme, lm bras kenolns dlun,94tmt,,-- regard, flâirs. la ëhiennoDeeenio = e" , ýt 4011-v-èl awëý, dU Torrents, jaiýmx; carrièreskrit* lui coupe la p«rq4ý mobiloe ciZhirent lee MOUyfttt" où dow oeil- Ve]ý1,Mt pour 'egancer snrýpied$ &à Lvoyfigénrý. $A_ 'CU f ý a*
Oçuon auumfLit stcïqu«mSt pipeý MaiR son ýoej1 ffin» noir», _fiibJý rOUg=, 0 1

éée = lmeues mon".30 une naiým» jieillao 4M,ýSIgauche ë4nctant, sa et 14 4dèÉS b1üný*àtres; lýc#lrerbQs prclondes, llumidé* & Mill- déjà die,% Fa mail **,Pda-n», leqmne son index rejýýjt, le ýabu, tgmý tmnmta ne , irmm et ïsiýuXée8M't it ,i#aiqut suffimmment de r4gmém hérissée et Ye1neý pr64" ut sur cha- Genmio 10gootaitdew ks Smplimoeits d'Àli,'et 4üý s6ftt1býee que e0o ëue=e$U*éZiMdt6L poe$onnoU' $Î- daignait soù 1ùcýý
ân

ý1ý, ýme«we Mît precSft, le ftul, foi"rom Yi
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Devant un tribunal anglais Répartie Bassompierre et le Marseillais
risonnier, la veuve Jackson. vous accuse de Le docteur, au père Mathieu, convalescent Un officier marseillaÀs et M. de Bas-,ýýompiene

voir volé un cochon. Quavez-volus à dire? -Vous vous plaignez à tort, mon ami, puisque étant un jour ensemble à la Bastille, se racontèrent
'est vrai, Votre Honneur. vous allez aussi bien que possible. N'oubliez pas leurs prouesses. Le marseillais dit entir'autres cho-
t qu'en avez-vous fait? que je ne peux pas faire que vous deveniez jeune. ses que, dans un combat sur mer, à avait tué trois
15'l'ai tué, et puis je Fai mangé. Mathieu. - Aussi, n'est-ce point lq mon désir. eants hommessur un vaisseau-

vous n'en avez pas de remords?, Quand, à Faites que je devienne vieux, c'est tout ce que jýe -Et moi, dit M. de Bassompiexre, étant en Suis-
du jugement dernier, vous vous trouverez vous demande. se, je me glissai par une cheminée pour voir une

de la veuve Jackson et de Son cochon, fort belle voisine que j'aimais.
ez-vous? L'officier lui soutint que cela ne pouvait pas

8rdon, Votre Honneur, êtes-vous bien sur être, parce qu'il n'y a point de cheminées en ce
cochon y sera? pays-là.
tainement qu'il y sera. IF ) -Hél monsieur, reprit M. de Bassompierre, ,a
bienl je dirai à la veuve Jackson: "Le voi- vous ai laissé tuer dans un combat trois cents hom.-
..cochon 1 mes sur un vaisseau, laissez-moi, en Suisse, au

moins une fois seulement, descendre par une chemi-
Soblesse d'un gascon née pour voir une jolie femme.

officier gascon, las de piquer l'antichambre e-li

&3 Louvois, ministre de la guerre, pour solli- L'insulteur

,,sans succès, auprès de lui, la pension que ses En cour d'assises
lui avaient acquise, lut se placeS pend On juge une affaire de rixe dans un cabaret, sui.

M, jours, à la même heure, sous le balcon de vie de meurtre, et l'on entend divers témoignages.
à Versailles. Ce monarque slein aper- U_ -Témoin, dit le président, -racontez l'origine de

oya chercheïr, et lui demanda ce qu'il £ai-

son balcon.. L'officier lui répondit avec la querelle.

Le témoin, se tournant vers le jury:de Son PaYB: 
-Voici: L'accusé, pour un rien, se met tout à

eireý je respire le bon air qui £ait vivre L'expert en assuxance,<.i. Votre client semble coup à crier: Tas dýimbéciIes 1 tas de chameaux 1 tas
as" ; depuis six mois que je respire- celui friser le delirium-tremens 1 de crétins 1

bre de M. de Louvois, jy ai fait bien L'agent d'assurance. - C'est vrai. Il y a plus de Le président, interrompant avec douceur:
ais sang. deux semaines que ja le ôaoûle afin de l'amener ici. -Ne vous adressez pas à messieurs les jurés
lui demanda ce quil voulait à M. de Lou- parlez à la cour.

pen6îon que j'ai acquise au service doVOtre Le pont Victoria Déporté
répondit le Gascon. Un farceur, à jeun depuis deux fois vingt-quatre -Avez-vous quelque chose à dire contre Pappli-
-vous gentilhomme? -répliqua le monarque. h

eures, médita de dîner aux dépens de l'architecte cation de la peine de déportation
m létait, sans contredit, Si", je le BUIS. qui avait entrepris le pont Victoria. Il considérait -Qu'à remercier la cour... j'adore les voyages l

attentivement 1'ouvTageý comme s'il eût été con-
naisseur, et murmurait entze ses dents; il mesurait
oe qu!on avait fait, et semblait vouloir critiquer
'ou rage, 1iarchîtectý-,, ;inquiet, l'a

borde et lui de-
mande son sentiment,

-ýý-Mon frère, dit le farceur, j'ai une chose impor-
tante à vous dire sur ce pont; mais j'ai appétit, il
faut que j'aille dîner auparavant.

Larchitecte invita alors notre homme à manger
avec lui. Celui-ci ne se fit pas priar longtemps;
Ü s'acquitta à merveille du devoir d'un bon dîneur.
Après le repa% Parchitecte le ramena dans le lieu
OÙ il l'avait pris. Le fareeuraprès avoir arpenté

quelque temps le terrain, dit à Parchiteete:
-Bâteaul monsieur, vous faites un pont sur la

largeur de la rivière; si vous l'aviez entrepris sur
la lon9ueurý je me donneau diable si vous y réuo-
Sissiez.

Il fit la révérence et prit congé de Parchitecte,
ahuri.

Le chou et la marmite

Un Gasem diseii avoir parcouru les quatre par-
tiffl ý du- monde, et, parmi les curiosités, qu'il avait

obbery6ffl, Il en aait une dont aucun autqurý ajou-
tait-il,. ne faisait mention. Cette merveille Selon

lui, étaii un chou ai grand, si élevé, que sous cha.

est-ce qua ceat ce Çtue, vous aP-l cune de ses fauilles oinquante cavaliers arm4o pou-

quelque chose t rlanger en bataille et faire Vexeroice mi-

t 1 qwun ýýpeut papa. hte-ue, sans " nuire l'un 4 Pautre. . Quelqu'un qui

en un Psý l'écoutait ne slamum point,à réfuter cette rêvoriej La mite. - voilà ce quýest.l"iugrlettde., Je M
VOUS vmlw mlLis il lui dit d'un grand sang-froid, qu'il avait fais cadeau de 6,WO oQuîi4 et elle.se fâche, Et direçà à lotre nýè", . oeaxé, et qu'il avait été jusqu'au Japopu plus que moi les plaigant'ariee., au8s' v 14-OÙ' que cette m4naere se plaint de i-aýdwSmaes ôeui*i.

il avait été Surpris de voix plus de trois Sut's ou-
V-£iý"S qui travainaï8nt à fabriquer unl chaudron

, ùt cent cinqPaute, hommes étaknt oocup6s dedans à.le Voffl .d'» zéro
la, daauche polir. 

1Drjý Gaaç liEmit'eýi-voug rt>ie aot*, le wap -A quel pouvait servir cet énorme raSe ý di le .04 compagniý <
Son, père, IUÎ aýait écrite, oÙ il lui xnandýit iquGnilputît qu» vous kreZ volê Voyag«Url. voulait le mettm à la taille, et que celax4pou&ee ' -- cétait 8aZ1s,,doutEý lui répondit-on

Vou» S=#' l'a poux laix, e Gui" le ýehou dont yo dorait beaucoup, n'ûygnt que deux conte livres ýoùir aimew 
us venez de nous mute; cette somme était marquée en çhiffrês p#Lr'

un ý et deux 00. Ze Gucon, au lie'u de lire dýâý,
ý*ft Une 'dEsmoi-

Snts Il làîat deux Miu livylýe.L fer S""qui était dorrière lui' qui ILMit laet affl

deÙx mille 1ivreeý lui dit quM n'y eu avet quo d=
W sàu1ýt 3a P.0%6,8. ÈloxIý cents. l'O G-,Mý se tournaut 'effl eneý

Àlôi% =»iW$ur, voui" u* -Di4u =e atimift le 1&t, dit-il OU ut u $one'hik-,04fl ftý



Qu'oýst-66 quo l,Êm4ti4

M,

sue,
3f. et 3(mië Yeuîrit,êt j»Lu petite fgnlille, vofflent [-un -vieux «uj,6t de Pàý '

pr-clitsr'àu bmu welcË qià mfflgç aux pri>mon-adee Maîg Mine Ladffée' àdee We
&o 1'aube du -dimâucàe Us ee eot- jos,ý,vit;re$ Wb

tont, ,en pembe pour uo;iç,,týt'ov -- L'nu,
»Os,

4o'

Tâ, ,;ýë ý»ë
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_îe f

me pour ire notre pez»U.4ýus =:PUX,
et effe-at',eepti

excelle
noü a enfoiuc&mea dam

ERVOL chu n'étaient pu en-
core très f ourniu, les feuille,,, toutes jeu-

INU do Doch, nes, tamisaient doucement la lumière

Uffl 0# 74%, »Trmt%41 l'air était léger, avait un parfum d'écorce

9*ttqin. 4k, ýAvezmv0uâ, remarqué que des* événements fraîche, et nous allions, sans soucis, allè-
gres, heureux, Darenoy et moi, de nous pro-

qui pareiosent dbord très Importants, mener avec cette jeune fille en robe som-
dama le cours d'une vie humaine, accompa-
gnâs &éclats de voix et de gestes forcenés, bre, à qui nous n'adressions aucune plate

Johi T. LYONS courtisanerie, mais que nous escortions eu
sont 0ouveut d'une insignifiance absolue,

amâo fiers de ce rôle fraternellement ten-
quant à la suite de-notre, existence, et il.
font pie dévier la ligne de notre destinée, dre, et nouveau.

tandis quu contraire en un Moment quel- Nous étions libres et nous camions gaie-
ment, Bans cantrainte, en. étourdis, en oi- comme Lus dèe1rono vo talrs woftt etconque, un simple coup &oeil, un geste us

mouvement irréfléchi peuvent Beaux, et nom disions tout ce qui nous Ce nOCtar des Ant111iýs, nous vous etenverrons boite ëcharltlýion C(Mte]5&ntnerveu14 un passait pax la tête. Pendant le déjeuner, 4. 1,11., SUU11rmais 
réceptlon de 1. Cts et la noýnavoir des conséquences inattendues, Henri Darenoy, toujours sans gêne, s'était de votre épicier.

considérables ? débarrassé du cérémonieux. "Mademoisel- AUGUSTIN COMTE CIE
c'est ai", pour une prueion un peu le" eu s'adressant à notre amie, et nous Il. rue Bousecours,

týop, .. forte de Mes do4rta sur un verre gTOB.-
IL lui disions: "Jeaiine", et elle nous rëpon-

--l sier de guinguette, que je perdis, 114 Qý dait, par nos prénoms.id s o l manehe de mai, lamitié a laquelle je te- -Notre promenade à travers la forêt lut ê
nais le Jphis.

J'habitais, A ce moment, au dernier étaý longue; pourtant, quand nous gagnAmez
FAVORI la granSroute, le soleil chauffait encore à

90 . d,>UlO vieillel mWeen du, MaraMi. un
ARD MALADa ý . petit, appartement si clair que J'y pouvais bientôt le sol blanc et poussiéreux que

Ç nous foulions nous altéra. Mais, voici un
crayonner A l'aise jusqu'à. une heure assez 'Village, une gûXýe inconnue viéme, tout 41
tardive. fflte v!èUlë maison était tout près. LEMPOIS IJAPDNM S'"'

3L A- 1ý4%, -veysm igimplement un ancien hôtel du XVIIe siè-oer= la Daxenoy îrappa ou main , l'une contre
et oe la clè, et sans doute fut la demeure de quel-, I

mngQy," p- le que personnage rupecteble, peut-être &un pagtre IL DONNE SATISFAVION
"t*VAIIýloir, PORY. du Parlemeut de Puis. Dans 1 le hasard nous sert bien. Nous

Président irons dtuer à Versailles, et eOa-nout obli- wèe pu 0
tous les Ima, elle avait 4ucore fort bonne

me gera à un Icharmzmt détour petw rentrer à imitation, Mal» UMý

ancien. Mais aupara,ý,&nt, au,%tous mmvèau: produit te,
gubergê_Sur Io M&= pauer que Moi, habitait

con= a 0e ao- fflait, le. £Me 4 Vil- Buttant du Pr'
dans un logement Moý ;i

Xer'Calt le Métier lago, et tous' les wés de w ieuou
en t deste, u2le, elme quiet Pluë ra'aberge cé neus nous, ebno avrreleà'nous un PMÀÙCI . .....

souvent ]!Offl-de que j'avais ýýVeC L l
r«o"l dans la cour ou dails 0 pýW trois places Ya-

" t méme'a"ez p t en un ceU de tonnelle. Que pron-
drël Nos voisins s'étaient lait servir au

"tite ouvrière
tý_1È long de 14le4jeo" , çi&ë, il avait une jolie couleur d'or qui

raxnpe ýei1 fer nous tenta. Un Èuçon-, affolé par les ôr- Un et.légèreté d'oiseau, " larges dres qui partaient de tous côtés, Vint en
courant .PQBer bruyamment ow': notre tablesoulil4re eur- Demad«-le à votn iýpî ïï
u4e, bouteille de édre et un verre, ét..dia-- '%et,

gu quil nu&
it 4&#Aeý, Meurette. Elle

p1ýif"ait que, jmý eluslow goff Fout
iýàýe vingt, 'et $am vêuîr nous attabler en un lieu pa.reil. Nos

ui
Cie t»et 4e rýc>m&tion0 pour le, deux -Verres L E DIS â ?

lia»qwieut, se Perdaient, dwut le bl= %
bloge"" ênt ý si PM' 'L&néMI ]âeUri, iMpUtàeeê, Se leva et se

elo blond xbre% vers 1'offî0eý Il ilevint b*nOtý
lntite xrbisigt,ýrl 14 sont doxw«tsý

t4l" sùb1Tiý6», m«t4i' il n'y à tplus ýien a l'a
'q oe,

41
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Recettes pour la ménagère CORSIN
DEVELOPPANT LA FORME ET LE 'BUSTE

NOUS ENVERRONO GRATUITEMENT

Notre livre Es PR"ÇAIS sur le développement de la
forme et du buste, sous enveloppe ordinaire ca0l'Otl6l'4
à toute femme qui nous le demandera par lettre 'ýOn*
tenant trois tirnýres-poste de 2 cents. LE sys'rffl

r FRA-XÇAIS DU DEVELOPPEMENT DU BUSTE lNve,4"

PAR MADAME THORA est Un Simple traitement
soi, g ti pnenter le buste d
Ce sont de. lemme. 'qý1 rýýo.de.t à t..t,11111,96 Uftsa,
qui restent secret sacré. ous ne divulkiwns JaMalf
aucun nom- Notre livre est admirablement iJ1uý'tré dO
rortraits sur le vit montrant les formes avant et &PZ"

emploi du SYSTEME COPJUNF-
N.-Ic; avons e ate -Unis d'où ne

nos râce aux Etats,arvene tes Fmfaisons tements à nos clientes am
cainü8 atIn de leur éviter de payer les droits.

Dersandu If Ilyre (gratis) et enle"z Ik de tlmbm-Putt à

The MADAME THORA Ce., TORONTO, Ont.
Pour imperméabiliser la Semelle des chaus- jointes, cirés ou encaustiqués, offrent peu

sures. de danger.

Nous avons indiqué récemment comment Le frotteur n'en détache pas beaucoup de

on assouplit le cuir; voici maintenant com- poussières, il les ramasse facilement avec

ment on imperméabilise les sernelles, qui, un chiffon de laine.

plus résistantes A l'eau, durent davantage, Pour le tapis, il convient de jeter à Ba

Bien nettoyer la surface du cuir; la râcler surface des feuilles de thé ayant servi à

au besoin avec du verre, puis appliquer prép er des Musions et bien mouillées, ou
ncore du marc de café, des feuilles

avec un pinceau plusieurs couches de vernis bi."Ler Sac "Cab*n' Nos. 521 et 522
cope On aura soin de laisser bien sécher de carotte, avant de le balayer avec un

le vernis avant de mettre les chaussures. balai de chiendent.
On obtient ainsi un bon nettoyage qui ne a

Nettoyage d'un cache-poussiète. modifie pas les couleurs et qui ne soulève
pas de poussière.

Toujours la question cýýps nettoyages Pré Certaines personnes se servent avec
occupe les personnes soigneuses. avantage de balais spéciaux, composes de L am i d u voyageur

comment nettoyer un cache-poussière
san par les huiles &une automobile? nous rolles porteuses qui actionnent une autre

demande une de nos correspondantes. roue garnie de crins et de caisses où s'ac- de Commerce
Itn général, les taches de cambouis S'en- cumulent les poussières et que l'on vide

lèvent aisément sur les tissus, même les dans la holte au ordures.

plus délicats, en recouvrant la tache avec Bien entendu, les secouer ou les battre il

du beurre fiuls; on frotte un peu pour que une fenêtre ou dans une cour, c'est offen-

le beurre absorbe le cambouis; puis von mer grossièrement les règles de l'hygiène.
Quand un battate est nécessaire, il faut

essuie ou mieux Fou enlève le beurre en recourir ÉL un entrepreneur'outillé pour ce
ràçlaut légèrement avec un couteau. travail, qui les passe à l'étuve et qui les

Enz 1 nits, il Suffit eenlever la tachegras- fait battre en espace clos, au moyen d'ap-
si subsiste, en me servant, comme à reils écaniques "ad hoc
Ilee nairg de bLrýzine ou d'essence minera- Pa 6 ni

d> Le rideaux, couvertures, tentures, ma-
le, en ayý1 soin toutefois de se servir un

morceau de flanelle bien propre et de pla- tel", ete., réclament les mêmes soins que

cor Bu" la tache un liýge plié en plusieurs les linge$ et les tapis.

doubles. Lavage des flanelles.
J'es taches de goudron de houille et cel-

.lem produites par. la graisse des voitures Faites dismoudre, une poignée de cristaux

doivent être :frottées d'abord avec de de soude dans un seau d'eau, plongez-y le

leaxonge; on enlève, puis on savonne avec vêtement de flan e et l'y laissez douze

nue mousse riavonzieuLse, et quelques mi- heures. Après ce temps, chauffez l'eau

nutes, après, (m l&ve à jeau et à l'essence sans retirer la flanelle, puis lavez sans

de térabentbùie, $ur la soie, les mêmes ta- frotter, en tirant l'objet d'un bout à Pau-

ehS t1enlèveont avec de la benzine et de tre. Cela fait, immergez la flanelle dans

Il eau, un autre liquide oûý vous. avez jeté une

péur en-tains nettoyages, on reconiman- cuillerée de fleur de farine de froment

de l'eau de pommes dê terre; elle donne pour - seau deau, lavez de nouveau vo- Wn euik à graînehôW. Môntùre couverte en cuire Serrure et garni ô

pý&dels de bons. r6sultats. l tre flanelle de la même façon, passant la ture en enivrer. Fe.7moize à zedsort8. Doublure et portefeuille en ouir..

Après avoir épluché dm Po M815 de tèfre, main sans CeSse aux endroits souillés. La

faTirieusffl de préférpee, on'les fait cuirs flanellle, ainsi traitée, aer& très propre ' reg- 14 pç,@:, $8.88 16 pes, $7.50 la posi $8.13

rat& eau'jusqi2à ce qu'elles soient très tera douce, ne rétrécira ni m!épaissim. IDu Chezvotre fournisseur, on s'il ne l'a 4s, Il vous sera expédié franc dû

crtùtes et Sécrasent toutes seules., Et cPest traitant la flanelle comme du linge ordi- Port, sur r&,epfiion du prix.

dans cette eau de pommes de terre que PM naire, surtout en la faisant bouillir, on ar-

lave les objets en toile, en coton, ou de rive promptement en un tissu feutré mu-

toute autre nature. tilisable.

On n'emploie pagde savon ni de brosse Tomates en purée.
Cegt ce quon appelle de Peau de pommes

de terre boiffles et ce procédé Faites cuire des tomates en une denii- Île
ý;te LI mina, heure avec poivre etýSe1, demi-goûiàe &aïl, BALMORAL-ýý ,

ment trèS bon pourle blauewss d'a. 40 
. .....

de table, dont lee et sont tàwêes en demi-fenil! de laurier, thm Persil, ol,
rougè. ' - - gnon-, pasze2 le tout; mettez au beurre

la couleur nabuffl. pu.
dans la =se«ole, liez-Y avec la cuiller une Ra : NoTRE Dm E Oum . Mon um ,cart

Pour eulever lu ta&", it 1 . 1. .
demi-cuillerée de faine; versez doiiSmei

rtuftltj thé, café, coe« ou la purée pas@éù d« tomates, faites, lier surcbôtolat, le feu et servez.
Etmdu pétoffe, týwhu au-dessus dUn ta"

yersez auBi» de l'eau bou:i11=t_0ý P»qwà ffles.

ea que la tmhe ait diaparu.

eacitéo d1ecm - Il y J1, plusieurs manié- Prendre six tomates, 1« couper dam la

reg denlever les Ltùeheý4 «-«eý attendu que latgeur de quatre pâetie8, enlever los Pd.

eubstanees mm diverses sont eld- Pins, les saler, les p*i-çTer, lem Élacer sur

ployéew," la fabrimtion des extores dif- un leu,. préparer k part une pate W frire,

féeentes . qui, SOm:týdau'le eoù=«Ce. mélangez le tout ensemble, ajoutez =é
lee gousse d'ail ràpée, persil hachéý tremp,«

Voi,3ý, quelques-unes des .éthodes les tomateo et les faire frire,plus àiý*leo là servù
1,gvez la tacbe "us plusieurs avec un bouquet de persil fri

dé$, et imvonner en dernier lien; levage 4â«m'de dindon à la
dans de lait doux; bain de lait efir, Wage

a"$ ilëau a«ft=uêýe d'a» solution Ada- Mettez huit ou dix afierone dans une cas-

eue, o%ùl4ueý si tous ces proodés ne berole, avée du bouillon et autant de vin

donnent point 48 t" tat, ouay4z &an la- blanc, =. bouquet 8%tffi, sel, 8TOB poivre,
var 48,11S 1104u de JàVLl ' le ou dans ulle $0- muscude ilpée; faites bouillir Ju&qu'à çue
ixtioû dltdb citrique, que la sauce eittiýcà@ atLx'tüoton*; san-

=-les bien dans la ogmseclë, faites-les re-
froïdir, tlmpez-les enaufte dans de rhuile

Xà fine et aauppudreYt-lea de mie de ' ; enL,
fin, f&U«-Ieg grow et, qu=d pri8 sont

m iro-

"Ves deg d>une be% ýw uleur, en exprünant

uea lhy-L 'desigus du jus de cîtroz.

Riàâe, PrOe6dés r*ý sala& de pammet de ter».
Lêpqu"etaJgëý meublege des '- 1 %

telosiù, ae-A bibetlota, ot iïâ'xn&Ëm fre Aprés avoir fuit euiu les pm=%,es de

ptiwufttt tout e fait inoap#Â* d" enle- t" à rýeîM, en, ce qui> eet lejeux, au foie

Wo?". Tout au phW, #ix 46p1aze- OU 001ýs,1a cë#drO, 0014P000$ en r"deuee A,

Partie. et 1eëtt"ý1« ý " ,un s&1a1ýw avec des oi;

per un fflQý,Fýw &Y 8u0"ý couv", eg quete, MTOS«-les JeM qit.4q7xei eü4léi6e k b0Aý ylA rouge et ira-
iiisqut É*,,ýue tout eoit oomnt, »çiMý w»y4 de HOT-EL, B

*bmeb*.' A&@W 1

&à', iw, u »w *w eành. ci ïî tqze »4 rre, LX PIX& 1>1
0041îe en dé 1% imre

= , it que
Mit t-ý* imdeufut d4w '»OUX

oi, 1w
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Notre Courrier
cXSEs Aux CORRESPONDANTS petite femme, douce et aimable, enjouée, UNdévouée, qui nous permet de la protéger,M Gagnon. - Nous publierons vos de La chérir et de la choyer en retour deet vos adresses pour échange de car- toutes les joies qu'elle nous apporte.s le numéro qu'il vous plaira d'in- Est-elle belle? - Pas nécessairement.mais à condition que vous le las- Jolie au moins? - Oui, plutôt jolie quetrès clairement, avec votre adr.esse belle. L iste Interessanteà des noms et adresses de vos amis. Bien faite? - Sans contredit. La beau-cchi di Sole". - vous vous mariez? té du visage s'en va, une jolie taille reste. Pour les bonnes ménagères qui ont l'intention de renouveller&Ympliments et mes sýuhaits vous Aimable, enjouée? -- C'est l'essentiel, leur TAPIS, PRELARTS et RIDEAUX."ni$. Si le grand'père est votre tu- Intelligente? - C'est indispensable; sen-et votre témoin, il faut agir absolu- sée surtout. Instruite? -- li'm... oui. C'est bien à tort que vous vous effrayez des dépenses à encourir pour re-t comme s'il était votre père. De plus, Savante? - Grand Dieu, non! Fidée seil- nouveler vos garnitures de maisons, car un simple coup d'oeil sur la liste sui-le mattre de la maisdn: sa pl"' est le me fait passer un frisson d'épouvante d(, vante aura vite fait de fixer votre choix. N'oubliez pas que ce que nous of-bout de la table. Ne le mettez a tête aux pieds. frons est scrupuleusement de la dernière fraîcheur et comprend tout ce qu'il yPu. milieu d'un côté, cette mode est Ponctuelle? - Comme un militaire. a de plus nouveau et de meilleure qualité.nouvelle pour lui. Nous devons res- Frivole? - A peine.

les usages des vieillards, de crainte Loquette? - Pourquoi pas?
une gêne, à table, de- Une nature artistique? - Oui, saris exil-les êtr ers. gération. Très Spécial._ 20 Pièces de Prélart de 35c pour 25c.nellSe. - Io La jeune fille salue la La femme idéale.

'ère. 2o On n'esu pas tenu de répon- Somme toute, une femme sensee, pleine AW Dessus d'oreillers, de bureaux, deý6u1 lettres de condoléances autrement de tact, fine, intelligente, diplomate; du-ýar une carte de deuil. 3o Moi de rué- cliesse dans son salon, si j'y feçýois quelque chiffonniers, en linon bord6lY4ý Oui. 5. La différence d'heures en- membre de l'aristocratie lit, plus fière du ajourê, de, 25e à $1.59
uebec et Paris? - Cinq heures et monde; cuisinière habile si, sans tamibour Point blanc à rideaux, différen-ýX1rinutes. -Merci pour " Colette " de ni trompette, mon cordon-bleu me laisse 't

1%ý 1 tes largeurs, de l0c à6 et de l'image, que je lui fera' en plan; amie piquante et gaie, quand
l'heure du repos a sonné, et que le tra ailv Panneaux de portes, point blanc,Notre publication ayant plrs- est mis de côté; bonne camarade, philoso avec dessins en appliqué, ded'autres mains, (lepuis ce concours, plie, quand je l'emmène avec moi en voya- 40e àUveaux propriétaires n'ont pas cru gel- infirmière aux petits soins si je tombe

Y donner suite. Nous le regrettons malade - amie et compagne de mes enfants; Prâl.-rts 4« v'er*ge's,' d'es'quelques personnes qui y avaient conseilIýre sage et sûre dans les moments sins nouveaux, de 35e àSautant lus que, dans les nom- de défaillance; courageusedans les dan- Tapis Tapestry dessins et lý -_ - _p 
Linoleums, 2 et 4 verges de lar-'changements de la rédaction et dans cers qui peuvent me memteer, et toujours coloris nouveaux, de i5c à $0.75 1

geur, depuis 50c àformations subies par l'Album, les. ýrête à. combattre à mes côtés; une femme
a ý,e sont égarés. Toutefois, n'al- qui passerait sa vie à m'étudier et à me Tapis 'T.ruxelles", grand choix Linoleum marcroire les mauvaises langues, si plaire, comme, en retour, je serais heureux de dispositions nouvelles, $1 à. 5 .20 quetC (inlaid), dans les

dessins les plus riches deus font un crime de ne pas récom- de passer la mienne à l'étudier et à lui 90e à . . . . . . . . .des travaux littéraires orgarrisés plaire. Tapis "Axminster", qualité su-
pêrieure et dessins rares, àprédécesseurs et non pax nous. Ecrivez tous les traités que vous vou- Cretonnes, simple largeur, nuancesurs, il ne s'est jamais agi d'obtenir drez., voilà, mesdames. la femme qui plaît Tapis Union, pour chambres à cou- et «dessins choisis, depuis 10aboration, mais d'encourager des aux hommes sensés et qu'ils épousent. cher, une verge de largeur, ets à .. . . . . . . . . . . . .au travail. MAX O'RFLL

Dans plusieurs maisons élégan- très jolies nuances, de l5c à . H.M ýl Tapis de table, en dam", en elle-
30 pouces de nflle, différentes grandeme sort es viandes que découpées 

Point blanc " Bobinnet ' tirs,portions sur les assiettes. La largeur, avec dentelle et in- chacun, de 60e A . . . .
libre pour les plats de légumes sertion, depuis 121/2e la vrg Acarottes empanachées, tomates

les gàteaux, les fruits, les bon- Rugs Union ou laine, pour portes ethors-d'oeuvrei amandes, olives, descentes de lit, avec ou sansdans de mignonnes corbeilles de RESUXE DES REGLEMENTS CONCER- frange, (le 50e àon d'argent. Quelques fleurs se NAWT LES HOMESTEADS'DU
't à chaque couvert ou aux qua- Rugs en laine, en velours, pour salon,sans'compter la jardinière du NORD-OUEST CANADIEN.. frangés, eTandeurs assorties,section de nombre pair des Terrains de $1.35Maison Cadieux et Derome, Toz, -IEa Puissance, au Manitoba ou dans les - -_ -_ - - 1

emD»,me, Montréal, ou maison Provincaq maritimes. excepté les lots, 8 et Paillassons en libre de coco, pourý rue 26 non réýervés, pourra étre prise comme home-ýmagasin de musique), même . . fftead par toute personne se trouvant le seul chef portes, différentes grandeur
e l'a pas, on vous le fera venir d'une famille ou par tout individu mAle de plus de 500 à . . . J

de dix-huit ans, sur un espace d'un quart de sec-
e. - Le gAteau. de noces doit t'on, de 169 acrm plus ou moins- . Port*fes en damas, uni fleuries, Rideaux en Point blanc, Notting-Lee entrées doivent être faites' personnelle- es ouau centre ou sur le, côté de la me" au bureau ýoml des terres, pour le district longueur, 3 verges; largeur, 50 et bain "; grandeur, 31/2 x 60 pouces;

pax exemple sur quelque jolie damýequel la terre est située. 60 pouces; la paire, de $3.00 dessins pour convenir à- tous
enaissance doublée de Roiey 011 DEVOMS DU ZIOLON.-Un colonauquel on a à, . . . ... . . . . . . . . . les goûts; de $1.00 la paire àacýcordé une entrée pour un homestead, devraune 1elle guipure d'Irlande, - ron,,ýlir les conditions s'y rapportant de l'une des - -----dans le moment. Des fleurs mari ères suivantes: six ni surti6tement autour, wmines0échapý il) 'ý-u maoln@ 'ln aéJour de Gis le ter-

,la dentolk rate et la mise en culture d'icelui chaque annéeau cours du tom. de trois anQ.
(2) Si le père--ou la Mc re, si le père est décédé- JETTE & LEM IEUXde toute personne e1j ble Eur faire l'entrée

ýt 
rý1uI Nous PLAIT d'un hûrI d'ap lit, mur de cet acte, 262, RUE ST-LAUREN T

t, de pAcadAmie, discute la demeure mur une ferme daiq le voisinage du ter.
la rain entrë p4r .t..dý 1. eondt, a dite persý,,n. . home.ýqui plait Ilu hommes 1', dans lým8 de cet acte, quant au lieu de

leue _. - 1 résidence avant d'obtenir la patente, pourront(3ë- moment devant moi six revue, être remiàies mr le fait que cette personne habl-. tera avec le >rc on la mère.mýarTivent d'Angleterre, et trois (3) Si le oolon a feu et lieu Sur la ferme quil
-Unis, o1rý la même question Be' Possède dans les environs deson homestead, les

e, Deux de ces articles sont conditloni de cet "te quant à la résidence "Icùrt UN BON DESSE IV E
rOnt être par le fait de résider surdes femmes. terrain. 0fenimes se font donc encore di]- DBMANDIM DIU LICI'£TýES PATEXTES de- demandedAbùýRliigrédIerIplait vra être teite à l'expiration de trois armées, V iis no :réu-sirez jamais è,le genrýé de femmes qui evant l'agent local, lesous-agentoulinspéoteur Ves 1 f0e iin.bon deeý4)rt avec desaëi homes tead sý eoRences Inférieures.,bien qWil en existe un Avant de demander des lettres patentea, _.Je ,TJCNIFU<i£ LANGTOTcertain le cýuérioc=

affirment que les femme colon devra donner un avis de six mois, -on éçrl- Les Essences Culinaires de JONAS
s ne vent, an cd-luMmlm des Terres du Dominion, à

du tout à plaire aux hum- ottawn, de em 1IIII de op faire efýiÎcmqâs je Wen mis. doivent ieur vogiie 3aýs d
saint-, FL1ýi choix rigoureux dep Matié. r. ptyx- LeRéalimé, des Règlements sur les Terrains réquimi wicun b-aitc=t pAd"., il

te donûe lm matin à jeun- ne çwwuuffltant que nos nibeusa et COI'tu, > Miniers d.U.Nor4-Ouut Canadien,
Variable. Lý bomis $11lit que ce go qui pro-it 

pourera toujours CTLAR110e.-Les terrains à charbon peuvent Nouel )ont$& câ, 360 st 891 ehui utatrâ..Mme, W Mariage a éde achetés A $10 l'acre pDirr le charbon mou et HENRI LANCTOT, P6nr;i"n sociale pour la, femme. J- à $2D pour l'"tbreýcite. Un individu ou uneouve pas qu'une f ýý1)emine n a en Memer plus de 390
rue et- unut, m6ntr"ne 10 cents la tonne d& 2,000 1

sera sur la prodzetion bf7tte.uve quelle, la été. ire-inariage pro . QUAR -Un SrtMcatde mineur libre est
mSr" sur p4lement à l'âYýence de $7,50 puSI pour un inamdri. et de *SICi à eloo pu0*4ink de la femme. année Pour une compagnie, selon le capItal.,

ë'w votre' destinée de ut e choldr un dg
vo- t4eds.

Le p;ýÏ elgim *4 depouvons #40. 
& E

plait » oiatm, ou les payer au-1ré4istrateur du distrlct4 PéudÊe à Laverquelo oît l'e- 

f
ÀU les femme P'n'we 'Lorsque ffl auront été ýIéeen]IeèeR et payées, le

locat;eur pourra Mtee faire rarpe'ntilge '10 son
eC', e' 'eUýÎ »Qnil biOn t1alm et Ymchetet à M. l'acm, après avoit Chinoisele eérý*rë ' mode, rerilpu Umtee J" 8utrew 1
tent bien, den"ent JÀ patented'iln endroit minier dev-M pourvoir FA

291, A ?«,FýiRme pourtý1dK suitp4l»M*nt d' e reyauté do % pour «nt, sur
pas 1£% f&MMýE5 qui ont 1ý XA1Xeý

travail de mille dans lm pLaeffl
1:hý ý talent; -eu cwt-ýý atit être mtkouyelë tous lm ans. ot'6011vgut, Axoepté OL-dim, r peut obtenir qpe deux

àV4n>Zýd= de r_11%Z4ý>1Ila tio:dll 
45-Y.

'P" La 10ça. re faire fonctionner lin dm- IR s s 1kýY 'E Z L A
>e-Zý'ce-.c0, 1 row prorwnr 'urw bem,

wum, d'uue q" hYùýiër1&7 W. 11«ý pour J5 *tqt c"N vrà«At*44 le co.pen
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POUR NOS JEUNES AMIS Toi. Est GIRARDOT Restaurateur
2224 Francla

clameras Brownie 
DINER ET SOUPER Sa

ESCUOM 40c LÀ BOUMIE. FI Ffflffl

No. 1, Grandeur 2J x 217-$ 1. 10 1878, RUE SIE-CATHERINE, (Colfl elUflm.-)

No. 2, 21 31-$2.18

tigre" franc Le
do port sur Mr
ceptlon du prix PAGES D'ALBUM Devamt le guidon s'accroche, à l'aide dýun prIntemps

ingénieux et très simple système de cour-
Quand j'approche d!un enfant, il m'ins- roies, un panier spécial, où elles entassent venupire deux sentiments contraires, la ten- leurs achats.

dresse pour le présent, le respect pour ce Tentes les Wcýn
qu'il peut être un jour. - Louis Pasteur. res soneuses oeh

LA FORET PETRIFIEE cSur e donner e
leur logis un regAlu

SCIENCE Quoique le fait puisse paraître bizarre de frafcheuret d'élégance. C'eàteequl'ell$e",

il existe en Australie une forêt entière nt
Un sayant nous affirme qu'il existe sur dont les arbres ont été, depuis de longs les pointures et vernît

la terre 240,000 différentes espèces d'insec- siècles, pétrifiés.
tes. Parmi ces créatures, il en est de si

doir L'aspect qu'ils présentent à. l'oeil du [SLAN D C1Tyý
ur de. petites qu'il en riaudrait 4,000 pour égaler voyageur est des plus extraordinaires. Les

Les polotures à plancher ISLAI,ýD CITY don
monde. la grosseur d'un grain de sable. tioncs d'arbres, avec toutes leurs irrégu- aux ieux parquets l'apparence du D

larit-ès, sont en pierre grise; les branches Ellesveur communiquent un fini briliain&
et lés rameaux, enchevêtrés d'une façon des plus artigtiques; elles eseraient

ne conservent point les eintesTbe Du H. Hogg Go. CURIOSITE inextricable, sont en pierre semblable, in. talons, sont parfaitement ai a»109

060, au CWI; Ouest. - mentrw Un écho. crustée de jolis coquillages et de fins dé- SECHENT EN HUI E

'l' bris de corail. 
Demandez les à votre fournissi et 0

Dans une chambre du château del simo- Pour expliquer ce faat curieux, on sup- qu'il vous donne les véritables Pein

netta, près de Milan, un écho répète jusqu'à pose que dans les temps les plus reculé%, portant la marque
de fabrique Il

soixante fois les phrases sonores ou le cette forêt, en pleine végétation, fut ense- vante.'

bruit d'une décharge dýarme à feu. velie dans les sables par suite d'un boule-
versement terrestre. P. 0. DODSC haises M obiles Peu A peu les eaux calcaires qui satu- propriétalrés

REVE DYUNE BONNE PETITE FILLE raient ces sables s'infiltrèrent dans les ar- les, RUE 11101L
bres et se solidifièrent ; le bois disparutde (à suivre) sous ces couches pierreuses, il pourrit, se
désagrégea, laissant à sa place un arbre de
pierre qui lui était en tout point semblable.BOYrr-7-dioN Les amnéelg se iaucoMèrent, les sables, Femmes mala
emportés par les vents, disparurent; et les
habitants dAlbany furent très surpris de. Noue avons un re-

K voir apparaître cette forêt pétrifiée, qui midEý dapplication
peut compter parmi les grandes curiosités locale, qui a opéré
naturelles. plus de guérisons

radicales de mala-

LE PLUS ANCIENS DES SPORTS dies propres aux
femmes, que tout

Bien que l'introduction du polo en Fran- autre remède ou
ce soit relativement récente, son origine se traitement connu.

perd dans la nuit des temps. On suppose Les nombreux té-
qWil fut inventé par les anciens Perses, et moignaps volontai-
qu'il se répandit rapidement dans 11I TeIE4 reffl
CentXalis et dans les Indes. Un fait est cer- mers reco-
tain. il fut longtÇmps en vogue a le'. cour guéries par ce Xe!
des empereurs bywmtke. mêde. sont une pro*4:

Les vieux poèmes persans Sntiennmt de ve Positive de son
nombileuises descriptions du sport national, efficacité. Cepen -

Void une. d« .plus conf«"Ies qui Ne jouait alors 9, 11alde de longs bAtons. dant'.pour vous eûnvalme)
de voua eàvoyer un

chaises pour remblieur. terminés par uà croche', non, par'un. mail-
let. Ezy eautrem termes, les (5avalleI.» esý-. EWANTILIII DRATuit SUROn PC# 0 en servir sur L-Bâ=e 10 MaI d'attirer la balle "rera" eux, au

bakon, la výr" au dans le'pàrtique- si j'étais rtit zuq6ip, lieu dela projeter 1110W .,di Toute femme souffrante Mt
ter cette invitation, q ai lui fI

Fjle eg faib.en p" je mettrais dans un «laad blç=Jl mo* peu-ai' daiLiàétte noI 4ra irkuxlstm LES PAQUEffla... ýM. beau vert, et ýý t vél vrie petit poissone in que The, Co LONIAL M LOI"lie existence', il vive heureux sous mesoi)a 
2à:

à la Moinlâe yeux. Le vuyffl de France, en Amérique,, qui
troubla nos pères et nos estpie& deverlu une promenade depuis il tqu i élis pos-

l'e MowWMýWg Rant pli ent LE TOBOGGAN IMPP-OVISE OÎble de se rendre du Ravre à New-York
en six joi Male les voyages vers l1Dx..

mýd«Ml p4livîge le vorlige. çt.ram- il, jeunew AngW8 de la ville de Nor- tTftie-utient sont encore une clause def-)rre4tpnet 

ne 
froil 

polir.

ýVI (peur proCCI lu las Eurcri zo leurs &«alr" PO E
ipte ilu -W) oInt trouvé = illgé, appeuent dam m lointains pays. de votre

nez P" el*i:ioc6ànS doi Pm*"* faire nieux Moyen cLe slamulaier une bourse Cet effroi leest guère justifié. 14 tel si. non, Fpiýtéz *s
à libPofte quel W19W pane si vft,ý & bord, que Us dalq on six.

lia vont en bande à Montel Ibath,: eemaines de voyage Wéeoul t el 1 tu IÀ .ý1YÈ1 grmd»x"iwtlon et veta,
Site, ýe .W &M. col en 6t ou et OQ44ne deý isok Mtuée tout prês de le= SOI à compter les jours. c'est a chow :rmi la très grazide

rge et qui coÎâtif*ýý Iýen:1e eu$ pittor toi&um pârriù les P magem un bonWen- bel pl en i'nts et, el
&Mn qui n'est jamais è, court de reesourl-$Z7 50,,,>Aet 'que"tob 

atoI ',
,ta ON4G Auvmt nous ayons el

"ù hý&uW4r do -prý* de ces, dès quýi1 eàgit &amuser ses compsI
= 118-75 Moins W P- IL ai& 4D ý ý4rg"I 1t', sOU ver8m#t Il ýý e p"ý guoI de 'bord. Derniers inodgm 9týÎ'e

"'I'Albuin vrie plus W414- ilogzription Voici l'un des jeux: lem plus divertissants
devieni nprërflue. auxqüell o» uisàe se livrer pendant ILL tr'l- prix

Vous avez deý1irie qtW le$"' Ouïanfm se ver8lý,I Oy, = 6 à la ende, sur le pQ»tý,
RENAUD, KING laissent glisser du haut e -bai 'ale la butte, -an ani-mal qwlëonquà. chiéri, chat, pdM_ý

au.grand 4juýmage de leurs l" de c1aý 'soin, etc, Le dlrecteur du jeu bi 1wes& PAIURSON loI dé1ýïI ýu nt qui ulutéreese TOI
yeux (100 joulcual, à tour de mle, et 1elir
demande de 46RIgner, du bgat d'une Wague 729,, Rüec<ýw cbli ïellis, Gw et swc&" ine que l" tapis de be.Qil la tète-ou la queue de ranumai 1.

bruyère ýqW forme tgw#= et rendk gb:u kngez lue le rowls et le t*nffle du
iwuemee. V4vir,ý &>Utmt enoI à la dowaelon du

Ne vou 4«=ëz d= pu qÙe, la MOU»e- joueitr, que «& edté eirtttideIWrend ujà
Il Il .1 vous, rez

ýla Mmde dit en grande énÉiet q1W m jeu, e timple en app&-le PaU 1wie Jýp*rtaSta d4bý reTwo"=éme, des, compýtJAýM qui proI

;0ýtlit bI fieurile W c1eýo:riue le: de folte ýga»e.
on s'i

1=11 de: dix heuefý à la, fonde. 't, &Mcegàt
éatàiu iolargi pu NOM

de ttý* él
est',

à
l:

I, ý4,7r, -7, ýe7, 71
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-CAUSERIE MEDICALE -La Coqueluche Avocats Meubles

M. BEAUDOIN
J. 0. Fournier, L. L. L. Tél. Bell Est 2074 687-893 Ave Mont- yal

le personnes m'ayant dernand6 parfois d'assez près pour qu'on ait cru de- URRATi: AVOCAT RÉSIDENCE : Photographer de la coqueluche, je m'y soumets voir établir entre elles une relation de eau- 16 2 06 c1-1eeTïýV _ _ -_
iÇrs. Que saurait-on refuser aux se à effet. TEJ- BELL MArN 2M TEL. BELL EST M L. 0--MAILLEq 1 Pour le traitement, il faut suivré les (Photmgaphie Prim le soir) 251 Ste-Catherine Est
C0,queluche est une maladie specifi- prescriptions du médecin ; lui seul doit

1Eýontagieuse, atteignant surtout le jeu- pouvoir instituer le traitement, car celui- HURTEAU & GIBEAULT Assurances
et1conférant presque toujours l'im- ci varie selon la forme et les complications 6L Main 2619 56, rue Notre-Dame 13

P à ceux qui en sont atteints une, de la maladie. Toutefois, je dois dire que LT-_ STEWART& MUSSEN
Elle est formée d'un double élément: les infusions de feuilles d'eucalyptus Tél. Bell Main 5189 Edi ce Alliance

ihfl=matoire, le catarrhe des bron- encore, une goutte d'essencQ d'eucal ý ouY'us Jos. R. Mainville, L.L.B.
l'autre nerveux, la quinte de toux prise de temps en temps sur un morceau de Chaussures
retrouve avec sa netteté dans au- sucre ou dans un peu d'eau sucrée, donne VUEMAlu: IIOTAIRE LE SOIR RONAYNE BROS_tutre maladie. de bons résultats dans la période catar Eclifice 'U Presse' Pifze) Coin Rachel et Av. 2027 rue Notre-Dame OuestRue Saint - Jaor de l'Hotel de Villed'usage de décrire trois périodes à rhale. TE" MAIN TE" M S T 296

Juche; on pourrait ajouter une pé- Des fumigations de goudron, d'essenee de Auvents et Tentes
dýi1icubation dont la durée, difficile térébenthine et de naphtaline en mélange SONNE" AWNINO, TENT & TARPAULJN CO.s"I'étend du moment de la conta- ont été conseillées comme traitement spé- Tzi. BiaLL mr 1702 TXrý DES MARCEL 2w Bell Main 727 329 rue Craig Ouestaccidents. cifique de la coqueluche. M rTé,

première période, le catarrhe a Les potions calmantes, expectorantes, il L. R. ontbriant
es d'une simple bronchite; l'enfant base d'aconit et de belladone seront tou- ARCHffECTE, A.À.P.O. Entrepreneurs-Contracteurs

eë'Vre et la toux d'un catarrhe ordi- jours d'un utile secours dans la période Meureur et N. 230 rue &,AiW ,, 3M4 ENCZ TXrý M"
ét cependant quelques nuances ré- spasmodique. MStrid Ir. Lessard.,.ejà l'origine spécifique de la ma- Ci-devant Lessar4 &
la toux est plus opinifttre, plus fré- Dr R. VILLECOURT, l7ânos, ürýaes, Musique P.1.1arrig

et la fièvre est plus tenace qu'elle Lauréat de l'Académie de médecine. LEACH PIANO CO. ta

dans un simple rhume. Cette pé- Up 9ffi 2440, rue Ste-Catherine loi ni cul Ur MOURUL

ýýta1Thale dure de trois à quinze Il sera répondu à cette place à toute. les
q1ielquefois davantage, et, par une demandes concernant la santé, l'hygiène let Nouveautés
ÎOIX insensible, elle fait place à la les sciences médicales en général, accom- TIEU EST iffl

pftiode, ou période d'état. pagnées d'une somme de io cents, exigée A. LAMY A . Carrière
eette seconde période d'état. de par l'administration de l' -Album. rue st-Denis PEINTRE de

9-ýon.vuloive, c'est l'élément nerveux Pour les sujets qui ne pourraient être Mamm et cI I£nsmý Ddou" et Tissâmes. le dessus; la toux est moins in- traités dam un journal comme le nôtre, ARCAND FRERES Wl rue St-André Moanda

e-ee précédemment, mais les sac- nos lecteurs et lectrices pourront denia-n- TéL Main 230 lit rue St-Laziren
n4oâatoires se succèdent si rapide- der une réponse personnelle, moyennant 1 M t 1

Iý1Xe le petit malade en a d'abord huit une rétribution de 25 centins pour frais de Poiles et Fournaises i FiLR LAB£Lrýz Tinionvue iamgàmm
pids quinze ou vingt, sans pouvoir rédaction. IabeUe & Lessud.haleine. A ce moment, la quinte La correspondance sera toujours co A. GALARNEAU & CTE

liée, elle S'annonce pax une sen- dentielle et devra être adressée au docteur T61- Marchands 2134 M, rue Mont-Royal ENTREPALUMMEUU
chatouillement au larynx, l'en- R. Villecourt, à l'Album Universel, 51 rue TEL. BEM

cient de ce qui se prépare, arrête Sainte- a enne uest, a Montr a Bureaum - 7la St.»wqm

retient sa respiration et essaie Articles de Sport

J" moyens pour repousser la crise Numide. - Prenez tous les soirs une pi. T. COSTEN & CI E
e, il la retarde peut-être, mais Iule d'extrait de chanvre indien de deux TéL 14fain 28M e rue Notre-Dame Laü-efflit & ffl Se
pas. Elle éclate en effet; elle grains, Faites-vous du massage avec du la 1

'Ir une inspiration suivie d'une Bê- vaseline b.priquée. Pharmacien CONTRACTEURS EN PIERRE

&tiens convulsives de plus en
itées, lair chassé de la poitrine B. P. Q- Io Non; 2o Suivez ce VIO MOISAN iv me MitchisS Moanda

renouvelé; aussi le malade, les ment, il me -parait Il. da. rue St-Ijaurent
t.és à loxmoyants, les lèvres ment naturel est toujours préférable..

le visage bouffi, est-il dans un Chantellft. - Pour vous refaire la voix, Entrepreneurs de pompes funèbres TwL. xàiN 722 nze, 876LAXSUMT XAM a
ois4e ýýiin de l'asphyxie. Alors prenez des oeufs crus et, une heure avant L. THERIAULT
une inspiration longue, Siffla- a_ TéL MaIn 1%9 un, =e Centr'o Laca RoussSu
ive, qui termine la quinte et qui de chanter, dix gouttes de teinture de r

cine Saconit dans un peu dýeau sueMe.
,im court instant de repos; mais
ýyMe, seconde quinte éclate, qui sera Chicago. - lo Discontinuer ce remède, JOSEPH LARIN Th Couda EWtft Ce. Meut"

,,plusieurs autres, tant qu'un véri- c'est lui qui vous donne ces troubles; 2a
ismement de niuceàlt4eý ou de ma- Oui, VOUS avez rajBon,
Imentaires n'a=,a pu terminé Ferronnerie Tm. BwýL Mr lm

Trifluvienne. - Contre la chAte des che'sent plus fréquents t que veux et'oontre les péllicules, je cons A.SURVEYER Brouillet Lesurdla nui . 4 6, rue st-uurent
ýrýetent jusqu'à cinquante fois l'emploi de IlTerradon". CIfflt un nou, COKUMIIIIII Eà mm

hiffre produit exýrait de la -pulpe des cheveux 79J rue St-MiziLbeth Montriaheures; au delà, de OS d.. d'enfants, et dé jeunes per! ;onnes. Cest le Doreurs, Argenteurs, Nickeleurs, etc.
ant.... en-. danger.

principe de.l'opoth6ropie appliqué au tral- MONTREAL PLATING CO.Amen 'ode tous là symPý tement des chëveùi:ý Aia point de vue imelëm. TéL Beu Bat 2576 411 rue HtýLaurentnt-ý 1 4uinýî1§ .0ont Moins fifique .1 qel y a de mieux. Jos. Daniel'
e. aîffleihent toi est ce.,

é, et les mumai i rendue$ . Brigitte. lo, Non ., vous n'êtes P" te- Tapis nettoyés Comme, M IIMM
'UtO sont TOMPIVCéEýS, Che£ Va- nue'de:donner votre adreee; un pseudony- HENRY HAMMOND
t, par. les crwliats 6pais dýQne me suffit pour le, juurnal; tout ce qu'on, TéL Bon Up 1445 245A rue Bleury

broný-,ýue franchement cats;- vous dgmandeý (?est le cen#ns. 20
nez v0ý Vb[age, deux fois par jour avec

habituelle dé la VanýSýwîéten. So Même
je viens de il t for 

USEZ LAtoux convuleive détablisse
est précédée ýpfëîr.1a.' ÏO& »Uncéý,- Le mieux pour vous. serait de

chez certawa mal les voueýmnfi"r à un mMecin. étranger a vo-
d'& tre famille pour éviter la gêne dans là.- Pouàfe à Crème à la glace d Ma

remplacées par, 40s ce
q1ý" vous ýpOurri« vous trouver plus tar4

he a une qi il en sa présence.

>M Six à huit Seriainete néan- 'Pour v'ot'r' Avec laquellevous wvez faire de la emme à glaS en MOITIE MOINS DE
- e LNSDEDILT.ENSEq-tiepar"

ý»s malades ôoxà*" e e&aùt Lucien pr00é"'ý
et Pen, lifi donc deux euilleffl ý: ýd6 dé sirop Uti M MU*M SJUKE la «M UN EVOT nol SIEN S"Mau dela des'quintef Iiodure, de fer tous lès jûursý- une le bit,

queis, Icomme si le principe tin, un, 1, Soir, pax exeinplé. Ce Sirop 4L DIRECTION.-ýPteti« one pinte de 1a1tý faite bonWir ce Wt sans le brùter et vemz
la ma e Atait PaUé CheZ J'avantage de fortàfier le Sang, tout en

uç- %gWant-comme dépuratif. tuolle. Le la jwrteeu 15 -utees voila Aurez plue d'une Pinte de 35onne, CxIème à 16
- Il oils4sé exempte de gr»nnIa«onàý jýaw aucun dise ennuig d'autan,,wneýrn&nt de maufbla

é peut, 4kgnoeiqller U eù- amb ou de mauvaises ctémûs.
be$oin &tktre Méde. T, 0. P. 1oý Du éalmê et ile 'la raîs*n
mÀtÇ "Uplýlebe voag wnt neoemalre8; 2o, Vous efi;Trive- Vu edige *0 boit« de t. 1 ivre ot do 5 11 ir Fe*, à 2 9 0 la 11,VMI

_de la, rez à AU&= efssultat BÎ vOue suivez cette
la te- ligue do «mduitel 30 Oui; 40 purlez-en ýL Partlum»: VANIL4E ET FRAISICS

»OoQiee péeo, votre -médecin, habituel,
le aimement lt8pimtoire

vi" fine. - Io Je suis impuigeatt eoui Manuf.ac... 27 Puib..C*urtblý,
n'est vous gýuàrîr de eette''MaAie 1 il faudrait

voir,4n *ekaigtIe qui puisse vous Aù4ýw
pur 20,Vn. voue. 4eý vin

Pst' temps ne pe ..e vGýfflu,8
de 14 " PI 1:

la tatw,>,,ao làYel'et 4J
MMadie,

lx
franç#%, lis,

pe J
îýM je cýntiént, des ýd«e

y-

à 
M
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NILa mouche de saisonHOTEL LADOUCIEUR
Avec mai commence la pêche à la

truite.
ýr-ý _î Quels délicieux instants avait promis le

soleil déjà chaud dans ses trop courtes ap
k paritions. Avec quelle impatience elles

sont attendues des pêcheurs, ces premières Fýrostration Nerveuse, lnsOMIdO
journées de printemps, qui invitent irrê- et Faiblesse.
sistiblement à fuir la ville pour rejoindre
les plus favorisés déjà installés au bord de WRST B11017013,1011, Cr*

Ze Tonilne du Père Koenig pour les Nri-fg que
la rivière. C'est qu'aussi, ce commence- sai einandé était pour une jeune pers-110*

ment de saison est bien le meilleur mo- ma maison devenue complètement iluPOtt.

ment de l'année pour pêcher à. lËL mouche ltr la prostration nerveuse l'insomnie 111
lesse, etc. Aujourd'hui tolà est changéý Ce

Le soleil n'éclaire pas d'une lumière si e
jeune personne est bien mieux, Plus fOll

intense qu'il puisse gêner le pêcheur, qui nioinsnerveuâe. File continue à prendielp4n",,

se dissimule plus facilement, secondé aussi remède. le le crois bien bon.

par l'état de l'eau encore.trouble. P. SARVIe, Pretre Cathotiquel

Rien donc ne peut retenir l'amateur. IL W. P. Hackey, du village Bathurst,
Pourquoi laisserait-il échapper l'occaSiOn dit que sa fille avait de deux à trois attaq'Ke,de se livrer tout de suite à sa pêche favo- d'évanouissement par jour durant cinq 011 e"!

ra.is,.depuis qu'elle prend les Toniques dit Pffl-

rite ? Les heures du printemps sont trop 19:.enig pour les Nerfs, elle n'a ressenti

brèves pour que le pêcheur, ce grand et mule attaque après dix mois et aucune deP11i1ý

fidèle amoureux de la Nature, ne veuille Un livre precieux sur les
profiter de toutes, et nýest-ce pas au bord Nerv $ e a egi

de l'eau qu'il jouira le plus paisiblement de GRATIS une 8 resse= ne et lq%

tien Pau s pe t au-
ses beautés tenir cette Med dite Gratuitem«nL

D'ailleurs, même pour les moins sensi- Ce remède aeété préparé par le RÉV.

bles aux charmes du Renouveau, la pèche à de Fort Wayne, ind., depuis 197e,

il est préparé aujourd'hui sous sa .1ý an P$r*,
la mouche peut donner, à cette êpoque-ci,

SAINT J EROM E. QUÉBEC de réelles satisfactions, si l'on a eu soin de KOENIG MED. CO., CHICAGO. ILL-

se munir d'engins appropriés aux circons- Un vente chez ka pharmacie=. $1.00 la bon

1 L -Ho7tel de première classe.ý Muci de toutes les amélioration-:s 7moder-nes. tances. Je me permets quelques conseils Il pour J&00.
a W sujet dans l'espoir dêtre utile aux in-
expérimentés, et d'entratner les jeunes qui
ignoreraient les joies que leur réserve ledé-

a but de la saison.
En principe, c'est la mouche araignéeApprovisionnez=vous que vous devez choisir.
Si la rivière dans laquelle vous êtes ap- Les trains partent

pelé à jeter votre ligne est d'un courant DE LA GARE WINDSOR''ý,d T p iceries d e ch o x très rapide, vous pourrez toujours, A. dé- BoEM_)N LoWriýt, *9.00a.m., * 7.46
faut d'autre, y pècher à la mouche noyée; SPRINGkààýb HARTITORD - t IA6
choisissez alors parmi les "Perdrix", grise TORONTO, CTdOAGO, fflD ý:,n«'

Il Wen coûte pas, plus cher d'employer dm épiceries de premligr choix que OTTAWA, t&46@.m-, *9.40p-ru.,diée épiceries ou brune, la Brune de M»xs les mouches 4 00,fým. *ýý 40 0. P-communes: il en faut beaucoup moins des premières que des se- Laurens, le Cri-cri d'eau, le Taon Cendré, SHEkB ý 0 'Mcoudes, et on enobtient dans la préparation des aJiments des, résultats de le Taon Gallois, sur hameçons 10, 11, 12 W,% M À X, ST. JO
bealicoup plus satisfaisants. Notre assortiment d'épiceries sous la marque ST. PAU4vous trouverez certainement celle qui WINMFEG, VA.NeCONDOR » -est aussi sup6peur aux produits similaires que notre « CAFE réussira. P M.DF, MA AXE RUOT " cet supérieur à nimporte quel autre café sur le mar- Si l1eauýest moins rapide et qu'elle vous DE LA GARE VIGER
che. goum, envoyons, l'assortiment sur réception de $2.80, et pe rmette de pécher à la mouche sèche, QUEBEC, t M5 aml, * 2.00

j'apprécie favorablement la Brune de Mars TROIS-RIVIERES, t&55 ýze&o
2 Ibi Ué de Madame Huct ...................... 75e 16 10 p.M., *1L30 Pm.
1 fb lu JaM "Condw" un de Fma ou l' encore, la Mouche de « sable", la Siiver'

2 ces néN au c 4(k medge, lOrange sedge, la Wickham Faney, JOLIETT t8.00 a.m *&5516 Thé noir y6n ', ý "L LCÀX tb.00 P. Ta.
lh MoutWe - Condo, absolumem pump towe > la Red Spinner, la Pebruary Red, la Stone$2,80 FI XL, i120 >m,

ma huile ................. ........... 5()c - .7, Red Quill gnat, Cowdung, Blue dun, ST-AGATIM t845s.mL, §9.16aMpýý
1 lb Poudre à Pâte "Condaqý" saris rivale ....... Mr_- Olive dun et les mouches Laurens, celles-ci f4.50 P.in., f5m P.M.25c montéeg surhameçom 12, 13, 14; vous ver- 1ý&BELL a 9.00 aan., f &00 >mý'
1. 1 Eýkes Assorfies - Boites de 1-4 lb - les plu hautes oç4uo=en.

. .................. ............. rez que la truite ne les dédaignera pas tou-
tes, Fatiguée par le fra4 elle a besoin de 1 Quo"eu exosptë la "=«L 1

-v'oir quelLla CiED M. lb. .]Lirriit" nourriture et vous laissera vite Er eau dos billeta de lib vUle, 121 rentinsecte lui semble rhu appfflsant., à vous 'rojei, du P"t, liontrW.
Thés, c4tfdkz, EPIO.", Vgnalores en Gioej de tromper sa méfiance, la difficulté n'est ffluem de

pas grurde à l'ouverture. etle 1.4»mqwe.
Les heures les plus faeorables alors sont

Celles de la matinée, jusqieà trois ou qua.
chéor re eures m 0ý

Plus tard, lorsque les eaux seront plus G R A N D .1S%ý,
claires ét buses, vous aurez à prendre plus Sygnld''ý

-nd beaucoup de précautions, et vos mouches devront Bmrà,L' cigm e r'el de la beauté &el>pl'harmonî6 du être mont4ffl'sur hameçons plus lr-tits. LerA
Ç-Ume et de la jours étant plus chauds et plus longovous ý6eoiffure, . Lorsqu'on fabrique une coiffure, sa dispoeition doit 06 conformer aux aurez des chances de réussir pendant plus Internadonal

styles, elle doit convenir au eostumýa et à la figure, et doit convenir A la per. -&-dire plus tft le matin,
gonfIalité de celui qca la porw..ý longtemps, cest Mmn&»UR ET imiýLvai

et dam la soirée pluo.àvancée. IrIRAIM ]DU 0AAýN
COLORATION DE LA.CHEVELVRE Comme bu'de ligne, ce« en queue de Tous les Jours à 9 aý zw. Axu% T

Xcus faisons une spécialité de teindre les cheý rat de fine & XXX -sont évidemment les Hamilton 5.30 fini., NiagaraBuffalo, 1.15 p.m., L on,veux dans toutoa Ma nuanffl: et 1eQTý rendre la î meilleum, il les Mudre, plus 'fins à mesure & m ,,,
51. couleuf naturelle,' > que I'M'aTdve; votre partenaire devient m pwâ. chiaugo, 7.ý wr.

sont de notre, cm- r1w clairvoyunt, devenez le plus rusé. Omri iLinun et-n cz
esition, et'sont du" 9 d»H anu Quaud Montr&l ei New-ýriencea avec Ilauýmne"aux mois desep-

temb-rê et cetabre, la chaleur et tu jours
t-6ut -çenw reviendrez aux mânes L& Utix» U PLI* 06vuoe,>" 1'l

élimInuel azavm lm PLUMSJ Les cham1wes privéeebien Wùmiiidw et bien conditiom'. et aâx mihnes: engins «ILUA fournies dé tnutes les améliorations.11 :1 les: plus ma- printempe, alkzetretour. - ltrolgidendernes, et essentiellee poum bien eX6mter ce tra- R&ppolez-vou8 qu1à la fin de' l'hiver 1«
ývail, ont beaucoup. aidé succès de ce dtparte- insectes sont ratei. et le roisson ne aiseer. Part de M=trégti -7;

ýÎ Mentý en garantit l'a plus c0mp1èteý mM .pas augmi facilement qu'en été la Amve àONDULATION (Prooikdé Mtroor) artificielle de limecte -véritable; 1 Towl«Joum tTo»IMDes- ehambres de t4nlettio &uàen$008 avec ý.Joùt de plu8, nous l'a-ronm dit il est affamé et
et f4urnies de Mus, les &ppattus le plus sdkn&e.., rendra franchement tou% qui luisent-Ues, garantissent àýncÊ lera mangeable, :Ne négligez donc pu,ie S«Vice RapI&
coý_(1dit.é et l'isolement. ces premières parties de pêche, qui ssU in PART à 8.0 &m. les jo de

'MASSAGE tir m&p4:leUftE vous ne le regretteriez poâ? 'Croyez-moi, 0
ellée peuvent ttre, sinon, meilleures, du 0 A

gemaf et 7. pm., tous
PALMER & SON. 105 Ncnre-Da=L-.0ueft Ti' Bý,ll lui, moInS aussi bonnes que. celles que vow

'promet la mouche de MAL B= Uý D et
JO s, donc, è vS lignes f vkifiei-les

surtout &vaut de le5ý monter, quue6 no
Vous TeRervent pu de, déceptiSw, 'Mettez-
Y Un Peu de vaseline pour les rendre plue

A LE THEATRE finpermèlahko, elle$ nen flotteront queA P R ES ou LE mieux. l"ene les bas de ligne, eilg ont
servi déj't, prenez un Unge imbiM d'huile

la fadguë et lévite'r kstgfîý1,*, Ii Mý en ýprmânt un (ranl"de douce et fuit»ýy paner ehawun Las ima 40W là
d'eux; cette précaution lee renba limes et
les eulpLcliera de s'éplucher,

Ainsi équipés, chers lecteurs, je suis A' «UbPU 10GLE'd Nt: ýýG_EA II&N ffl ?.à,peu pr-Ucettainque toveyous voug
terez de Vos p#àmà dû
le Holeil et, lu u-mrture, Puissent

b6néffictio" de süint.1nerý

_C1 
he M voua accompapen

stimulant dffl = 419 et lk, é'Vjt'> 1
Interrogezoýt« 4U£ vQffl vqu&e.. Tous

Qui, *,Ybmt tQu»ý&Jý,0nt fait usage du BAII-
lîý &runt wilà ont dm

25
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Ci-dessous nous publions le fac-similéore des beaux livres! i ÉCHANGE DE en noir -- d'une très intéressante carte faites dispa-postale illustrée - en couleur - adress(el Refaites votre santé raitre Maux

du champ de bataille, par le fameux géné- leurs ai de tête, don-toutes;ees, manqpe d'appétit; guérissezC'est vivre, par Mgr Stang, évé- ral japonais Kuroki, à M. Dutrait. L'heu adiesduý oie, du Sang, de l'Esto-C artes P ogales reux propriétaire de cette carte unique, dé- Mac, des Rmnons ainsi que des troublesFall-River. (Traduction li- 
féminins par iiRage desPréface par le P. Louis La- sireux de la rýpandre parmi les personnes 2 00 doses, S 1.J. 1 joli volume de 262 qui s'intéressent à la graphologie des hom-nies illustres, vient d'cri faire faire une avec une garantie0.35 La publication des adresses des Cchan- carte postale illustrée fac-similé qui parfaite q u e s iPrix, 39 cents.) La 

vousn'obtenezpasCo posLe . . . . . . 3.50 gistes de cartes postales illustrées, pre- sera offerte au publie. une, guérison votrenanl en nos colonnes des proportions sans argent vous seranquisitions. Conféren- ecs.e croissantes, et certaines réclamations remis. Denjan-l'Athénée Saint-Ger- nous ayant été faites à leur égard, nous 
af'eýt Iloca _ siPar le P Gaffre, dominicain. nous voyons dans la nécessité de publier nous n en avonsvol, .... .. ... l'avis ci-après 
voyez $1.00 direc-
pas chez vous, en-té de l'Alcoolisme, par les Doc- 
tement àrs Triboulet, Mathieu et Mi ot. lo Ne seront publiées que les adresses com- Y The RiVal fl8rb CO., 201 St-Jacques, Noutràalvol, in-8 ..... .. ... .go 1.50 prenant en tout 2o mots au maximumforce physique. Culture ratio n*n«el* d aSni v 0,11 e s he e utrreasveahi lall 111 '. s e M a i n e é c r 1 -t q el uv 'r Pluz nous pe1ý'2o Les adresses avec pseudonymes seront ez-no t nous vous enseignerons coin-Méthode Attila, méthode San- refusées, ainsi que celles poste-restante; !>e_ý Ment ' uù'g'neienter considérablei[ieýýt vos re-méthode Desbonnets. La santé venus.cices musculairesmis à 3o Certains échangistes peu scrupuleux ne

tous, par le professeur répondent pas... et, se font ainsi des
1 vol. illustré de nom- collections à bon marché, mais dont

es ... .. ... . . ils devraient rougir; comme nous ne vou-
age, reliure toile avec lons pas nous rendre les complices de

1.50 leurs larcins, nous suspendrons définiti- Cartes Postales Artistiquesvement la publication de leurs adresses,uvOnielit et les forces physiques. La collection complètedes peinturesdesdès que nous aurons la preuve de leur Muséeý- du Louvre, du Luxembourg et depratiques sur les systèmes aise foi. 
1905

àmauv Versai11eý cn bistre, aumq! celle du Saloneux et musculaires, faites à l'As-
Frix, 5 cts chaque1011 philotechnique de Saint- Les personnes dont les noms suivent dé-,ýpar le Dr L. E. Dupuy. 1 vol. sirent (changer 

Oiseaux avec plu es naturelles, grandegravures .. . .. . . . .. . variété,Mlle Rachel Bellefleur, 274 rue Désiré,'ýPOrte Pour Tous. Notions gé- 10 ts chaque, 2 pour 15 etsDéfinitions Vocabulaire Montréal. - Mlle Alphonsine Daoust, 73
if, Concouis athlétique, Roc- Lasalle, Montréal. - M. Tho. P. Dorion,
Natation, etc., par Raoul Fa- Saint -André -Est. - Mlle Rattie Letellier,vol lâlittineague, Mass., E. U. - Mlle Vérina

relié toile . . . . . . Vien, même adresse, Boite P. 268. - Missýut on nous vole, comment on Annie Sullivan, 13 Chestuut St., Mittinea- CARTES POSTALEStue, par Eug. Villiod. 1 vol. gue, Maas., E. U. - Mlle Lina M.,Perron,M'de.nombreuses gravures o.88 19 Cooley St., Mittineague, Mass., E. U. Dans notre dernier numéro, nous signa-à la portée de tout le l Miss Ella May Lacy, Elm Avenue, Mitti- lions la vogue dont jruissent les cartesel Le Radium et les nouvelles neague, Mus, E. U. - Mlles A. B. et M. postales illustrées: - têtes de femmes àOns, par Georges Claude. A. B., Botte 146, Windsor Mills, Qué. - coiffures de cheveux naturels, - aujour-grand volume avec gravures. 1.88 Mlle Bertha Grenier, 343 Amherst, Mont- d'hui, nous avons plaisir à parler de cartesacé curieuse et amusante. - réal. - Mlle Jeannette Poirier, 27 York postales qui, s'inspirant de la même idées, récréations et fantaisies St., Springfield, Mass, E. U. - M. P. Il. créatrice, montrent des oiseaux au pluma -
et leurs applica- Berthiaume, 675 rue Elm, Manchester, X. ge naturel. Vous êtes us jamais ai étépý&r F. Faideau. 1 vol. in-8, H., E. U. - M. V. Lemieux, 463 rue Berri, devant l'étalage - ô combien intéressantl11-U grand nombre de gravures. 1.00 Montréal; cartes et timbres. - M. Alfred - d'un marchand de cartes postales? Oui,1 emento de la Science.-300 Boucher, 165 Richelieu, Montréal; timbres n'est-ce pas? Eh bien ! vous n'avez pasÊi8noes faciles et à la portée de côté vue. - Mlle Annie Lamontagne, Ni- été sans remarquer les délicieux effets quecolet, P. Q.; fantaisie seulement. - Mlles l'art produit maintenant, mis au service LE B IJO Ude physique, chimie, -mathé- Lema Bissonnette, organiste; Lizzie Blais, de la carte postale illustrée.-Tel paon, teltres, ettravaux d'amateur, par 

157, RUE STE-CATHERINE ESTde. savigmy. 1 vol. illustré de Joséphine Hébert, Emma Marchand, 167 dindon' par exemple, faits avec les plumesuses gravuresreliure toille Union Avenue, Laconia, N. H. - Mlle Ali- de ces oiseaux, savamment disposées, sont Roméo Roussil, Prop.
plaque spéciale . . . . . . . 1.75 ce MeCaffrey, 333 Elm St., Lake Port, N. de véritahles bijoux, que le pinceau le plusIL - Mlle Alphonsine Rocheleau, sténo- habile ne saurait rendre de façon parfaite. En Gros: Monuntent 14a'ùý;na11 ce deýSuzette. Romans en- graphe, Court St,; Miss Edith Prescott, Et nous ne parlons pas des autres oiseaux,Comédies et monologues. "book keeper", 123 Union Avenue; Mlle ainsi présentés, car il y en a des. quantités..de la poupée. Jeux, Petits Alphonsine Boulanger, ani8te, 123 Union Depuis l'oiseau-mouche jusqu'aux. pelli-

Recetteýs et devinettes. Ave.; Mlle A. M. Boulanger, "nurse" 123 cans, cigognes, hérons hupt-s, grues cen- ERMETTEZ-NOVS d'attirer vbtxe

nier, dites, etc. Aussi, ces cartes d'histoire na-
s. Union Ave; Mlle Marie-Eugénie Four' 

P attention ýd'une manière
re de 1905.- 1 beau volume lesquelles rappellent une visite i éciale sur notre. ýnà9nif téute65 Batchelor St.; Mlle Béatrice Marchand, turelle, , pýe ique ý-54oiX

illustrations en noir et Laeonia, N. H. - Mlle Louisette Richard, à un jardin zoologique, - sont-elles très de cahçs postalçaýÜlustrW, ýVý en,
vu'tteesýt79eliesI.

elzia, canonnage attrayant, .347 Richai-dson Saint-Roeh, Québec. - recherchées. A signaler aussi, dans un au- noir , et en .couleur, table_à1a4eýc .ýep
es, (franco poste, $1.15) o-9o 3Me Régina Lilier, Varennes, village, P. tre ordre d'idées, les cartes postales illus- 'bromure, noir -et, én cou1euý,, C" ï
estre de .1905. 1 beau volu- Q., can.; tous pays, séries, fantaisies, il vulgaxisent les plus beau-xta-, ivoirine, cartes cheveux"artâhqueg,.
ý me le précédent, (franco vues. - Mlle Blanche Matte, Montauban, = des grandes expfflitions. Ceest sue, péries françaises avec ou qAne poéÊieo,,comté de Portneul, P. Q.; fantaisies seu- tout l'art français, si poétique, si idéalis- séries bromure, brun,, ýL0i17, iVÜiýine 1

lement, tous pays. - Mlle Bibiane Desjar- te, si plein de pensée, qui, ainsi, s'M va e, IZ
choisis de Victor Hugo 

cartes ivoire avec rose;%, peuséM, ýeil,ý1 vol, pleine reliure, cuir, tr. 

aetse'n' soie, sa in X ý Il 1

nette Leopér&nce, 
.13 Saint-Jean, 

Lon- 

ie on e

dins> 590 rue Drolet, Montréal; tous pays; montrer ses aspirations aux quatre coins ti t et Ï4->Ioura,, cartestCorrespondance francsiae.-Mlle Antoi- de l'univers. messager d'amour, cartes lauffle,: des--------- timotes, cartes oiseaux, et une fý1ftle,
-vol., pleine reliure, cuir, tr. gueuil, P. Q. - M., J.. El. Héroux, Botte P. 4làtitreg genres de cartes trop 1quits'.

. ... ..... .. 1.,25 422, Trois-Rivières, P. Q. - Mlle Léontine 
û énumé

volpleine reliure, cuir, tr. Gousse, 234 Lincoln. St., Lewizton, Me. -
4 ýp 1 1.1.2,5 Labreequeý 6 Xnox, Lewiston, Me.-

roman, par M. P.ý,yui>s 3îffie Marie-Anne Mantha, 285y2 rue Ri- catalogué,de&U, Ott2,Wa ; -Vues. et fantaisies. - M. q Lu 'ne se-autour du Rayon Il. du 
plt jamaisla De heure de ', Angéli- TéleopjioS 01wuizardl 43 Summer St., 4journousPetuwCket, P, I., B. U. - M. 0. D. Ryan, E ministère des Travaux publics rèce- enve asne. 1 vol . . . . .

yt1il164 Meadew St., Pawtucket, Ri I., B. U. L vra jusqu'à samedi, 26 mai 1906, in- 'Volo. ers"rQm=o par ý&yr1&m Thélen. M. MoNamara, 43 Summer St., Pawtucket, elusi aux lec-veinent, des soumissions pour la cons tours de
volume .. .. . .. o.88 R. I., E. lu. -, Mlle Yvonne ChOuinard, 8 triletio-n d'un édifice pour Bureau de Poste, gmel,,roman, p*r CUnde. Ashley St., Central Fallsi R. r. - Miss & Nicolet, Qué., lesquelles, devront être ca-..... . 0.88 Razèl wyre, 80 Richelieu St, Québec. - ch*t .ées, adressées au soussigné et porter postales à l'examen bàÈ le'oaif,ýe'de chaqueronpuft néronien, par MJle Bernadette Paquette, 74 Rose de Li- sur leur ený,elüppe, en sus de padresse, 106 série, auii clients qvi en font la demande.F£tïon corrigée. 1 raa, Saint-Kenri, Montri6al. - Mme:Lucie =ts. -boumission poiýir Bureau 'de Poste, U- non convenant est admW en retour-kila0" KIMellu, Botte P. ý89, R&-,wdýn, P. Q.; elu- à Nieoiet, Qué,par le feu, roman 1î&&ý tes féntaisie seulement, anglais, français On peut consulter les plans et .devis et se tumnit de cartes pograits -Iqtwff utbiow"Sienkiewicz, auteur de et sténographie Dup10yeý - miù Octavie procÙýer des formules de soumission au En #me et on ditall 1 29 et 31 St-Jaquu, 190Par6, V' ill li tbjniàre,vol. am ie e-E& 80, comté. dg J'o ministére ý des -. Mravaux publiesy et a. buýP. 3£1e,ÏMUtiU .TrOtt, par AM'rè LiChton- reau du maitre de "4,.e de Nicolet.P. Q. - X Adrien Robillard, t. E. M., 342,1 vol., . . -.... . ý .. Ô.188 Les soumiseons devront étre libelléesste CAtherine-Est, Montréal. - M. ýIrtiýim sur les imprimés 4ue le ministère fourniteouronàê par. I'Amxum.lo a. Duinais, (ýrÉmdmère, 'Qué. - Mile An- T ue 4 e s P u*'n'aý 1, s e&IL cette fin, et devront porter la signaturetonie Lamy, nitme adreaseý Une erreur des soumissionnaires. ine application du Poison.Liquide de,
,,É"ut de Trott, par A»xh-é nous a fait inscrire ce nom comme ".An- Un chèque égul à dix ýQ»r ce# (10 P. 0.)1 VOL toine Il dam un précédent numër>e. .Nous duý nlont"t de jý j( pordie de suffit. 'coute 25C. le grofchant republiwü par .rions les échangigtes de neffl, adresser & l'honorable ministreAutonie.. sans et accepté par 1. Wae -des Tx&vaux plublies Chez leR niarcbuldsbanque a charte, devraýLeyali8te, pe UNS, quoi les jolies cartes: ne se rendraient pas -compagner tho,4ua sounij3eiï)u. - te ëhe-ý 14tradWt de lIan-ý. 4 4estinatiffl- - Mllemargumte Dume que geri confis( .jué si' 1',entreàiéueur, dont .la.........1 . Gýàà iirg*uiý3te, saint-Henni de Icascouche, Qué. soumission Aum été aceeptéà rduie'de si- ,artalaimu de DAviý (M ILle Jeanne Dufour, 143 me Gilfard, gner l'a î -Peontiat dle'ütireprigeou ilexuute a 111Montréal. - Mme L. E. A. Bélanger, 33 pas iutégralemeut ce con(xat. Cà, trla vine sainte, pýr rnle sa4ut-poel4 Q"bffl; tous pays.,- ...les chèques don! on aum. swouapaee t p-boýX quI& mou M186MMIL 0 unMlle Cécile Gailloux, Éwnt-m*tniee, comté les isoujmi@sious qui 11, auront PU ét4 aü- inede Q. ffeàorine oeeévH seront remia,1«*ý SAcýà7Puc«, par Bêeeeu, Rimonski. - M Alphonse J., Pe-d, (Dibtiôthlýque d" le miniîitàre ne 8 enga à àdýÈ er ni,' 0. .là due. 31"t;eý er Bk-bor St,, -$alem. Màm - timbre 1, plus ba"sse :ài &1iýuns des touu.d Ç. »ýÉýur8 ClDICQ ýî

pleine MÎM'e toile; ent,6 IMe Alvine' Lenýw"d, Issih Par ordr 0, ge
rue dix Roil Qu4bbc, - Mlle 0zýua Dulude,'$t Philippe de La ' ' Mll ý Berna-Prairie. - e Item gaiuw do feidme& Seri"-P. R 6 cartes, loci.dette Diëbt, 28 St Joseph, QuAbêc,ý 25Trembley, ]>y »ýUrdd«s, 81 iwt Ob st,

0 T="
4, 8ta ne, rË«Minattre sxâ Z com.- njie'howpo -1t, rollý-ut4

J 40 "&4sus, e r
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Un bienfait. pour le beau ab%*
propos de sport, 0

CHAMPA Poudres orien
les seules q,ýi

La crosse. cès extraordinaires, au point que, un jour en trois mois a
loppernent des f

que les athlètes américains triomphaient, chez la fern 0 et
La ligue est revenne sur sa décision. les Grecs, de dépit, sont même allés jusqu'ù risseili la (1ffepe

Après avoir été refusés, les clubs Toronto lamalwlio uf a-'
les huer. Les courses à pied sont toutes prix: Lrie boîte

mbres de guées P_, eux, s ont aussi gagne «la no c
1 Te,,,,,l ont Il admis me, ga,
l'Union Nationale de Lacrosse, à la der- s, k.M.
nière assemblée de celle-ci. Cette admis- plupart des concours des longs sauts et le francûp8ý1&DE ACKERMAN sion était le voeu de tous les amateurs d lancement du aisque. du

u D pot en

S jeu national canadien. La ligue se trou- La lutte. laP

composée, cette année, de se L IL BERNARD, 1882 Rue Salnte-Catudu,

clubs : Shamrock, National, Capital, Mont- . Dans le dernier tournoi international de Aux E. -U. Geo. Mortimer & Son, Ùost011ý>

réal, Cornwall, Toronto et Tecumseh. lutte, tenu au Pare Sohmer, Piétro et

La cédule nes parties nous montre que Apollo se sont classés égaux pour la pre-

la saison de crosse commencera le 24 pro- inière place ; Goteh, surnommé l'invinci-

chain. ble, ne s'est placé qu'en deuxième position,
après avoir été

Le billard. 
renversé par Piétro et

avoir f ait lutte nulle avec Apollo. Emile

Le championnat du monde à 18.2 pouces
du cadre a été gagné la semaine dernière
pax M, Georges F. Slosson, dans le grand
tournoi tenu au Madison Square Garden de
New-Yorlç- . MM. Jake Schaefer et Georges
Sutten sont arrivés tous les deux en se-
coude place. Cest au cours de ce tournoi
que M. Suttou établit un nouveau record
du monde, faisant 500 points en cinq tu-
niffl, soit une moyenne de 100. Les points
enregistrés par inning furent 128, 14, 0, LA BALANÇOIR EAGLE- 0«J
124, 234, cette dernière restant non ter- 'rout le monde devrait jouir à', r

minée. 
fait et du confortque procure
"EABLE" POUR J iRDJN$ý

... ....... Le tournoi franoo-helge, tenu A, Bruxel- Elle balance parfaAtemeritý se dè
rizontalement, ce qui procuiý-ý boa"

.... les, a donné pour résultat que la première boa"

équipe (de Paris) et la seconde (de Bruxel- plaisir et de bien-Atre à Sux qui V

AUSSI BON QUE LE PLUS , 
lý sans l'excitation du danger.

les) ont obtenu un nombre égal de points. Elle eF;t coTrMe'ný Q t

DISPENDIEUX POUR LA MOITIE Il a alors fallu recourir b. la plus forte meilleure irialité d'acier au e

moyenne générale dans toutes les parties, siègeeant en latter de boisira

ou PRIX 
)ýarre8 mobile8 a'ii-desýnq des

ce qui donna 7AI b. l'équipe belge et 6.f)l à I)IMLINBIO» : 6 pdt 8 pcs di 1

&ULSA6£N-riS -J.M.DOUGLAS&GLe l'éqipe française, et le championnat pour large, 7 pdi 4 pu do hàuteurý Fo1ý1

1 équipe belge. 
PRIX, (cornplèteý

Errivez pour avoir nos omtalogu

Les quilles. ontado Wind Enone and purnii
Certains clubs de quilles de cette ville 238, rue Saint- Paul, M

Ryant demandé à la F. SLOOS0,;
Brunswick Balke Col- ChamPiori du inonde du cadre 18 2
lender Co., de dQ=era iellu z. un troPhée emblème Maupas est sorti troisième. Ce fut le pins
du championnat du important tournoi tenu jusqu'ici à Mont-
jeu de quines à 340ilt- réal mais on ne peut le regarder comme

00100000 >
réal, celle-ci s'est gra- un, concours pour le championnat, puisý
cieusement, rendue A qu!on n'a pas suivi lu règles relatives à ce-

O r, argéýntou.bronze la demande qui lui a lui-ci
été faite, et 710118.dOn- Mais très proeblý,ilýent doit commen-
nons aujourd7hui le cer à Et Péterabourg un grand tournoi de

...... ...... ...... ..... modèle de lýL coupe lutte, qm peut être eonoidérê comme une
-éseffle aux table revanche du 'championnat du

qui sera pi véri
eluos champions, Ce mondeý Quýo:u en juge. par les quelques

sera, dans le athlâtes dont les noms suivent.- Laurent le
joueurs de Beaucairois, Franç,,Ais; Aimable de la Col- Nmuam le 6,pha,

uilléo, l'équivalent wette, Français; Peterffon, Danois; StiAndgý MEUBLES DE B
là .la, coupe Minto Belge; zalkme, 11usse; -tý-ara Ilausinann, wu

oux les amateurs du Týire; Iiiiailof, Êîllgaxeý Kouba,
I& .0 

TRES, C
de cros0e, et a Maetzner, Allemaud; Ita-

r lien; )âla Vincent, Oubain; Malt Stgld- et WumoM e %« dierns tira'
Poupe 1

Ir, tais, J4tkeon, Australien, Imaj-'le$ fervents du 0,0- Mann, Ang voe.:Z.. vue quelQu«key, - il ne burtaü. vapm uffl vair, ;M 6mimereste kal, Tehâque,

Plus .aux clubs qu'a iA dernier tournoi ténu à Buffalo a dQp- fiWoincns dm plus émi éWàý.4 e*ýW

rédiger lei; conditions né m rëýultats que Gotch est arrivé pre-.. GAIADA OFFIOË, FU
qyi devrent, rWeer- mier et ADOI10 second,. 221, ru* st-JaD4
ner les tournois pow
Qe trophée.

me n cbain ton-
p0% de vingt mille

l pom=eg ont visitA
le 0Q1S de pAut.nmo- 

4ft sur wmm"dé

bile à FAreua. Ven - pantalon, $3ý00

eo-uregemonù 'du public a démontré climire- ajuËtemeet

1ýW0nt quele Salon sera de4ûrMîýtis un évé- fflaufl 64 ýà'rge nt $#ra

-»emlàýaf' ËWýu9 qui sera 4%4»1 îm-pa-tiein- Voulez tous plyýen >
ment àti4Mu que le Concours ]rJpp1qucý

ET 
ýaiim> e=im pt V4"týê-
sur comuftýhd0 et, ppe'à

et dlâcuwjeffl a mérité les qoges de mux
qui m omit rendus à eette exposit4m Les mAlaë CLpý, voue

'1 8ýgnes toatqixs W plus eélùbre8 de Ètanee, 'YAn-
gleterre, des Mtat&-Ulùg et tu', C&Uada tý=,51A 10 ý av
étaient âý"ù8 avec un

roür C014M.91 gm qui rendroât
lez urgwnaateurs Atrauguë >I*tm 44 l'en-CkIsi etc. 0embte iuperbe de notre pr#âý que çmi# vpuo'

mal" ea rônA :e i4ý Il
de I-Àreaý

nadim L", &doû=4 46jou,
*à4eý m M"Mwee tèrÜnt, encore à JaL bfflUté de limwleiïon,

tu tg Wdpm Mim muym CATA, cest un dkbut qui -ne Iaie*o rkm à ftmIer ec

I»M£ est ofix 08tw De=n&e.W emas *ut orgazàé rtiib on
A tout ce que lée Àmàri sut1cil

'A ide S g«M dépuis quelquëB a*neesý

'Vainqueur (lu tournoi de 1uttbý

*ni" touà les ans tet de 'La R'CI", Wfë Un nà9éýW K W. 412,Là rt, îiui si
plonVýu c"Le,,ý Mý P"; ce ,quý be ý tou les

r4mât roý6klyn et
JW

IV 41ti," et
XW 0

T =Xbu
disp

T,
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Géographie illustrée du jeune âge
Colonial House

",gèt» Jour. - Nous ne pouvons nous mats de navire, et ne mesurant que deux
de regarder ces horizons changeants pieds à leur base, s'élèvent jusqu'à cent

Procure * au voyageur la marche d'un pieds. Le pin Douglass, que l'on ne trouve Le :r M ontréal 1(_1ý
er, nous parlions des sinuosi- nulle part ailleurs qu'ici, a souvent douze

ricieuses du rivage. Aujourd'hui pieds de tour et cent quatre-vingts de hau-
es et des îlots se montrent en grand teur. Des colons en ont trouvé de si gros
rWsur notre route. C« terres, de di- qu'ils ont pu tailler à leur base des cham-

Us variées et entourées pax l'océan, bres habitables. D'autres arbres, percés
Iltant de montagnes submergées à, de part en part, permettent à un attelage

e. Dieu mèrei, nous avons nos de deux chevaux d'y passer de front.
comme là Norvège.. Voyez une car- Département des envois. 1 de la côte occidentale du Ca- 32eMe et 33ème jours. - Nous avons dé-
'Et "ici ce qu'un voyageur a écrit passé les dernières îles du Canada en al- par la Poste

bras de mer entre les montagnes et lant au nord. Elles sont habitées par des
lis ne sont pas to jours Sauvages, gens d'une race peu fière, capa- PR IM E

calmes et majestuueuse- bles de bliasser et de pêcher plus adroite- Etoffes 'à Robesment qu'aucun blanc, et surtout enclins à 0 -.-F-RTE
paresser de la faýuon la plus honteuse. Je Offres spéciales.connais une anecdote sur leur compte. Au Pour tout achat de $15. -
printemps de 1904, les hommes d'un de 6 pièces de tweed mélangé léger,
ces villages étaient revenus d'une bonne Un abonnement à l'une régulier, 50 cents la verge,chasse au phoque. Survint une goélette des publications hebdo- pour ...........25c
portant un traitant américain. Il trouva madaires suivantes: Serge crème et bleu marila marchandise précieuse et, parce qu'il Le Herald, bpécial, la verge, à 55e etconnaissait la passion de ces gens, offrit
en échange deux barils dýeau-de,,vie. Le The W orld Wide, Cachemire français, assortiment
chef, qui, suivant la coutume, traitait avec Witness, complet, 45 pouces de large, va-
l'étranger, axy--epta avec empressement. A leur, extra, pour, la ver-fiord de la Colombie Anglaise Le Cultivateur, 9 ............ 65Cla nuit, l'ivresse gagna toute la tribu, Les La Prem,ereins. S'il ý a des jours de, bril- hommes se battirent au couteau, puis Un lot spécial de mousseline à ro«

eil et de douces brises, si doux que égorgèrent quelquffl femmes. L'agent char- Le Canada, bes de fantaisie, à écouler,
es et les jeunes filles suffisent à gé de veiller a la sé ité de ces popula- L'Album Universel. la verge, à ........ 13Ctio ý -leur baxque, il y a aussi des jours a, et qui apprit = tôt cette nouvelle, Pour tout achat de $io. Grenadine Mohair, 300 verges, tou-
raornes avec le ciel brumeux et aL r'da à lýtl. que P.. compter les victi- tes blanches et rayées blanc etglaciales. Il y a les jours de mes, de l'orgie. Un abonnement à. l'une noir; prix régulier, 45 et" 25cavec les bourrasques furieuses Sommée passés en vue de Sitka, Son des publications quoti- la verge, pour , ...

z.age aumilieu des îlots transfor- port est vaste. Cette petite ville, dont diennes suivantes: Etamine de toile Sheer, rayée, 27etieils redoutables, où se brisent Paspect est fort triste, est le chef-lieu du
amersý" Mais nos fiords Pem- territoire (le l'Alaska, aux Etats-Unis. Le Herald, pouces; prix régulier, 50 cents,

sur ceux de la Norvège: les 'bru- Apr 1 ès avoir longé les îles du Prince de Witness, couleur crème seulement,
leçut presque inconnues. Galles, de Baranof et de Chicagof, et une La Presse, pour, la verge . . -Î. ...25c

foule d'autres, nous entrons dans le canai La Patrie, Organdies de fantaýsie, Voiles de
iour. - Passons à l'embouchure de Lynii. coton fantaisie, Dimities et Cha-

pçpits neuves, entre autres le Le Canada. lies fr-çaîs de laine en eûnaeOù nous apercevons plusieurs fac- 134ème jour, - Tout au fond de ce canal Pour tout achat de $iS. variété.
ýde pomtrudlm semblable. Nous de Lyun (,lève la ville nouvelle de Skag- Un abonnement à ladéjà vues sur les borde du Fra- way. Le pays est rittoresque, car Il y a

ë0rvent & la cou- des montagnes dam toutes les directions. Gazette (quotidienne).de ]!«Slleute chà4t du saumon Notons le pie Fairweather. - Beau TempsuËtrie canadienne exporte dans - dont Falfitude dépasse 15,2S pieds.pays du globe. Le saumon Puisque nous montons vers le pôle, vé-tem . l'hiver il vit à la mer ; tissons-nous de fourrures. Le froid cet sec#tai à septembre, il remonte les en hiver, et même les nuits fflé sont tral-partioulièrement celles dont 1 tres, & cause des cha ngemeuts subits de la Offre 4'une grande plim, eëù le pins ràPixw n a la choir température.
forme est oêue d'Un élégant fu-

,est afin de frayer #e .106 saumons 35ème jour-- Le chemin de fer qui va En outre des -5 pour cent d'escompte donnés s .url'intérieur du continent. Lim- de Skagway au ChevaI-Blanc, traverse unàêÊt aturit lies riviëres, -ùh 'voit défilé, ek" à une dizaine de milles du toute vente au comptant, nous offrons une année
d'abonnement à l'un quelconque des joumaux..ieont
on lira le titre ci-contre. Cette offre %est fàite.
nos client ' s ruraux qui achètent chez nous par l'entre-
mise de la poste à concurrence du montàt spécifié,
pourvu, bien entendu, que'. pendant l'année précédente
ils hoaienIt pas été abonnés au jou'rnal choisi.

Liste des. Départements'.

robea noiTee et de couleu±e, c&,Dma, toile. t0uY«rtuWe»ý ëhaw et,
Mantilles, couvrWeda, articles de Mo&, f owrwes, "e% emitu-,
res de robee,-Itàibits polir. 4orý i taem, pour la
unième, àrtiôlee de-Mode, dMWý b,2bý eê, M, 01M,
Mlinesi livteA et papeteý!ee, arÉcles p:èur 1ýômqi»s, àreju"rimbott', ' oou , faiines, lier.s ét pýouf1e6ý'hud,* tee,

-ýid4auXý, Jouets, articlea.(Wepoq-tý
bgt'r,=ente eoptiqY,*, appareÎU &«Xtriques, tapimeriM 0bApe&=ý.
et 0aaqu0tbegký imm» et . . d'art =èh.ines coudr

canwuem -& drAw un amélicain mie&,

'Ome leiU uombiie,; puis Us point de départ, et coue. ensuhe sc4r lal4et ý1eêýà4 ffl', lakikt, briller terre canadienne. Cest â7abord lé win khmtmio- Û_K envoyéseah#,Ëéznený &
nor&-ouest de la Cýalombie Anglaie,ý, puis adresse, mtmt.que possffile -,ý atftntùl*

1ý*, eoi,4w taluýë $Pécwe donnée, aux envoîs pu lapostwee.

ýýW" juïttom Cie, solliciteurs müngbz% ete,ý,edwige de la cenada we
eoutt. p4gk# it listé ç

om
Hurff Vll ë
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SAINT-JEROME, paroisse et ville. Le ministère ne s'engage à

(Suite) la plus basse ni aucune des soumissifflo,ý',

V enfilateUr DUPUIS FRMES Sous l'union, de 1841 à 1854 :' le Dr Par or 1 dre,
MeCulloch, 8 avril 1841 au 23 septembre FRED. GKLINAS,,,.ýï,

Un Borgain Extraordinairel danS JeS 1144; l'lion. Louis Ilippolyte La Fontaine,
12 novembre 1844 au 10 mars 1848; l'bon. Ministère des Travaux publics,
Lm Michel Viger, 14 avril 184S au 6 novem- Ottawa, 5 avril 1906.
bre 1851; l'lion. Aug. 1ý. Morin, 1851 au 23

9 juin 1854. En 1853 l'ile Jésus fut détachée N. B. - Le ministère ne reeonnA e o 1 ie n w-E toff tà de Terrebonne pour former le comté cune note pour la publication de
Laval. desstis, lorsqu'il n'aura pas expr

De 1854 D. la Confédération, les députés autorisé cette publication.a R o b e s suivants furent élus dans Terrebonne:

Nous annonçons aujourd'hui la ven- Gédéon-Melasippe Prévost, 2 août 1854

té la plus importante de la saison dans au 29 mai 1857, où il démissionna; Louis-

les tissus de fantaisie pour 'Robes ou Siméon Morin, 23 juin 1857 au 10 juin CONSEIL GRAT
Costumes. 1861; Labrkhe-Yiger, Ls, du 8 juillet 1861 CONCER NANT LA CUBE Dé!

Malgré la quantité énorme que nous au ler. juillet 1867.

avons en mains, nous conseillonsaux Sous la Confédération, les premiers dé-
personnes intéressées de venir dès la putÉs furent l'bon. F. L. R. Masson, aux
première journée, afin de s'assurer du Communes, de septembre 1867 au-18 mai
premier choix. _ous réservons des 1882; G. A. Nantel, 20 juin 1882 en août
surprises à ceux-là même qui sont ha- 18,92, où il démissionna pour l'Assembl(,e Voici la Mbitués à nos bonnes valeur& Les quel- Législative; du 16 aoùt 1882 au 5 décem-
ques pièces que nous exhibons dans bre 1892, l'hon. J. A. Chapleau, nommé à offre qui ait,
rune ne nos vitrines, aussi bien que cette dernière date 1 ieut. -gouverneur, poste été f aite auk
l'énumération qui suit, vous donne qu'avait occupé avant lui l'hon. M. Mas- du catarrhe 1
une idée bien imparfaite de Pimpor- son; du 10 janvier 1893 au 24 avril 1896, une offre
tance de cette vente extraordinaire. Il _M. Pierre Leclerc; Léon X Chauvin, du 23 mmical de
faut voir l'étalage complet de eu tis- juin 1896 au 9 octobre 1900; l'lion. R. Pré- grande valeur,,
sus de haute qualité, tissus de choix, fontaine, du 7 novembre 1900 à janvier la pluz gQýr9-u
à la mode, que nous allons vendre à 1903, où fut élu le Dr Samuel Desjardins. pour la
moins que la moitié de la valeur. A lAssemblée Législative - l'hSu Cha- catarrhe,:1 , offreE VENTILA7VJR à établi la oupé. j)leau, de septembre 1867 au 29 juillet 1882; SPROULE, Cette fre

c rimib6 Px toïm ceux ed ont a& soumu À REMARQUER DANS CE LOT l'honorable G. A, Nantel, du 19 ýaoût 1882 Speclaliste du Catarrhe solument or
au pubt-m. Il a étab% des au 14 novembre 1900; l'hon. J. B. B. Pré- est, faite Par'

en ont âi faitil son rAirbcý I. ven""On EXCEPTIONNEL vost, de novembre 1900 à ce jour. meux spécialiste du catarrhe
des mmndel Ca tes M. Prévost réside à Saint-Jérôme même. qui connait tout ce qui touche au 0

des &ok% dn mamdaaurel, des ëtaý MOUIR 111111, pure laine, largeur, 38 sous toutes ses formes, et qui a
_m lem teintes en vogue Le premier curé résident fut M. l'abbé milliers de cas où aýautreý dbles. etc. Il en pourm àmieurement d'une run, gris-fer, gris-argentý

ailes, au moyen ý de laquelle un courant vert bleu, ainsi que rouge. Vo- Blyth, irlandais, d'origine, qui y fixa sa d'autres traitements n'attei
continu Ca "IL lant pour le mine sec - - - résidence en 1837, l'année même que l'égli- ment pas le but visé.

NUAIR DE FANTAISIE, pour rob,ýs 'demoto dtAýg-, 'e",tifde ce Ventilateur eft sortie ou robes dIntérJeur, Jar- se et le presbytère furent achevée; e his Ion Mlle., ,
le po«Mir Moseur Wc* Pol seulement uit sur, 38 pos, rayures blanches 1841, M. Burke le remvlaoait; de 1845 Ne négligez pas plus Ion

w le ptu 1&ier courant d'aký mais ineg, torrrmnt carreau sur fond 1855, M. Georges Thibaut desservait Saint- tarrhe! Cest une maladie dé.
bmnétableu, vert ainsi que noir. sale! Et, ce qui est pire, ellt,

et à Catt. ffe serait une yaleur Rxcepgoo- Jérôme, où il laissait d'inoubliables souve- reuse Le catarrhe négligé airè
re:06deur de la gode à 58C . . . . . . . . .. nirs de zèle et d'esprit , de 'progrès, de même ne

Tout m"m ýft pmnti donner entière SICILIENNE LAINE ET SOIE, pesanteur que ýkM. Brunet - 1855-1ffl, et Gratton', somption. A moins que vous ne
pour coetumes de rue à temps, vous vous apercevrez, Ilou il 

F. Groulx succédait

merinuste d'in IS58-1863; M. ce
tdérelbeillaleur 2 4 est TROP TARD.42 Vc,ý, mélange 0 ffll de dernier 1863-1868 - et enfin, eài juin

ftwogu 3"W @Wdw omb ow dmmdo soie) avec bi"in, vert, bleu, gris 1808, le cure Labelle prenait possession de Sproule, le Spécialiste du C
et autres co uleu rg; tinu onnonoit te, la cure qu'il allait'illustrer àtant de ti- offre cette aide de valeur a=ut unduil aulours à 8* . . . . . Con

T. LESSARD tres. Il mourait le 5 jamvier 1891 et était souffrent du catarrhe, vo ý5 do
1- et avec plaisir ses sai

&am Je Lmwd & H" ES remplace par M. l'abbé Lafortune - IS9 12.1e, -
1902, - puis par MM. les abbés Lam-drehe ý IL NE VOUS FAff RIEN PAYERpour vous

SEM MMUFACTURER DUPUIS FRER dia -oa
1902,J903 - et de La. Durantaye, qui lostir eoigmé, de votre 14, 0,

PoMbW.et Po*,ur d'Appuew de Chotuffige Ie ûý-ý M«poBin Dépaetemmtal * VE« dessert actuellement cette grande paroisse. nesdecon t
iv moncrift:Ett, WWntréat 1571 à 1589 tue Sainte-Cadieiîne 1 De malheureuses divisions provenant de ui V

le, poiuique et d'intérêts personnels ont meu
pendantunesemaineiiii mois cul

travé, depuis quelques non ées, le progrès complètement. Neperdez c te
i de Saint-Jérôme, mais n'empêche que cette ce! RýPÔ dez ou' 011 no'n auxFourjàeau 'Pi vez votre noin et votre adresse

jeune. ville a vu se développer les plus bel- sur les itg n es pointü1eeýý, aéýcoup0Z
les oeuvres de la religion, de la charité et gratu1ttý et envûyezý1.- ans 1,etAâýd'à-FERDINAND . en acer cleW afier CIALiSTE au CAYARME, 400 imde iwIdjug,de l'instruction publique, mise à la, portée en anglais ou en fi-amçfLif.

lnSmparàlûe'cm=e de toutes ý les bourses et de toutes les
pe-ële de cuisine-,Jý classes.MORETTI fait avev OU saw &I,_ i

Tablettea où Une aquedue en fer, d'une capacité Buf- Coupon de Chstillation Mé*
TAILLEUR fisaute à unepcvulÙtiýn de 15,000 lâmes, et.

Venes les voir. qu'alimente la, rivière du Nord à la tête Vous enrhumez-wm*e-..I,-,
Z estojog- des rapides dits, autrefois, Sandersoii, a été Votre nez art-9 o4tmé P ý'5

constrý1it dernièrement, et sous ce rapport souvent ý
Avez-vo,».Ck Mala=ia poüts et

TaWý 
UL 

Saint-Jerôme 
vient au premier 

rang dans 
matin

10,Europe, des étosBs les bûmeïm, - " 641 la.,province de Québec. Veýe téte e8t-elle bourde
plus nouvelles et de là LUDR R GRAVEL, 5t2 &entýZ-r0u8 d" t*üýa ii,
vIns ln&oeutable élégance Souhaitons que cette belle ville; aux sou-

22à28Pl«»j«nues-cartw Apr&6p.mý.F.*?rjl si touchante dans ses origines et si FW-ce qu'ü vous de8cend damr
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vers de nouveaux NOM_ ý ......... »,ý?mgrès, ce qui ne saurait

2# ig :&Vd !IMM il a i ý Jý;2 manquer si le vieil esprit d'union, de con-
M.ýJN 2681 %;uýde et d%»xmome qui présida IL sa créa- .. ......... .......

$1 vous voulez un remède 01àl' loot- tien vient à renaitre au sein de @8ai1.658 rSý Notm-Dàm< 'jno Pro s"ent et 8anm dowe ox Cm, Verrues et di-
demendez àvotre pharmacieil 011

ëý,rivezmoi pour avoïr une bouteille du

&U fRýt E
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ûuls 20e. bu4ýeâu der M. A. Décary, ingénieur et tM-
potr gelées, pour qft-. dent-, 5 rue du Fort, Québec; tu bvreau de
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STý 1 - -.ý -- - t"



NO 234 
Prenez courage!

Le Si vous vous sentez faible, fatiguée et épuisée, vous pouvez deve-
nir forte, énergique et pleine de santé en employant le

Corset
Vin Bi'quina

Vin gé éreux de Bourgogne lum.
en -AM

au Quinquina et aux Phos-

phates de Chaux et de Soude

Prenez un verre à vin de ce tonique apé-
Ples Corsets D A itif merveilleux avant chaque repas, c'est
No 234 sont faitq une garantie de Bon Appétit,
de coutil anglais Bonne Digestion, Parfaite Assi-

milation. Avec un résul-
devant "taper" gar- tat semblable plus de
ais de dentelles va- maladieplus

de faiblesse,lenciennes, ruban de plus de
satin agraffes breve- nervosité.
tées, renforcés par-
tout de baleinee sou-

ples et incassables,
protégées aux bouts lm
de façon qu'ellea ne
peuvent pas percer
l'étoffe. Un Corset
solide, élégant et
confortable.

Parfait comme tous
leu D & A.

Essayez-le, Commencez aujourd'hui

U Vm Biquiu ed en vmte chez toui les pharmacieu et épkiem On peut se le pr=-
tex aussýdans les hm6 et resuumnu de ptemière daue.

Seuls agents
au canada AI sabourin & ci8, 18 Place Jacques-caliler

CONSTRUISEZ VOTRE PRUE BAHAU.
Voulezmvous un Bon

Placement ?
N«m faisone la plus belle offre quý ait imuais été f ai-

te à " Capitalistes.
NiDi» possédons l'unique u9mie d'affinage de cuivre PAR LE SYSTÈM E DE BROOKS

qui existe au Canada. Au moyen de'ce système, la personne la plus inexpWinentée dans le manies
Et nous avoue le contrôle 4u pmocédé secret pour af- ment du outil& peut se construire à ses heures de loisir et au seul coût de quel-

finer le Cuivre. ques pièces de bois et de quelques clou, nimporte quelle embarcation, telles 4ge
Notre 6tahlifflement actuel est en parfait état dop6- Yacht à Voile, Yacht à gazolibe, Chaloupe ou Canot.

ýLe Système de Brooks comprend des mcdè- PÀ y-
WM.t.'PaB suffieamment grand pgw répondi% à les en papier de üimensions exactes pour cha-

que pièce d'embarcation; des instructions d6-
la dený tailléespour la co»trucÙoz4 et une série d'ù

pour Obvier à eela, Ù nom faut rÉgrandir immléàâ- lustrations prises d'après des photoguWbW et
glustrant chaque, phase de la onstruction; aussi mu liste dé-
taillée de tous les matériaux requis et là faon dont on peut

-"te du CapitaL ne losCe qui D& J N= disons comment disposer le patron de ehaq
pqmzuii>i» pm(nim le capital requis, noue vèndme pièce sur le matériel à elliplôy8r, COmmfflt COUPOr celui-U24
*6qý limité d'actions de capital de la ýýMentreal oommentpiseer chaque Plèm a Fendroit voulu. - Avec ces

modèles ef ces instructions a eut impossible que vous ne réus-
()0, Lta ", à $100 l'action. pu.

Plu d mille amateurs ont réussi Pannée derniLàAÜan d«nior, ce eto& a payé 1'l " P. e- dans la ematruction de chaloupes et yâchta, d'aprés le Systè-
Âeec "Une installation plus vume, j»ur augmenter la vo,» ;Oio>me de Brooks. Vous p,>uvem.ýr&aosir aussi bien Il XPm de limite aux resbowoes que tesvez rien a acheter que les patrons. avoue

tous,- d"uis celui du, plus petit canot Jusqieà oeliù du yaeht
de croisière.

Peewtter quo nous notre livret.
Cat»ýàquc 111.ust0à de toutes nos OM-

Il -V<>Ms donnext t9ue W d6ftils co'neSnîmt le Cui0M bar"trons exPP6,dlé GRATIS à tout 100-
et expliîewa, paruit=eýnt notre OLÎM

0 tou r de il Aibum U n Ivernel q u 1 en fem la
'Si "ug dê=»uTýz en ville, télépbon« à Mam 1818 et dernandoi Demandez-on. va aujourd'hui.

":ý,zoS voue fixeromt un rend»z11Çý

ci 1 Co *q, Ltdet
ntrea pper Qo tmcâ.l 0.81

M rue WïUùm

0 w



ATELIER DE PHOTO=GRAVURE

if0
1 M

(0

CE TITRE AàMCTÀ DE Ll T. IMRTEMUME, MT Là PPýOPRI*I-i DE I:ALBUM UNIVEl 51, RCE SAINTMI-CATHEURINE OUEST

E., MACKAY, Propriétaire

fi',Cet atelier est installé dans le même local que UALBUM UNIVERSEL, au No Si,
Rue Sainte-Catherine Ouest, coin de la Rue Saint-Urbain.

Tbute sortes,. de travaux de photý - gràvure et da gravure entrepris et, garantis
pour l'éléganceet le fini.

Derni+tôns et dessiris-en ligne sous le:plus court. avis.

Nou à,. notre emploi, un excellent artistejséèèiý .vénu de,,P.an5,. q.w:

comprend, parfailfement les. pýcýeédê; dqÉ couleurs de toutes sortes-trois couleurs, .
etc.

ût et: là plus. gii tte 'nqùi exi ni 1 #b andes nibCatol«uà gent le eil eur
4F Vënez nous voir, ét vous aurez saitigifacdon Pd

ou télé ýonez, BIell, Ést,1 441,5 Our1ýs pý comme pour le goût artiÈtique bs:.cômmarides Pa'dé rm bill >
poste sont promptement exécutées.

fjý Que'lbÉ véuille eiétï prI ý note que M. G. Lyons,, connu commeirtIrn des
MeMeurs, photo-graveurs de ce pays, est le .:çontreMaitre de, notre ateliere

HIE T R E A L P H 0 TO EN> '14 G C 0 M P: A N: 'V,

î
lhenne,

u-.e: un - :,Ou
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